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Le MadawaskaACTIVITES
ACEJISTES

VOEUX DU CONGRES 
DE L'A. C. J. C. Petites Nouvelles 

D’un Peu PartoutQu’une campagne générale soit 
lancée pour la frappe d’itae monnaie 
bilingue dans le pays ;

Que l'aumônier général visite tous 
les cercles des diverses Unions ré­
gionales ;

Que des fédérations des Oeuvres 
de Jeunesse se forment dans tous les 
diocèses ;

Que chaque cercle s’applique à fon 
der un nouveau cercle dans son en­
tourage ;

Que la Conférence Economique Im 
périale d’Ottawa remporte le meil-

Que le sujet général d'étude, la dé- . НошжМа w і MacKm2i. 
centralisation apporte les meilleurs Les Hono*ables w- L- MacKemit- 
fruits dans les cercles ;

Que l’aide efficace soit donnée è la 
bonne presse et aux journaux en dan 
ger comme "L’Evangeline" ;

Que les retraites fermées demeu­
rent à l’ordre du Jour, ainsi que le 
bon cinéma ;

Que des remerciements soient a- 
dressés à 6. E. Mgr l'évêque de Sher­
brooke pour sa haute approbation ;

Que "La Tribune" de Sherbrooke 
soit remerciée de la belle publicité 
faite au Congrès de l'A. C. J. C. !

^ % SEN. DENNIS
DIX-NEUVIEME ANNEE No. 28 '*“■ 7 - ^ sénateur wintam

. mis, blessé dans un accident d’au 
tomoblle dans lequel Mlle Margaret 
Smith a perdu la vie, devra passer 
plusieurs semaines à l’hôpital.

Un examen aux rayons X a révé­
lé que le sénateur souffre d’une côte 
fracturée près de l’épine dorsale 
mais celle-ci n'a pas été affectée.

CINQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N.-B., 14 JUILLET, 1932.

A EDMUNDSTON

UNE REDUCTION 
DE $10,000 POUR 

LES ECOLES PUB.

G. Boucher parle 
aux Cultivateurs 

à Madawaska,, Me

ACCIDENT AU 
TRAVERSER 

“R.-DU-L0UP”
LE VICE-ROI OUVRIRA 
LA CONFERENCE D’OTTAWA 

Ottawa, 9. — On apprend d’excel­
lente source que le gouverneur géné­
ral présidera l'ouverture de la confé­
rence économique impériale, le 21.

Cette économie sera réalisée par la 
'baisse des salaires. — Des soumis­
sions seront demandées pour l’a­
chat du charbon. —

Les cultivateurs de la rive‘américai­
nes se réunissent à Madawaska, Me 
pour discuter le projet d’une beur-

Le bateau brise son hélice et doit 
jeter l’ancre. — Le “Madawaska" 
est envoyé à son secours.

King et E. Lapointe s’arrête quel­
ques heures en notre ville. — De 
nombreux citoyens 
à VHÔtel Grandie 
prennent le souper.

vont les saluer 
entrai, où ils Le “Rivière-du-Loup”, a subi un 

accident à son hélice jeudi dernier, 
une heure environ après son départ 
du quai de Rivière -du-Loup, pour 
St-Siméon. Le vapeur a dû Jeter l’an 
cre en face du Portage. Le gérant de 
la Cte de navigation, M. Jos.-Y. Pom 
met, en apprenant l’accident, s'est 
immédiatement mis en communica­
tion avec le département de la ma­
rine, à Québec, et le Madawaska, 
vaisseau patrouilleur actuellement 
•du service : tL pat être envoyé vers le 
Rivière-du-Loup et servit à ramener 
un certain nombre de passagers, au 
cours de l'après-midi Un remor­
queur, mandé de Québec, ramènera 
le Rivière -du -Loup, à son quai pour 
permettre de débarquer les automo­
biles qu’il y a à bord. U est probable 
que le Rivière-du-Loup, devra être 
conduit à Québec pour être réparé.

Madawaska. Me (Spécial) — En­
viron deux cents cultivateurs des pa­
roisses de Ste-Agathe, Prenchvilie.
Madawaska, St-David et Grand’Isle 
Me, ont assisté à l’assemblée convo­
quée vendredi soir dernier à Mada­
waska, Me, par M. Lévite Rossignol 
trésorier de cette ville, et M. Rémi 
Daigle représentant à la Législature 
j'Augusta, dans le but de discuter la 
possibilité d'établir une beurrerie cen 
traie pour faciliter le développement 
1e l’industrie laitière dans cette par­
tie du comté d Aroostook.

M. Rossignol expliqua que déjà des 
démarches ont été faites dans ce sens 
dans la paroisse de Madawaska et 
le but de cette assemblée était de 
connaître l’opinion des cultivateurs 
des paroisses voisines et leur désir de 
coopération.

M. Gaspard Boucher, B.6.A., ré­
dacteur du "Madawaska', avait été 
invité à venir adresser la parole à 
cette assemblée.

Le conférencier fit valoir l’impor­
tance de la culture mixte et sa su­
périorité sur la culture spécialisée, 
donnant comme exemple les culti­
vateurs danois, ceux de l'Iowa et du 
Wisconsin, et les bons habitants du'
Québec.

L’industrie laitière est la base de 
toute culture prospère et son rende­
ment, s’il nest pas aussi élevé que la 
culture de la patate, exige des dé­
boursés moins élevés, comporte des 
risques moins grands, et donne des 
revenus plus stables.

M. Boucher encouragea les culti- d_. An_„ 
valeurs à construire une beurrerie 8f0uie no8brease de ts
I.Î.S fdur“r aUà™Tb ' et d'amis avait tenu à rendre un der­
ives de lait par jour à la fabrique. n,.r hommag„ à la regrettée dispa-

entrepren- rue wi joulssalt de l’estime et de la 
d.ont l industrie laitière ont le cou- considération de tous. 
ra:e de continuer dans le cas ou les La levlk du fut fai* pir lab„ 

à se vendre plus w F DugaI cur# d* la p^.. !e
thn ?“ ac,ucl-e. service funèbre fut chanté par l'abbé

Il donna egalement quelques con- R vaiHencourt. vicaire de Percé. P. 
s sur mrgauisation dur, troupeau et ne, :u de la défunte. Г était

ti r,. fJ її sS r І’°тТГ- , P” Pabbé F. Verret eu é de
Le Dr. Faucher de Grand Isle eut Si-An jré et labbé S. Azzie vicaire de 

de bonnes paro.es en laveur de l'm- ;a plro;.„ comme diaOT ,. 50us. 
dustne laitière et encouragea les dlacre ^ messes ont été cé;ebr4es 
eu. tivateurs a s y livrer attentive- aux auteîs !atéraux ^ raW A 
ment. ,eur rappelant que oe furent O=dbout. curé de St-Hilaire et le 
les vaches qui. autrefois, fournis- R p L

*e re'fnu P°ur défrayer ses an 0n remarquait au choeur, outre
«ïa.SïL , Ш chorale de la paroisse M. l abbé
M Rémi Dalg.e encouragea orte- pidé:, poliras de St-André. M. Va- 

ment lès cumvateurs à suivre iexem Vocat Chamberland. M le d-..tiste 
p.e des bons fermiers du comté de - verra. M. Alphonse Gagnon. M.
Kamouraska qu U avait 1 occasion paui Gagnon de Grand-eault. MM.
°- vflter récemment et qui lui di- Elias Da-g>. Wttfrid Cyr. Lotus Dai- 
sa.-nt que malgré les bas prix du g> et Medley Albert de St-Hilaire 
beurre. la dernière chose dont ils son Mlle Blanche Cvr. touchait l'orgue 
géraient à se défaire, serait leur beur Po-tali la croix. M. Adrien Daigle.

Portaient la dépouille mortelle. M.
O’.iézim? Godbout. MM. Louis Thé- 
riau.t. Joseph Godbout de Drum- 
irord, Nap. Dumas. Saturnin Plour- 
d' de Grand-Sau'.t et Ferdinand 
Vaillancourt de ,Bonaventure, P. Q., 
tous beaux-frères de la défunte.

Madame Godbout laisse pour dé- DEMANDES DU QUEBEC 
olorer sa perte outre son époux, sept a LA CONFERENCE 
filles et trois fils: Rev. Soeur God- ~ n « .
bout, Mme Adrien Daigle de St-Ні-
la ire. Edmée, Marthe. Adrienne et ? 1 conférence impériale A Ottawa. 
Véronique, institutrices à Drum lF ^rnement de Québec enverra
mon і et Bernadette institutrice à “ne T da™ J*4*'* d *” <•“«■ 
l'école publique de St-Léonand; Gé- l‘on,des relations meilleures que dé-
rard étudiant en Belles-Lettres au ?" 18 ““T? <“*
Collège Ste-Anne Church Point N.. L'TfT parttcuU” avec la °гяп 
E.. Enoiî et Fernand à la maison. % re*’a®n€" . ,
Elle laisse encore outre Rev. Soeur dFmand4!; laJ^*Lde
Plourde. deux frètes et une soeur. Sa V"terdtt anglais sur l’importation
tuinin. Joseph .et Alix tous de Grand: 'J^ ' ann°nCe-t'ggu2^ , on officiellement.

La famike a reçu plusieurs tri- ** ^rêU
buis floraux. Bouquets spirituels, of- d€*n^ldera_ "
frandes de messes, et beaucoup de ,par ^ S2?dî?re'a"
témoignages de sraipethies. fnL*tÜLVertU 5,uquel 1,015 * cons"

_____  -, , ,, _____ truction canadien recevra un traite­
ment de préférence, de sorte que le 
Dominion soit en mesure de soutenir 
la concurrence soviétique. Le minis­
tère des Mines demandera un des 
plus bas tarifs sur l’importation du 
cuivre, du graphite et du mica de la 
province.

L’ASSISTANCE OBLIGATOIRE NOUVELLE BETE A PATATES
Québec, 9. •— Une nouvelle bête à 

patates a fait son apparition dans 
la province, notamment dans le bas 
de Québec. Il s’agit d’une punaise 
qui suoe les feuilles, qui a une ré­
sistance très grande quoique d’un vo­
lume réduit.

L'alarme a été donnée par Sainte- 
Anne de la Pocatière, où M. Baribeau 
inspecteur fédéral, en a fait la dé­
couverte. M. Baribeau, en a envoyé 
un spécimei.t au ministère provin­
cial de l'agriculture.

Revenant d’une promenade de re­
pos et d’agrément autour de la Gtas- 
péele et dans le sud du , Nouvea u- 
Brunswick, les chefs du parti libé­
ral, le T. H. Wl, MaoKenzie -King 
et l'hon. Ernest Lapointe 
rêtés quelques heures à Edmunds- 
ton, mardi soir.

Lee distinguée visiteurs arrivèrent 
en ville vers six heures du soir, et 
après une courte promenade en ville, 
en compagnie de Son Honneur le 
maire J. E. Michaud et de M. Plus 
Michaud, CH., ancien député 
Communes, prirent le souper à l’hô­
tel Grand Central.

Cest dans le salon de l’hôtel quils 
reçurent prtvément et avec affabilité 
pendant près de deux heures de nom 
breux citoyens de la ville, désireux 
de venir saluer leur visite. Parmi eux 
nous avons remarqué l’avocat M.-D. 
Cormier, député fédéral, les échevins 
E. Ouellet, J. Michaud, MM. Edouard 
Thibault, l’abbé Fernand Viel, de Ri­
vière-du-Loup. Léo Viel, Jos. F. Le- 
bel, Michel Abbis, E.-A. Caldwell, Dr 
Simms, Sam Burpee, Miles Burpee, 
Fred St-Pierre, Willie Morin, Fred 
Arsenault, E. F. Belanger, T. J. Loger 
Jos. Michaud, F. H. Bourgoin, C. Lé­
ger, J. Héroux, Léo Michaud, Sam 
Führer, Georges Michaud, Jos. Au- 
det et plusieurs autres hommes d’af­
faires, citoyens, et voyageurs de 
raeroe, dont les noms nous échap­
pent.

Comme partout ailleurs où ils s’ar­
rêtèrent, les chefs libéraux, en voya­
ge de repos, se refusèrent à adresser 
la parole en public. A huit heures 
et demie ils repartaient dans leur li­
mousine, Pearce-Arrow, dans la di­
rection de Rivière-du-Loup, où ils de 
valent passer la nuit.

Les contribuables demandent 
commissaires d’employer le plus 
de bois possible pour le chauffage.

se sont ar- Dr. P.-H. LAPORTE REELU 
COMMISSAIREУ

L’assemblée annuelle des contri­
buables du district scolaire No. 1 
dBdmundston a eu lieu lundi dernier 
à dix heures du matin.

Il a fallu attendre une bonne de­
mie-heure avant de commencer les 
délibérations parce qu’il 
pas suffisamment de oon 
pour un quorum. Lorsque l’assemblée
se termina, sur un total de plus de Le T. H. Wm Lyon MacKemie-ÈING. ancien premier ministre du Cana- 
1600 contribuables, on en comptait ! da et chef du parti libéral, et l'hon ERNEST LAPOINTE, ministre
ving-deux présents. | de la Justice dans le Cabinet King, qui étaient de passage à Ed-

Le secrétaire, M. Donat L. Daigle mundston mardi soir, à la suite d'une promenade dam la Gaspé-
appela l’assemblée à l'ordre et l’avo- sie et dans le sud de la province.
cat J. E. Michaud fut prié dagir corn 
me président. M. Daigle agit comme 
secrétaire de l’assemblée. Il fit la lec 
ture du rapport annuel des commis­
saires que nos lecteurs trouveront 
en entier à la page 6 de la présente 
édition.

L’assemblée reçut également le 
rapport de l’auditeur, M. Thaddée D.
Hébert.

Il a été proposé par M. Vital H 
Albert, secondé par M. Jos. J. Béru- 
bé que le Dr. P. H. Laporte soit ré­
élu à la position de commissaire d'é­
cole pour un autre terme de trois 
ans. M. T. D. Hébert fut de nouveau 
nommé pour faire l’audition des li­
vres pour la prochaine aimée.

Les contribuables ont demandé aux 
commissaire que des soumissions 
soient demandées pour lâchât du 
chartxm et, qu'en cas d’égalité de 
prix, l'achat soit fait localement. Us 
ont également recommandé aux corn 
missalres d’utiliser autant de bois 
que possible pour le chauffage des 
écoles.

H a été proposé et secondé par MM.
Jos. J. Bérubé et Adolphe Demers, 
et appuyé unanimement que la Com­
mission scolaire demande à la Lé­
gislature de passer un acte spécial 
pour l’assistance obligatoire à l’é­
cole de tous les enfants âgés de 16 
ans et moins.

. et neuf U a été également proposé que le
îmardi "«tin dans rapport des commissaires et celui de 
ngiise de St-Bruno. . l'auditeur soient publiés dans le jour

Le service fut chanté par le R. P., nal local.
. ~ Uer: as®lst^ des RR. PP. Fluet I Les contribuables ont voté un war- 

porteurs étaient se&! rant de $72.100. pour l’an prochain, 
t-, s' Paul Cormier et cette somme devant être prélevée

ти- Ayotte- par une taxe basée sur l'assessement
La défunte était lune des person- de la ville.

flutaH8 ii1UH * notr€ vMle- EI1c Ce nouveau warrant est une réduc- 
lals&Lt partie de la société des Dames tlon de $10,000 sur celui de l’an der- 
de Ste-Anne et du Tiers Ordre. Elle 
était malade depuis plus d'un an.

Outre son époux, la défuntte laisse 
dans un grand deuil deux Allés, la 

®r St-Raui de Rome, de la 
communauté des 86. de la Ste-Fa- 
nulle à Chicago, et Mme Sophie Cor­
mier de Portland; aussi cinq fils. Fé- 
U* de Bristol, СОШ1.; Hubald de Mis­
soula, Uonand de Philadelphie, Fred 
de Mjdawaaka. et Paul de Old Town 
EUe était la soeur de Mkne José Cyr 
de Van Buren.

Retraites Fermées 
I a Saint-Basile

Quarante Jeunes gens de la ré­
gion ont suivi les exercices de re­
traites fermées à l’Hôtel-Dieu de 8t- 
Basile, la semaine dernière. On en 
comptait vingt-deux à la première 
et à la seconde, dix-huit dont huit 
hommes mariés.

Le R.P. Lacerte, S. J„ de la villa 
Manrèse, Québec a donné les ins­
tructions aux deux sessions, qui ont 
duré trois jours chacune.

Uhe retraite semblable pour jeunes 
Ailes s’ouvrira samedi soir, le 16, à 
huit heures pour se terminer le 19.

Parmi ceux qui ont prie part aux 
exercices de la semaine dernière, 
plusieurs en étaient à leur première 
retraite fermée. Tous furent d’ac­
cord qu’ils venaient de passer là dans 
la sollicitude et le recueillement trois 
des plus beaux Jours de leur vie, et 
promirent de s’y rencontrer de nou­
veau l’an prochain.

DOUZE ANS 
PREMIER MINISTRE 

Québec, 9. — M. Alexandre Tas­
chereau commémore aujourd’hui le 
douzième anniversaire de son asser­
mentation comme premier ministre 
de cette province, ayant été appelé 
à occuper le poste laissé vacant par 
la démission de sir Lomer Gouin, le 
neuf juillet 1920.

SL

OBSEQUES DE 
Mme P. GODBOUT

: FIN TRAGIQUE ELLE MEURT 
SUBITEMENT A 

LEWISTON, Me

MGR CAMILLE ROY
Nomme vicaire general

Québec. 9. — Par décision de 6. E. 
Mgr l'archevêque, Mgr Camille Roy, 
PA., élu supérieur du séminaire de 
Québec et recteur de l’Université La­
val, en juin dernier vient d'être nom 
mé vicaire général en remplacement 
de Mgr Ph. J. Fillion, PA., ancien 
supérieur du séminaire dont la santé 
laisse à désirer depuis quelque

A DRUMMOND, N.-B.
D’UN JEUNE HOMME Vendredi, le 1er juillet, avaient lieu 

dans léglise St-Michel de Drummond 
les funérailles imposantes de Mme 
Paul Godbout née Pomela Plourde. 
La défunte était âgée de 59 ans et 
était la soeur de Rev. Soeur Plourde 

| et la mère de Rev. Soeur Godbout, 
toutes deux de l'Hôtel-Dieu de St- 
Basile Elles étaient représentées aux 
funérailles par les Rev. SS. Varie-1

Quoique bon nageur, Reid Lynch de 
Lille, Me, se noie dans le lac Ste- 
Agathe, le 4 juillet. — Son frère 
réussit à se sauver. — Le cadavre 
repêché jeudi.

FUNERAILLES A KEEGAN

Van Buren, Me (D. N. C. R.) — 
Mme Victor Bérubé, née Anna Thé- 
riault, est décédée subitement à sa 
rsidence de Lewiston, Me, lundi ie 
4 juillet, à l’âge de 34 ans.

La dépouille mortelle fut trans­
portée à Keegan où eurent lieu les 
funérailles et l'inhumation, Jeudi der 
nier. Le RP. Duperré chanta le ser­
vice, assisté comme diacre et sous- 
diacre des RR. PP. Forestier et Si- 
rois. Les porteurs étaient MM. Eddie 
et Fred A. Thériault de Van Buren 
frères de la défunte, Albert et Léo 
Bérubé de Keegan, ses beaux-frères.

Peu Mme Bérubé, était native de 
Van Buren la Aile de feu Rémi Thé­
riault et Mme Fleurine Dumoni- 
Thériault de Keegàn. Elle était ma­
riée depuis 4 ans et demeurait à 
Lewiston où son époux, M. Victor 

Le cadavre a été retrouvé quelque» Bérubé’ conduit avec succès une 
jours après et transporté à Lille oe éplcerle et Pâleurs fermes, 
eurent lieu les funérailles. Le ser-' 0utre 3011 épol“ défunte laisse 
vice fut chanté par l'abbé Rodrigue dails un K"1™1 *uU quatre soeurs. 
Ménard, curé de la paroisse et Vin- Neil Michaud "Marie) de Bris-
humation se fit dans le cimetière to1’ Conn " Joseph Bérubé, (A- 
parolssial de Notre-Dame du Mont- gnès) de ЬШе- M™ Alexis Parent 
Carmel. (Catherine) de Lille, Mme Geo. Thé-

La vldtime était bien connue dans 1111111 de Van Buren; deux frères, 
la région comme un excellent chas- MM 17441 et Thériault de Van 
seur et un guide de valeur. Buren. et un demi-frère. M. Henry

En outre de son père, sa mère, et ■Couturier- 
son frère, le défunt laisse une soeur 
Mlle Gertrude Lynch, de Lihe.

LES FUNERAILLES

Van Buren, Me (D. N. C. R.) — 
Un jeune homme de 22 ans, du nom 
de Reid Lynch, demeurant à Lille, 
Me, s’est noyé dans une expédition 
de pêche sur le lac Ste-Agathe lundi 
de la semaine dernière, le 4 juillet, 
alors que le canot qui le portait, 
ainsi que son frère, renversa soudai­
nement.

Les deux frères, bons nageurs, se 
dirigèrent vers la rive à une distance 
de plusieurs centaines de verges. Le 
plus jeune, Reid, sentit soudain ses 
forces l’abandonner et il disparut, 
sous l’eau pour ne plus revenir à la 
surface. Son frère s'en tira sain et 
sauf.

LA REGIE DES SPI­
RITUEUX AUX ETATS-UNIS 

Washington. 9. — Le Sénat des E- 
tats-Unis a décidé à l’unanimité 
d'inscrire sur son feuilleton, pour é- 
tude, un amendement pour substituer 
la régie des spiritueux à la prohi-

FUNERAILLES DE 
Mme P. PLOURDE

LAUSANNE SE TERMINE 
PAR UNE ENTENTE 

Lausanne. Suisse, 9. — conférence, 
de Lausanne sur les dettes fit répa­
rations de guerre s'est tertninée of­
ficiellement aujourd'hui/ après que 
les représentants des principales puis 
sances eurent formellement élaboré 
l'accord en vue de substituer au paie 
ment de réparations allemandes 
un accord réduisant la somme de 
64.000.000.000. de dollars à 714,000,- 
000. La cérémonie a eu lieu à l’hôtel 
Beaurivage et était présidée par le 
premier ministre MacDonald. E fut 
le premier à se sertir de la plume 
d'or pour signer le document qui cons 
titue l'une des plus grandes tran­
sactions financières de l'histoire, il 
fut suivi du premier ministre Ren- 
kin, Simons, secrétaire des Affaires 
Etrangères de Grande-Bretagne, de 
Mosconi. pour l'Italie, du premier mi­
nistre Herriot de France et d’autres 
personnages officiels.

A VAN BUREN, Me

Van Buren, Me (DN.C.) — Lee fu­
nérailles de Mme Pierre Pdourde, née 
Marguerite Ayotte, décédée à sa zé- 
sidenoe de la rue Ste-Marie, diman­
che matin, à l'âge de 60

DANS LA 
LIGUE “PARE”

La ligue du base-bail acéjiste pour 
suit sa série, qu’elle terminera di­
manche prochain, le 17.

Les résultats de dimanche prochain 
détermineront lesquels de oee clubs 
seront qualifiés pour se disputer lej 
parties de détail et peut-être même 
la finale, selon qu’un seul ou deux 
des clubs seront éliminés.

Les joutes de dimanche auront lieu 
comme suit :

Lac-Baker à St-Basile.
St-Françols à Baker-Brook.
La position des clubs est mainte­

nant comme suit :

Des cultivateurs de Frenchville et 
Grand’Isle exprimèrent leur désir de 
voir une beurrerie s’établir dans laNOUVEAU

CONVERTI
nier, résultant d’une diminution 
moyenne de 20% sur les salaires.

Voici l’estimé des opérations finan­
cières de la Commission pour lan- 
née 1932-33 :

LA GRELE CAUSE 
DES DOMMAGES

DECEDE Ч8 Pèlerinages à
Ste-Anne de Beaupré

J O P
St-François 2 2 0
Baker-Brook 2 11

Baker-Brook 
Lac-Baker 

Deux des clubs qui avaient donné 
leur adhésion à la ligue aux débute 
ont dû être disqualifiés pour ne pas 
s’être conformée aux réglemente de 
la ligue.

DEPENSES
SALAIRES :

Instituteurs et institutrices (Voc. & 
Acad.)

2 11 
2 0 2 A SAINT-BASILE 

Ce matin, à l’Hôtel-Dieu de St-Ba­
sile, eurent lieu les funérailles de M. 
Joseph James Inman, de Van Buren. 

Notre région a souffert de nouveau I U était célibataire et âgé de 67 ans. 
desdommages considérables lundi der j Ce monsieur vint se faire soigner 
nier lorsqu’une pluie torrentielle et ; à l’hôpital l’hiver dernier pendant 
la grêle se sont abattues sur la ville 
et la campagne avoisinante.

On estime à plusieurs milliers de 
dollars les dommages causés dans 
les champs de patates et de grains 
par l’eau qui a lavé le sol et la grêle 
qui a brisé les plants.

Les fermes situées sur les côteaux 
ont le plus souffert de oe déluge.
C'est la deuxième tempête de oe gen­
re que nous avons depuis un mois La semaine dernière 11 se fit trans­
dans la région. La température plu- P°rter de nouveau à l’hôpital et mou 
vieuse et froide retarde beaucoup rut le 12 au soir, dans des sentiments 
les récoltes et le Jardinage. de piété édifiante. Son servie? fut

chanté par Monsieur l’Abbé Azzie, 
I qui remplace M. le Chapelain actuel­
lement en voyage.

A VAN BUREN, Me$39,600.
Professeur de musique . 1,200.

2.500.
1.500.
2.500. 
3,000. 
4,200.

16,400. 
11,000. 

1,700. 
1,000.

Plus de quarante personnes ont 
profité la semaine dernière de l’au­
baine qui leur était offerte de faire 
un pélérinage à Ste-Anne de Beau­
pré à bas prix en autobus. Les pèle­
rins sont revenus 
jours, d’un voyage sans encombre, 
et de température agréable.

Le succès a décidé les conducteurs 
des deux autobus St-François-Grand 
Sault à entreprendre de nouveau l’ex 
pédition. Es la feront mardi, le 2 
août, pour revenir le 4.

Des pèlerins du premier voyage 
ont déjà donné leurs noms pour le 
second. Le prix aller-retour est de 
$5.25.

Il y aura également excursion par 
voie du Canadien National, le 19 Juil 
let. pour revenir le 22. Prix du bil­
let, aller-retour: $10.00.

Van Buren, Me (D. N. C. R.)Concierges .......
Secrétaire .......
DEBENTURE
FONDS DE RESERVE .
CHAUFFAGE
LOYERS
Intérêt sur compte capital 
Intérêt sur compte courant
Réparations..........................
Ameublement, etc................
Assurances ..........................
DIVERS

après troisHEUREUX GAGNANT quelques semaines. Au cours de sa 
grave maladie il eut le bonheur 
d'abjurer le protestantisme pour em­
brasser la religion catholique.

Il fut baptisé le 12 Janvier par le 
Révérend J. B. Doucet, Chapelain de 
l’Hôtel-Dieu et fit sa première com­
munion le lendemain également dans 
la chapelle du couvent, durant la 
messe de la Communauté.

STE-ANNE DE MAD. 
REMPORTE DEUX VICTOIRES J«eph Godresu, élève du grade 

vnr du cours privé du courent des 
de la Sagesse à Bdmundston 

a été lheureux gagnant de la plume- 
«Ofrvolr offerte par “Le Madawos- 

«est classé le premier de sa

Ste-Anne, (comm.) 
de base-bail de Ste-Anne a surpris 
bien des amateurs, depuis quelques 
jours. Ses deux dernières Joutes ont 
été deux belles victoires.

L’une de ces parties s'est Jouée 
contre le club de St-Léan&rd, mer­
credi dernier, et s’eet terminée au 
score de 6 à 4 en faveur de Se-Aime; • 
l’autre s'est jouée contre Ven Buren, 
et a donné un résultat de 3 à 2 eon- 
rre les américaine.

Si nos gas poursuivent leur travail 
avec persévérance, Us présenteront 
certes bientôt une équipe dont il fau 
dra tenir compte.

L'équipe

500.
2,300.
1,000.aux examens de fin d'année.

$88,300.
RECETTES

Traite du comté...............
Enseig. Vocationel............
Arrérages de taxes............
WARRANT—Taxes 1932-33

ON L’ATTEND 2,800.
4,400.
9,000.

72Д00.

L’ACCORD A INCENDIE A
LA CIE FRASER

$88,300

LAUSANNE; VAN BUREN LE PAPE A REÇU 
LES PELERINS DU N.-B.

Ceux qui ont assisté au Congrès 
Eucharistique de Dublin dons le pé­
lérinage du diocèse de St-Jean, or­
ganisé par l’abbé J. E. Brown de 
Moncton, et qui continuèrent le voya 
ge à travers une partie de l’Europe, 
ont été reçus en audience par SS. 
le Pape Pie XI, samedi, d’après un 
câblogramme reçu de Rome par 8. 
Excellence Mgr E. A. Leblanc, é-vê- 
que de St-Jean.

Us furent présentés à Sa Sainteté 
par S. E. Mgr W. M. Duke, archévê- 
que de Vancouver, autrefois curé de 
la cathédrale de St-Jean, N.-B.

MARIAGELES “ALL STARS” 
VICTORIEUX A C ABANO

штмШщй
И • і

Lausanne, 8. — On a bâclé un ac- J 
cord par lequel sont effacées les an-1 
nuitée que l’Allemagne, de l’aveu de 
tous, n'aurait pu recommencer 1

(DN.CH)
—Mlle Adrienne Duma is, étudian- 

à j te garde-malade à l'nôpital St-Louis 
payer une fois expiré le moratoire de Berlin N.. H„ passe quelques se- 
Hoover. Au lieu de ces annuités, paya m aines de vacances chez ses parents 
blés 55 années durant au total ар- M. et Mme A. Dumais de la rue Main 
proximatif de $25 milliards, le Reich —Mlle Zélica Poirier, Yvonne Jal- 
emettra pour $750 millions d'oblige- bert et Bernice Thibodeau de Fort 
lions lorsque son crédit le lui per- Kent étaient en visite chez Ml’.e Co- 
mettre, A tout événement pas avant rinne Plourde, dimanche.

—M. Léo G. Cyr, de Limestone, 
étudiant à l'Université Georgetown, 
ancien professeur à l’école Ste-Ma­
rie, estt l’hôte de M. et Mme H. A.
Gagnon.

—Mlles Ella Lavoie et Cécilia Ga­
gnon, MM. Raoul et Alphé Gagnon 
de St-Quentin, étalent en ville di­
manche dernier.

—M. Thomas Duperré, étudiant au 
Séminaire des Pères Marlstes à Sil- 
lery, Qué., passe quelques semaines 
de vacances chez ses parents M. et 
Mme Aimée Duperré. Cet automne, 
il se rendra au Séminaire de Bed­
ford, Mass.

—Less RR. PP. Albert et Léon Lé­
vesque de GrandSault, visitaient des 
amis en ville la semaine dernière.

—MM. Edmund et James Cyr. et 
Antoine Soucy de Madawaska, Me. et 
MM. Fred A. Thériault. shérif et 
Emile Bélanger de cette ville passent 
la semaine 4 la pêche sur le rivière 
Reetigouche.

—Mme Orner Langlois et sa fille 
Homertne, ainsi que Mlle Euphémie 
8ouoy d’Bdmundston passent quel­
ques semaines en vMégloture à No­
tre-Dame du Portage, Qué.

—Mine Zlno Martin d’Edmunds- 
rtan Beaulieu, Willàe Lévesque, Lt- ton, en visite chez ses parente de 
•ode Long, Laurent Desjardins, Ro- Powers Creek, et sa soeur Mlle Lill-
mmto et Adrien Metier, Léonard llan Martin visitaient des amies en —Mlle Oélina Thériault, garde- 
Bélanger. Emile BeotiMeu et Réné ville samedi dernier. malade de Boston, est en promenade

—Mtiee Yvonne Founder et Oe- chez Mme JJ* Thériault

HIER SOIRCAMPAGNA-MORNEAULT 
Mardi matin, a eu lieu en l’église 

Immaculée-Conception de cette ville 
le mariage de Mlle Aurore Campagna 
\ M. Syîvio Momeault de Baker- 
Brook. La bénédiction nuptiale leur 

I fut donnée par M. l’abbé A. Violette. 
| vicaire de la paroisse, 
і La veille au soir, une soirée réu- 
1 nissalt à la demeure de M. et Mme 
| Louis Michaud, de nombreux pa­
rents et amis. Il y eut présentation 
de cadeau et exécution d‘un Joli pro- 

I gramme de musique.
I Etalent présents: M. Ferdinand 
Campagna, M. et Mme Charles Cam 
pagna, Mérile Campagna, Roland 

| Campagna, MM. et Mesdames Victor 
Le Cardinal VERDIER, archevêque, Morneeult,JVltal Ficard, François 

de Parie. France,
Canada eu coure de ce тоk.

Cabano, (comm.) — Accompagnés 
de plusieurs de leurs concitoyens 
amateurs de base-bail, les “AU Stars" 
d'Edmundston ont défait, l’équipe lo­
cale dimanche dernier par une mar­
ge de 16 fc 3.

Malgré que les visiteurs fussent 
plus forte que nos Joueurs, la joute 
ne manqua pas d'intérêt et fut oui-
vie avec amUtton par Vaelatance
très nombreuse.

Le lanceur Arthur Leblanc et le 
receveur Simon furent bien soute­
nus par nos équipiers, et leur amé­
lioration montre qu'ils offriront bien 
tèt une équipe avec laquelle il fau­
dra compter.

Bdmundston alignait les Joueurs 
suivante :

G. Morin, rec.; B. Fournier, lane.; 
L. Dubè, 1er h.; P. Rousseau. 3eb.; 
F. Fournier, 3e b.; N. Rousseau. c.-a

r^.rg;MQe№é'cc;
ARBITRE : P. McKinley, <TBd-

mundston.

Le feu s'est déclaré vers sept heu­
res. hier soir, sur le toit qui recou­
vre la fabrique de carton, aux usines 
de la Cie Fraser.

Le chef Savage et plusieurs pom­
piers de la ville prêtèrent leur con­
cours aux employés de la compagnie 
pour éteindre ce commencement d’in 
cendie. On ne peut déterminer exac­
tement la cause du feu.

m me.
.

trois ans.
Ce paiement du Reich — sa derniè­

re dette de réparation — sera de l’or­
dre ci-dessus parce que les titres se­
ront émis à 90, leur rendement étant 
de 2,700,000,000 marks à 5 p. c. d'in­
térêt. S’il n'est pas Jugé à propos de 
les émettre avant 15 ans, toute l'é­
mission sera annulée. Le fonds d'a­
mortissement est fixé à 1 p. c.

Quant au cuïpebilisme, dont la dé­
légation allemande avait fait an si 
grand état, U y e été pourvu par l'as 
sentiment de la France et des autres 
puissances à une phrase du traite 
ébauché qui déclare vaguement qu’il 
faut oublier le passé.

і

tombe Cyr de cette ville, Mlle Marie 
Gagnon de Madawaska et Cécile 
Chassé de FrenchvilCe, passe une se­
maine au Long Lake.

—Mlles Marcelle et Lorette Poi­
rier. MM. Armand et Pierre Poirier 
et AinVe Octeau de Carleton, Qué., 
étaient les hôtes de leurs amies de 
cette ville, dimanche dernier.

—Le char-pullman privé de la fa­
mille J. P. Morgan a passé ici sa­
medi; les membres de la famille de 
oe grand financier se rendaient sur 
la rivière Restigouche pour passer 
quelques semaines à leur chalet.

—Mlles Aurore et Dorilda Lapler- 
re sont de retour de Old Orchard 
Beach où elles ont passé quelques 
semaines chez des amies. Elles é- 
taient accompagnées de Mlles Anne 
Vermette et Zétla Cyr de Grand’Isle.

—te R. P. 81 roi s du Séminaire 
Maryvale de Bedford, Mass., est en 
Ville pour quelques semaines.

—Le R.P. Irénée Duperré, mariste 
de Providence, R. I , remplace le 
R.P. St-Martin à la cure de St-Ré- 
ml de Keegan, pour quelques setnai-

I
MORT SOUDAINE 

DE M. McKEOWN
p R, archevêque, Momeault, Vital Picard, François 
gui visitera le Fournier, Wilfrid Lord, Mlles Bli- 

I sabeth, Mariane et Anita Momeault 
Mme Arthur Plourde, MM. et Mes­
dames Prudent Picard, Albert Lé­
vesque, Alcide Rossignol, Aldéric Pi- 
card, Claude Gomeault, Wilbrod Bé 
langer; Mlles Rose Bossé. Lillie Pi- 

I card, Phéllda Picard, Marianne Bos­
sé, Gertrude, Rita, Oélina, Evelina, 
et Marie Picard, Eveline Philibert,

Le T. H. Ramsay McDONALD qu 
présidait la conférence de Lau­
sanne, sur les Réparations de guer 
re. à qui revient en bonne parti, 
le crédit du succès de ces délibéra­
tions.

!
ADIEUX AU MONDE L’ancien Président de la Commission 

des Chemins de Fer ( est victime 
d’une syncope à Westfield, N.-B.

Chez Im FWes de la Sagesse SPLENDIDE SUCCES
Mademoiselle Jeannette Cyr, fille}

teer Ckies k*,ler' Alexina Dufour, Blanche Bel-
de la Sageese 4 Ottawa T lefleur, Lucie Morin, Berthe Michaud

• . Picard. Léonard Pelletier, Albert Car
NAISSANCE rier, Albert Plourde. Archie picard,

*-*é hé * ît et Mme HUe Beau- AUeln **<*nd. Louis Philibert, Léo 
lieu, le 10 luBlet un tu* Picard, Henri Dufour, Antoine Ml-
Jean, Charte#. Roméo. Feiroln et °11"
marraine' M et Mh» Aidn»OÉté de J D Paulin. Emmanuel Nadeau

...... в иа,ш>Ь (Trio Lionel et Jean-Paul Pelletier. Gérard
tant Porteuse: timTsSm, tu- g Fumm TVbc, Wilfrid Picard, Ch» 

prtu*. «dvléotant. Et**w Pûkti», Emile Ouellet, Flo-

St-Jean, N.-B. 11. — Atteint d'une 
syncope ед embarquant sur un tra- 
versier à Westfield, près de sa rési­
dence d'été, l'honorable H.-A. Mc­
Keown, ancien président de la

REMERCIEMENTSVAN BUREN VIENDRA 
A EDMUNDSTON DIMANCHE 32 élèves du grade VIII du cours 

privé au couvent d'Edmundston ont 
passé avec succès les examens du 
gouvernement.

Trois de ces élèves, Joseph Gau- 
dreau, Adélard C barest et Jane Day­
ton ont obtenu d'excellentes notes. 
Leurs papiers d'examens ont été en­
voyés à Fredericton afin d’être exa­
minés à nouveau, et de donner droit 
à ces trois élèves d’obtenir la mé­
daille du Gouverneur.

Noue leur souhaitons bonne chan­
ce et espérons que celui qui aura 
mérité la médaille

Nos félicitations aux trente-deux 
couronnés.

Les demoiselles Enfants de Marie 
de la paroisse Immaculée-Conceptlon 
d’Edmundston remercient bien oor-L’équipe de baae-bqll de Van Bu- 

w-n viendra à Bdmundston tênooB- 
trer les "A*l stare" de cette ville, di­
manche prochain.

nocomnèghmt leur» Юш «mark. 

ET-ANDRE L'EMPORTE

mission des chemins de fer du Cs-
dlBlement toutes les pemonoes qui
ont bien voulu leur elder de toute» cite eprès-midi. Bon épouse l smisto 

dans ses dernier» moments.
IL McKeown semblait bien por­

tant et rien ne laissait prévoir une 
fin aussi tragique. La dépouille mor­
telle a été exposée ches un ami. IL 
P.-T. Barbour, de Bt-Jeee. Lee fu-

façona, dans l'organisation du ré­
cent baser, et ceux et celle» qui ont 
contribué généreusement à faire de 
oe baaar pn grand suooéa malgré les 
condition» économiques.

.lin! n
d

H en faveur de Btséedpé. Sa partie 
fut intéressante et un grand nmrtjre 
de visiteurs étaient

;•'! Zi Л M au

l’ama.
McKeown revenaient d’un voyage

--- ----- U»
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LAIT CONDENSE КЙ,THE MADAWASKAI

37cs52 Is,Boites 
15 onces

WEEKLY NEWS
LAIT Evaporé St. Chs. 
btes 1 liv. 2 btes pour — 25c 
HUILE D’OLIVE Eaton, 
boutle 4 onces 
MACARONI, pqt 10 onces 
2 pour
WHEATZ, le paquet__ 23c
POUDRE à Pâte Eatonia, pqt 1 liv.
POUDRE à Laver Gold Dust, gros pqt — 30c
THE Noir, pesé, sac 1 liv-__________
CAFE Eatonia, bte 1 liv.__________
PECHES Lynn Valley, bte No. 2, ch.
POIS Lynn Valley, bte No. 2, ch.
ALL BRAN Kellogg, pqt 16 onces---------20c
VI NEGRE Graves- White Wihe 

______ou Cider. 32 onces_________

Epargnez sur Votre VIANDE

No. 90 EDMUNDSTON, N. B JULY, 14th, 1932.
•-У

23cLIBERAL LEADERS 
VISIT EPMUNDSTON PERSONALS SUBSCRIPTION 

1 year, payable In advance . $2.00 
In U. S. A.

19c
2.50

—Miss Martha McIntosh Is spend­
ing a month’s vacation visiting 
friends in Fredericton.

—Mrs. T. J. Scott, Mrs. W. B. Mor­
ton and Master Billie Morton moto­
red to Monoton on Friday.

—Mrs. L. M. Sherwood entertained 
at a delightful children’s party on 
Wednesday afternoon, the occasion 
being the fifth birthday of her little 

I daughter, Barbara. The guests in- 
i eluded Miss Aubrey Anderson, Miss 
j Frances White, Miss Phyllis Van- 
Wart, Miss Anneke Burpee, Miss 

I Dorothy Henderson, Miss Joan Ma- 
theson. Miss Carol Horton, Master 
Bobby Murchie and Master Billie 

і Matheson.
—Mrs. James T. McKenzie and 

little daughter Margaret, of Mon­
treal, and Miss Jean Hammond off 
Quebec, are guests of Mr. and Mrs 
Ralph B. NÛirchie.

—Mrs. F. Q. Merritt is visiting 
friends in Fredericton.

—Mrs. R. V. McCabe was convenor 
at the Golf Supper on Saturday, as­
sis; ed by Mrs. James Reith, Mrs. L. 
M. Sherwood, Mrs. E. A. Caldwell, 
and Mrs. W. A. McQuarrie.

—Martin Hall, medical student at 
Edinburgh University, Scotland, is 
home for the summer vacation.

—Mrs. P. H. Laporte entertained 
at Bridge on Thursday afternoon 
for the pleasure of her guests, Mrs. 
J. Lussier and the Misses Lussier of 
Montreal, and Mrs. (Dr.) Albert of 
Van Buren. Others present were Mrs 
James Reith, Mrs. R. V. McCabe, 
Mrs. A. Desrochers, Mrs. George La­
porte. Mrs. Raymond Breau, Miss 
Agnes Hebert and Miss Emily Babin. 
Prizes were won by Mrs. Desrochers 
and Mrs. Albert.

—Miss Irene Collin returned from 
Montreal on Saturday.

—Miss Grace Stevens who has 
been visiting friends in Montreal for 
the past three weeks, returned home 
on Monday.

—Miss Marian Lindsay of Wood­
stock is the guest of Mi-, and Mrs. 
F. Dodd Tweedie.

—Mrs. Walter Clarke, Miss Patsy 
Clarke and Master Graham Clarke 
returned from Fredericton on Tues-

25cRt. Hon. WJL. MacKenzie-King.fe- 
dcral leader of the Opposition and 
Kon. Ernest Lapointe former mi­
nister of Justice, were visitors in 
town, Tuesday evening.

Classified ads.Advertising 
60c first Insertion. 40c for subse­
quent insertions. Rates of com­
mercial advertising made known 
on application. Copy must be in 
our office on or before Wednes­
day morning.

29c
50c
15cReturning from St. Andrews, the 

liberal leaders arrived in town by 
supper
the Grand Central Hotel. In an in- 
fcr:nal gathering, they met promi­
nent Liberals presented by Mr. Pius 
Michaud. K.C., former M.P. for Mada 
wa зка-Restigouche and His Worship 
Mayor J. E. Michaud, MA..L. from 
seven o’clock until their depart, at

10r,
time, and were received at

News. .— We will be pleased to 
publish any social and personal 
news. Call the editor. Phone 76.

. 19c

8.30. News in Brief I SPECIAL !SPECIAL !

Corned Вeef

SPECIAL !
JAMBON Cuit 
Breakfast
Tranché,
La livre________

У
LOT FOR SALE BACONN. B. KEENLY 

INTERESTED IN GOV. 
ROOSEVELT’S CAMPAIGN

Tranché, 
La livre .

Tranché, 
La livre .

Fredericton, N. B., July 4. — New 
Brunswick will have more than a 
passing interest in the forthcoming 
Presidential election In the United

Nice lot of land, situate right op­
posite Fraser Companies' offices, and 
forming the corner of Rice Str?et 
and Costigan Avenue. About 9,000 
feet of level land in the best part of 
Edmunds ton. For more information, 
please communicate with OLIVIER 
GUERRETTE, Edmundston, N.-B. 
1971-lf-14juillet.

Premier ALDERDICE, of Newfound­
land, who may head the Newfound 
land delegation to the Imperial 
Economic Conference which takes 
place at Ottawa commencing July 
20th. Premier Alderdice recently 
superseded Sir Richard Squires as 
Prime Minister, following the lat­
ter’s defeat in the Newfoundland 
General Elections.

Dr. E. R. SECORD. Brantford. On­
tario. who has been appointed a 
member of the Advisory Commit­
tee on Cancer to confer with the 
Ontario Provincial Government on 
any problem it considers shjuld be 
brought to the attention of legis­
lative authorities.

Fruits et Légumes FRAISSpéciaux en Vente 
Ven., Sam., et Lun.States.

Governor Franklin Delano Roose­
velt, of New York, the Democratic 
nominee for the Presidency, has for 
some years been one of New Bruns­
wick’s most distinguished non-resi­
dent visitors, and the members of his 
family annually spend several weeks 
at the Roosevelt summer home at 
Campobello, one of the Grand Ma­
il an Island group in Passamaquoddy 
Bay. For almost 30 years the Demo­
cratic nominee and his family have 
been coming to Campobella and the 
Roosevelts are among the most po­
pular of the hundreds of Americans 
who spend the summer months at 
this popular resort.

Governor Roosvelt first came to 
Campobello when a mere lad, back 
in 1895. His father had built a cot­
tage on the shores of Passamaquod-

During the years he has been a 
summer resident of Campobello Go­
vernor Roosevelt has always taken 
an active interest in the community

FRAISES,2 paniers pour 25c
PRUNES, la douzaine_25c
CITRONS, 6 pour 
LAITUE, le pied .

Pamplemousses, 3 pour _ 20c 
TOMATES mûres, la liv. 21c 
CHOUX, la livre 
BANANES, 3 livres pour 25c

10c19c
10c

NOTICE OF SALELe
In The Supreme Court, 
King’s Bench Division,Il ©ЛІК’ Il AF T

BETWEEN,
Thomas Guerrette, collector of taxes, 

in and for the Town of Edmunds­
ton, an incorporated company duly 
incorporated,

vous offre ime (hinlité Addition­
nelle sans Coût Additionnel Plaintiff,

------and-------
Edmundston Laundry & Dry Clean­

ing Company, Limited, an incor­
porated company duly incorpora- 

Defendant.

m Purs!'r
ted,

AND
Town of Edmundston, an incorpora­

ted town, duly incorporated,
Plaintiff,

AUTOMATIC HARBOR 
LIGHTS — DEVICE 
NOT GENERALLY KNOWN

life 4:

:1
day Aucune 

substitution 
ne peut être 
assez bonne.

—Mrs. J. M. Stevens is visiting 
friends in St. Stephen.

—Mr. and Mrs. A. G. Tracey spent Edmundston Laundry & Dry Clean- 
several days in Quebec recently.

—Mrs. F. Dodd Tweedie entertai­
ned at Bridge on Tuesday after- ted, 
noon, for the pleasure of her guest,
Miss Marian Lindsay of Woodstock.
Others present were Mrs. RS. White 
Mrs. D.H. Matheson, Mrs. G.G. Clair 
Mrs H.H. Hepderson, Miss Grace 
Stevens. Miss Phyllis Hall, and Miss 

! Blc idle Matheson. The prize was 
won by Mrs. Henderson, and Miss 
Lindsay received a guest prize. Mrs.
E.D. Nesbitt and Miss Jared were 
tea guests.

—Mrs. E.W. Ross and Gordon and 
Walter Ross of Montreal are guests 
of Mrs. L.M Sherwood.

NEW YORK EDITOR 
TO FISH ON RESTIGOUCHE

Fredericton, N. B., July 11. — Fred 
Fletcher. Rod and Gun Editor of the 
New York News, and one of the best 
known writers on sport fishing in 
America, is coming to New Bruns­
wick ti fish the salmon waters of the 
Restigouche.

Mr. Fletcher will head a party of 
four who are to spend part of next 
week on the open water of the Res­
tigouche River. Included in the par­
ty will be Miss Josephine Patterson, 
daughter of the owner of the New 
York News and the OOhicago Dally 
News, Mrs. Joseph Brooks, and Per­
cy Pyne.

Mr. Fletcher is no stranger to New 
Brunswick, having fished on the Res 
tigouche in 1927 in company with 
Frank Cheek, of colfe fame, and 
Webster Hall, crack camera man for 
Fox News. Back in 1928 M1*. Fletcher 
also came to New Brunswick and 
fished salmon on the Restigouche in 
company with Rex Beach, well 
known author and Gene Byrnes car­
toonist who popularized the comic 
Strip “Reg’lar Fellers.”

і
A device little known outside the 

lighthouse maintenance world has( 
been described here by E. Sayer, re- j 
sldent engineer responsible to the j 
Imperial Lighthouse Service for the 
constant burning of all lights la the 
Bahamas and many ;n the Virgin Is­
lands group.

Some lights, the engineers said, are 
turned on and off automatically by I 
the presence or absence of daylight. * 
They are controlled by,means of a. 
bulb, half opaque, half transparent. 
Daylight rays penetrate the trans­
parent half, upset the balance of 
other within and cause the bulb to 
overturn on its axis. Absence of day ­
light rays restore the balance and 
right the bulb. Thus in an eclipse of 
the sun or a dark day-time storm, 
the bulb overturns and the light shi­
nes forth its warning to ships

%
ing Company, Limited, an 
porated company duly inq

«
TAKE NOTICE that on Saturday 

the thirtieth day of July, A.D., 1932, 
at the hour of two o’clock in the 
afternoon, in front of the Court 
House, in the Town of Edmundston, 
in the County of Madawaska and Pro 
vince of New Brunswick, there will 
be sold at Public Auction, all the in­
terest of the Edmundston Laundry 
& Dry Cleaning Company, Limited, 
in the following goods and chattels, 
the same having ‘been seized by me 
under and by virtue of writs of exe­
cution issued in the above matter 
and dated the eight day of July, AX). 
1932, and the eleventh day of July, 
A. D.. 1932.

One Coffield Electric Washer 
One Canadian Laundry Machine 

Co. Dry cleaning Extractor 
No. 3310.

і
A N’IMPORTE QUEL PRIX— 

-l\. le Pneu Roadcraft avec des
Coussins de Gomme ” et une 
Semelle Resisto”, serait une 

valeur exceptionnelle.
Et lorsque vous achetez un Pneu 
Roadcraft—fait par Gutta Percha 
—pour considérablement moins 
d’argent que vous avez payé pour 
des pneus ordinaires, vous avez 
une valeur qui ne peut pas être 
égalée.
GUTTA PERCHA & RUBBER. LIMITED 

BUREAU-CHEF: TORONTO 
Succursales d’un ocean'a l’autre

m Christies
Arrowroots

—Miss Margaret Scott of Frederic­
ton is visitirg her sister Mrs. W. R.

La mère de votre mère donna 
les Christie’s Arrowroots à ses 
enfants, les Biscuits à l’Arrow- 
root d’origine canadienne et faits 
au Canada par Christie depuis 
1853. Il n'y a rien de meilleur 
pour vos enfanta.

Clarke
—T. M. Barry returned from На 

ті::ton on Monday.
— Dr Linehan returned Monday 

from Toronto, where he was on bu-

Une Qualité Additionnelle
Ces ’roussins do gomme do pur 
caoutchouc, moults entre Ica plis 
d'un tissu corde-, préviennent la 
friction et I nsure, ù ces points, 
aussi effectivement que l'emploi des 
•’coussinets à billes" dans 1 
chinerie.

NEWLYWEDS ARE HAPPY 
ONIONS CAUSE WEEPING 4One Glover Washer No. 12131 % 

Ome Glover clarification system, 
tanks, pumps, piping, and ga­
soline included,

One Belt driven fan,
One Boiler with electric blower at­

tached,
One Remington typewriter,
Three Chairs
One Chevrolet Truck (1*2 Ton) se­

rial No. 322838, Motor No. 7- 
212285,

One Master Bohmann & Co. .safe, 
One Counter,
One Desk,
One Hoffman Steam Press,
Three Electric Irons 
One Singer Sewing Machine No. 

15795862,
One Steam Board,
One Canadian Laundry Machine 

Co., Tambler No. 22730,
One Beaver Laundry Company, ex­

tractor type C 20. No. 1651, 
One Six-pocket Canadian Laundry 

Company Washer No. 1216%, 
One Two-pocket Canadian Laun­

dry Company Washer No. 
1215%,

One Toronto seven (7) roll com­
pound single

One Electric Motor No. 20794,
One Steam Boiler,
One Steam Engine,
One Sled,
One Wheelbarrow,
One Sloven Wagon,
One Bay mare.
One Set harness.

Gasoline dry cleaning and 
laundry applies and fixtures, 
J. B. BELLEFLEUR,
High Sheriff, Madawaska, 

County

IMontreal, July 12. — "Enough on­
ions to make everybody In Canada 
weep for a week, and yet by no 
means are cord shipment.” so local 
vegetable brokers describe a consign­
ment of 375,000 Bermuda onions 
brought here by the C. N. liner Lady 
Somers.

One record shipment on the liners 
was made up of 72,000 Bermuda- 
grown tomatoes, succeeding Baha­
mas-grown tomatoes and yet procee­
ding Canadian-grown tomatoes. The 
rest of the all-Brlrish cargo aboard 
the Lady Somers consisted clüefly of 
400 crates of celery, 2,000 crates of 
"other vegetables" and a few mil­
lion bananas.

The liner also brought 20 newly­
weds who spent their honeymoons 
in Bermuda.

Travel, Trade, Growth, 
Bring Name Troubles SAFETY SIGNALS 

FOR MOTORISTS
- SPONSORED BY -

Conversationalists, Correspondents, 
Speakers. Shippers, Authors, Asked 
To Specify Canadian And B. W. 
In lies Place Names.

JBSSOME’6 
NEW BARBER SHOPI Hew Brunswick Automobile Aitae.

I am now opened for business in 
my new shop on Church Street, not 
far from Madawaska Inn. I specia­
lize in hair cutting and scalp treat­
ment. Hoping.to see all my odd and 
new friends.

The Canadian National Steam­
ship L postal authorities and news- 
D9" ттеп are together in asking 
that Canadians and British West In­
dians be more careful with place na­
mes common to the two Empire 
unitot. now that trade and travel 
have brought them closer together.

Kingston, Ontario, Canada; and 
Xing.'ton, Jamaica, B. W. I., are two 
titles often confused by audiences or 
eaders or employees who are not 
: tain which of the two places was 

originally intended. There are times 
vhen the context of a spoken or 

:t?n composition does not make 
hlo point clear.

C
m HARRY JE880ME 

In Ph. Monette’6 Block
1960-2fs-7 juillet(2I6HT

TUF2N

T°1NY0URKITCHEN For Homes 
Beyond the 
Gas Mains!,

o ©
FROSTED PINEAPPLE 

•>* cup white sugar, 1 cup boiling 
water. Cook until it forms a thread 
from spoon. Add pineapple flavoring 
or juice from fruit. Pour this over 
two beaten eggs and lef t cool Whip 
1 pt. cream stiff and mix with the 
above. Place In refrigerator to freeze. 
This makes a beautiful frozen des-

\ » В\
RED LADY LOBSTER 
REPOSES AS AN 
OBJECT OF CURIOSITY

Halifax, N. S„ July 12. 
have at least caught a live red lobs- 
er. The lady was taken along the 
‘astern shore of Nova Scotia recent- 
y. Arriving in a crate among a num- 
>er of others, it was not noticed for 
-ome time, with the result that au­
thorities are unable to identify the 
exact location from which it was

The firm which has this unique 
•pecimen in its possession has been 
mndling lobsters for ever twenty 
me years and this Is the first time 
me colored red has over been caught 
>r ever heard ot. The back is a pro- 
lounced ned and underneath varies 
rom a shell to a decided pink color.

LEFT
TURN4j: f

They
Model No. 902. A 
popular priced range 
finished In beautiful 
porcelain cnamcL

SPICE CAKE
l 4 cups flour

1 teaspoon each: magic soda, mace 
cloves, cinnamon ginger

% teaspoon salt
2 cups brown sugar
1 cup butter
2 eggs
1 cup sour milk
1 cup each: raisins, currants, ci-

81ft together -thoroughly, flour, 
magic soda, salt and spices, add su- 

dredge fruit and peel with a lit-

A The NEW
Coleman Instant-Gag

■ i ^ToD

PNEUScum
PE6CUA

2fs-14-28 jutlM

NEPHEW OF GOV GENERAL 
FISHING ON MIRAMICHI RIVER Just strike a match, turn a valve ... and 

presto! .. . there’s your clear-blue gas blaze 
... ready for cooking! No preheater... no 
waiting. The new Coleman Instant-Gas 
brings instant gas-cooking service to homes 
beyond the gas mains. Makes and burns its 
own gas from regular motor fuel.

See your dealer. Let him show you all 
the fine features of this stove ... no other 
stove like it. Many models to select from.

TFredericton, N. B., July 12. — tlon 
Arthur Fonsonby, nephew of Hie Ex­
cellency the Earl of Bessborvuerh 
Governor General of Canada, heads 
a party of three now fishing salmon 
on the Miramichi River with Jack 
Russel as guide.

Hon. Mr. Ponsonby accompanied 
by R. Baring and W. B. Harris, who 
also ahve been the guests oi His
Excellency at Rideau Hall. Ottawa I above, and the Chief feels that 
arrived on the Miramichi River yes­
terday. Last evening Mr. Harris 
landed the first salmon of me nartv 
killing a 9 pound fish at Porter’s
Cove. The trio reached Quebec a few| a left turn, extend your arm hor- 
days ago from England and came dl- ! lzontally; if making a right turn, 

, the regulator board, and may be rectl/y to New Brunswick and thev
Edmundston corrected easily by relocating the re- plan to spend a week or more fishing 
Edmundston mote 001111,01 unit 80 uhat 11 does not! on the Miramichi River. They leave 
- , , exert any push or pull on the door, tonight for the upper stretches of
bt-JLeonard lock bolt. J the river.

TI.E ABOVE BIONALS 
■ erOMMCNOEO BV Mm A W BARBOUR. 
DEPUTY MINISTER OP RUB 

FOR NEW BRHNBW
little flour and add to mixture. Stir 
all together, then add melted butter 
beaten eggs and sour mo ilk. Bake In 
buttered pan 1 to 1% hours In mo­
derate oven.

STRAWBERRY WATER ICE 
% tsp. almond ex­
it tsp. vanilla 
1 quart strawberries 
% cup orange juice 
Boil the sugar and water together 

for three minutes and oodl. Hull the, 
berries and press through a sieve.' 
Add the syrup and orange juice and 
pour into a freezing tray. Set the 
Temperature Selector at No. 1 and 
place the strawberry mixture in the 
A’rtom&tic Pros ter. Allow to remain 
there until frozen one inch, 
ulh.fhc ntinP St-Que voMcd

LIC WORKS
[Z2

DON’T GET LOCKED OUT WITH the motoring season at 
its height, all drivers are urged 
■to • bring most attentive care 
in signalling. The signals appro­
ved by the New Brunswick Au­
tomobile Association are shown

Service experts report a few cases 
vhere owners have accidently locked 
hemselves out of their cars. Wtien 
his condition was investigated, it 
vas found that by turning down she 
outside door handle and letting it 

і ’ip with a snap, the rebound motion 
forced the inside control handle up 
into th<s locked position. This locking 
condition, which is not often found, 

j is brought about by Improper moun­
ting of the remote control unit on

-use of these will go a long way 
in ore venting accidents.
Adi signals should be made with 
the left hand. If you are makingCOUSSINES À LA COMME

Fsbflqués per U Plus Grand* Compagnie da Caoutchouc entièrement 
canadienne—fondée en 1883

Edmundston MOTORS Limited 
Creighton & Caldwell, Ltd —
A. B, VIOLETTE

THE COLEMAN LAMP 6- STOVE CO., Ltd.
TORONTO, 8, ONTARIO

ASK YOU* DEALER
the arm should be bent upwards 
from the elbow at a right angle; 
if stopping or slowing down, ex­
tended downwards from the el­
bow at an angle.

(•Ж-7)
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CREME pour Salade
Heinz, pot 6 onces............
POUDRE pour garniture 
de Salade, pqt 4 onces
Beurre de Peanut 
McLaren’s
Sauce aux Pommes 
Aylmer, bte No. 1 
FROMAGE Nucraft,
Pqt 7 onces
VIANDES en conserve,
Clark, bte % liv.................
VIANDE d’Ecrivisse, 
pour salade. Btes 6% one.

10c

17c

21c1

. > j

DELEGATE?

m
ÿy. w

d:

Ékr:

If you are one of our subs­
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.

Pour les jours 
de CHALEUR

W

Spécial !
SEL 

REGAL 
pqts 2 liv.

2 pqts 15c

CORSETS FOR SALE
As local representative, I offer 

sale “Spencer" Corsets, cus- 
t-made, for Health and Dress

•«rpoeee. Any lady interested in
«—peering the styles and samples 
*ч*.у call Mrs. Raymond Clavette. 
Soencer Coreerier, Phone: 90-2

Here and There

«

JL;v A

..

ADVISOR

Un Accessoire Pratique pour Vous—GRATIS
Votre Marchand Gutta Percha voue préeentera Gratis un joli aide-mémoire 
voua indiqueraquand changer l'huile, graisser le chA-mia, vérifier les pneu si 
batterie, etc. Commodément petit, il peut Cire installé en un instant dans
auto. Demandc*-le.
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CAFE Richmello. 
Richmello COFFEE, 
livre — lb tin

MARMALADE,

Pot — 40 oz. — Jw *

THE D. S. L.,
D. 8. L. TEA
pqt rouge—lb red pki"

SAUMON Roee, 
Pink SALMON, .10POULET désossé. 

Boneless CHICKEN, 
bte — tin .29

10/BLE d’Inde, bte No. 2 
Sweet Corn, Standard No. 2 
HOMARD, bte livre 
LOBSTER, 541b tin — 

Tall tins 
gr. bte s

MACARONI, pesé, la livre 
Bulk MACARONI, per lb — 
Viande d’Ecrivisse, bte 
CRAB Meat, per tin----- - 25/

23cST. CHARLES 
NESTLE’S 

CARNATION’ Milk 2LAIT
25/45/ORANGES Sunkist,

216’s—la douzaine—dozen _

FEVES Y. E.. 4 f|
Yellow Eye BEANS,
4 liv. pour—4 lbs ■ 1 wSAVON

SOAP Ivory
25/Gros. 6 onces, 3 pour 

б oz Size, 3 for ------
Gros. 10 one. cha.
10 oz. Size, Cake — 
Petits, 6 pour 
Guest Size, 6 for — -

„15/

LE MADAWASKA—CMt presque eue position ю- —П n’est pas de plus 
gloire que de combattre pour la 
langue de 1a patrie.—Jean Dorât

dale de nos Jours, de parler fran­
çais à la perfection.—J. Novicow.

IJ.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire. ABONNEMENT : Canada $2.00 Etranger $2.50 Rédigé en collaboration.

FlQÜR^te JE L’AIME, Le Nouveau thé des Maritimesa N. TRIOOCHKFaits d’Actualité MON PERE ! Il ’VARIETES
Comme les psychologues ont dit 

vrai, lorsqu’ils ont affirmé que le 
coeur a des raisons que la raison ne 
comprend pas !
Rose, Jeune fille distinguée, s’est é- 
prise d’un amour fou pour Rosaire, 
Jeune homme commun, qui ne lui 
convient guère! Encore si Rose et 
Rosaire étalent de la même condition 
et du même caractère! D n’en est 
rien. Le jeune homme a bien un cer­
tain vernis d’éducation, mais il man­
que de cette délicatesse, qui provient 
de la vraie distinction. Rose se lais­
serait-elle prendre aux charmes ex­
térieurs dont la nature a gratifié son 
cher ami? Sans dédaigner la beauté 
corporelle, Rose attache bien plus 
d’importance à la culture intellec­
tuelle et aux dispositions morales. 
Ses belles qualités d’esprit et de coeur 
sôn éducation soignée et ses maniè­
res distinguées l’autorisaient à se 
choisir un excellent parti parmi les 
jeunes gens de son rang.

—Ne vois-tu pas, lui dit un jour sa 
tante Jeanne, que tu te trompes 
étrangement sur le choix de ton fu­
tur? Toi, si délicate dans tes senti­
ments, et lui, si vulgaire dans les- 
siens !

—N’ouWie pas, lui dit un Jour son 
père, que ton Rosaire fait plus sou­
vent que de raison usage de bois­
sons alcooliques et blasphème com­
me un démon !

—Ton beau Rosaire que tu aimes 
à la folie, lui répètent ess frères, 
sais-tu que nous l’avons souvent ren­
contré avec des filles de rien ?

—Ma chère fille, lui dit sa mère, 
veux-tu en avoir le coeur net ? 
Prends les conseils d’un homme d’ex 
périenoe, par exemple de ton direc­
teur de conscience, qui va te donner 
une ligne de conduite à tenir.

L’AVIATION MILITAIRE DANS LA 
RUSSIE SOVIETIQUE.

Baigneurs, soyez prudente !

POURQUOI NE PAS 
CONTINUER LA TRADITION ?

Votre sport favori est excellent, 
mais dangereux.

Le croirait-on !

La natation est trop souvent cau­
se de tragédies regrettables. MARQUE JAUNEOn reproche parfois à notre population de ne pas 

s’intéresser suffisamment aux affaires publiques. Ce 
reproche, s’il est souvent mérité, ne pourrait être adres 
sé aux contribuables du district scolaire, cette année1 
quoiqu’ils fussent à peine une vingtaine à l’assemblée 
annuelle tenue lundi matin.

Ceux qui suivent de très près les affaires scolaires 
savent que l’assemblée annuelle des contribuables du 
district scolaire est fixée par la loi provinciale au 
deuxième lundi du mois de juillet à dix heures du matin.

En campagne il est relativement facile aux contri­
buables de se rendre à l’assemblée dans l’avant-midi ; 
en ville c’est plus difficile à la grande majorité des con­
tribuables qui ont des heures de travail fixes et ne peu­
vent s’absenter.sans perdre un gain dont la plupart 
ont grandement besoin.

Aussi, dans le passé, l’assemblée scolaire avait- 
elle lieu’le soir et l’on se rappelle l’assistance nombreu­
se témoignant de l’intérêt des contribuables.

L’an dernier et cette année, les commissaires ont 
convoqué les contribuables à dix heures du matin avec 
le résultat que la plupart n’ont pu se rendre. Sur un to­
tal de plus de seize cents payeurs de taxes, nous n’en 
comptions que vingt-deux présents cette année. Deux 
des commissaires, même, étaient absents.

Nous nous demandons, avec bien d’autres, pour­
quoi ne pas suivre la tradition tout-à-fait légale et te­
nir l’assemblée annuelle scolaire dans la soirée ?

Nous suggérons que des démarches soient faites, 
l’an prochain, au moyen d’une requête aux commissai­
res et à l’inspecteur, pour que la date de l’assemblée 
soit annoncée plus ouvertement et que celle-ci ait lieu 
le soir. Tout le monde sera content et les commissaires 
ne s’en porteront pas plus mal-

sure de fournir une centaine d’a­
vions par mois, on ferait d’impor­
tants achats à l’étranger. De cette 
façon, pendant l’année qui court, le 
matériel s’augmenterait de quelque 
1001 appareils dont 143 de très larges 
dimensions, destinés an bombarde­
ment et 324 de chasse, entièrement 
en métal. H faut bien reconnaître 
que, sur ce point, comme sur d’au­
tres, les Bolchévtetes en tiennent 
pour les méthodes les plus modernes. 
C’est ainsi qu’une des récentes créa­
tions sera un formidable avion de 
bombardement, susceptible de por­
ter sept tonnes d’explosifs et dont 
le rayon d’action serait de 750 kilo­
mètres. En somme, le plan quinquen­
nal prévoit, pour 1935, un total de 
5QQ0 aéroplanes répartie entre 62 
régiments, il serait intéressant de sa 
voir ce que pensent de tout oeci les 
leaders de la Société des Nations ?

George N es tier Tricoche

En oes temps de discussions sur le 
désarmement, ou la réduction des 
armements, 11 convient de jeter un 
coup d’oell sur les agissements de la 
nation la plus inquiétante de l’Eu­
rope, la République Soviétique qui, 
par un étrange paradoxe, se trou­
ve à la tête des contrées militaristes, 
aüors qu’elle base son existence sur 
la fraternité universelle. La Russie, 
toujours est-il, parait se rendre bien 
compte de l’Importance de l’aviation 
dans les conflits futurs. D’après une 
enquête menée par un grand Journal 
suédois, Dagens Nyheter. les forces 
aériennes soviétiques comprendraient 
aujourd’hui 2000 avions, dont 400 hy­
droplanes, 400 machines de bombar­
dement. 400 de chasse, et 800 de re­
connaissance. Mais cela ne suffit pas, 
semble-t-il, et l’on étudie pour 1932 
un programme des plus étendus. Ou­
tre l’Industrie russe des construc­
tions aériennes, laquelle est en me-

A chaque fin de semaine, les jour­
naux nous rapportent de trop nom­
breuses noyades. Il s’infuse promptement —

Il est d’une richesse —
IL EST D’UNE SAVEUR DÉLICIEUSE 
et le plus économique, car le prix n’est 
que 40c par paquet d’une livre.

Un fort pourcentage se produit 
chez des gens qui sont considérés 
comme bons nageurs.

Pleins- de- confiance en eux-mêmes 
ils prennent des chances extravagan-

MUFtes.

Ils présument de leurs forces et né­
gligent les conseils du bon sens et 
de la sûreté.

faire avaler de l'huile, de l’eau tiède 
ou de la mie de pain qui facilite le 
glissement du corps avalé.

tien !
—Je vous le souhaite, ma chère 

fille, reprit son Directeur; mais je 
crains fort que là-dessus, comme sur 
vos amours, vous vous fassiez gran­
dement illusion! Mariez donc Rosai­
re, puisque vous l’aimez à n’en pas 
voir clair. Toutefois, quand vous 
pleurerez, au milieu de vos grandes 
peines du coeur, toutes les larmes de 
vos yeux, vous vous rappelerez que 
nous avons fait notre possible pour 
vous détourner du suprême malheur 
de votre vie: d'un mariage mal as­
sorti !

Jeunes gens, jeunes filles, qui pré­
parez votre1’ avenir, ne dédaignez pas 
les sages conseils de vos bons parents 
qui ont de l'âge, de l'expérience et 
qui veulent, comme vous, votre bon-

N’allez Jamais vous baigner seul. Dans l’oeü. — lo Fermer les deux 
yeux en les tenant clos avec les doigts 
ou avec lin bandeau, les larmes, en 
s’accumulant entraînent générale­
ment la poussière; 2e Soulever la . 
paupière et enlever le corps étran­
ger, soit avec l'anneau d'une bague 
soit avec le coin replié d’un mou­
choir; Зо Rabattre la paupière su­
périeure sur la paupière inférieure. 
Ne Jamais frotter l'oeil (quoique le 
mouvement soit tout naturel), ce qui 
aggrave le mal au lieu de l’amoln-

Apprenez à secourir une personne 
qui va se noyer sans exposer votre

Apprenez à pratiquer la respira­
tion artificielle.

tes leurs forces.
On se méprend trop souvent sur la valeur des éco­

les, sur les mérites de tel ou tel genre d’enseignement. 
L ambition d un trop grand nombre de parents est de 
faire acquérir a leurs enfants des connaissances qui leur 
permettront de gagner facilement leur vie. Les 
naissances religieuses, on s’en occupe juste assez pour 
que l’enfant puisse faire sa première communion ; peu 
importe le reste en autant qu’il ne soit pas dit que l’en­
fant n’est pas aussi intelligent que ses compagnons du 
même âge.

On oublie trop souvent que l’enfant doit recevoir 
petit a petit dans son âme. la semence qui fait germer le 
chrétien et l’honnête citoyen. Cette semence n’existe 
pas dans les écoles où on ne parle jamais du bon Dieu.

la loi défend d’enseigner à l’enfant les principes 
chrétiens qui forment le caractère et dirigent 
gesse les actes des hommes.

La piété, l’honnêteté, l’amour du travail, l’énergie 
ia générosité, la reconnaissance, la politesse, la sobrié­
té’ etc., sont autant de qualités nécessaires à l’homme 
et que l’on ne peut inculquer à l'enfant de la même ma­
nière que les connaissances de géographie, d’histoire, 
de latin, de clavigraphie, etc. Ce sont pourtant ces qua 
lilés de coeur et d’esprit qui comptent le plus dans la 
vie et qui distinguent le citoyen qui a reçu une bonne- 
formation.

On comprend facilement pourquoi l'Eglise, dans 
son Droit Canonique, condamne si fortement la fré­
quentation des écoles neutres et se montre si sévère 
contre ceux qui refusent ses enseignements.

L’appel que le R.P. Quélo a fait en faveur du col 
lège du Sacré-Coeur de Bathurst-n'a certes pas manqué 
d'à propos. S’il fallait faire un reproche aux Eudistes 
ce serait de ne pas faire suffisamment de publicité pour 
le collège de Bathurst.

Le collège du Sacré-Coeur est en droit d'attendre 
l’encouragement des citoyens du diocèse de Chatham 
puisqu’il est le collège diocésain, celui qui s'intéresse à 
donner à nos enfants la culture classique pour fournir 
à nos paroisses les prêtres dont elles ont besoins’ les pro 
fessionels et les hommes d’affaires qui doivent diriger 
notre vie sociale.

Dans toute tentative hasardeuse, 
soyez suivi d’une embarcation et 
d’un compagnon vigoureux capable 
de conserver son sang-froid, et 
entraîné dans l'art du sauvetage. drir.

Attendez au moins deux heures a- 
prèe chaque repas avant de vous bai­
gner.

Dans le nez. — Billes, noyaux, pois 
petits cailloux que les enfants s’a­
musent à s'enfoncer dans les narines 
Si l'éternuement provoqué par l’irri­
tation des muqueuses ne chasse pas 
le corps étranger, faire moucher for­
tement en comprimant la narine li­
bre et appliquer ensuite un pet; de 
vaseline boriquée pour calmer la 
douleur.

Dans les oreilles. — S'il s’agit des 
perles, boutons, billes, pratiquer une 
injection d'eau tiède avec le bock ou 
verser dans l'oreille un peu de gly­
cerine ou d'huile qui faciliteront le 
glissement au dehors; mais si le 
corps étranger est une graine, com­
me un pois ou un haricot, ne pas 
pratiquer d'injection et ne pas met­
tre de corps gras qui feraient gon­
fler la graine. Recourir, en oe cas, 
au médecin.

con

Wilfrid des ISLES, o. /. m.Quand l’eau est froide, ne nagez 
jamais dans une profondeur supé­
rieure à votre hauteur.

De fait. Rose s'en alla un bon Jour 
qui la con- APPRENONS 

A SOIGNER 
LES MALADES

consulter le Père X 
naissait déjà et qui pourtant ne réus­
sit pas à la faire changer d’idée. 
"Mais enfin, lui dit-il en dernière 
instance, n’avez-vous pas peur d’ê­
tre à jamais malheureuse avec un 
Jeune homme qui n'a pas d'éducation 
affiche une réputation douteuse, pas­
se pour un blasphémateur et un ivro-

Une indigestion aigue ou des cram 
pes peuvent vous être fatales.

iNe buvez jamais de liqueur froide 
avant d'aller au bain.

Ne plongez jamais dans des eaux 
inconnues, profondes et au fond ro­
cailleux.

SECOURS D'URGENCEOU

avec sa-OCULOS HABENT..............
ET ILS NE VOIENT PAS.

Corps étrangers 
Dans le gosier. — Arêtes, noyaux 

ou petits os. Essayer de retirer le 
corps étranger avec une pince s’il 
est encore à l'entrée du gosier, sinon,

—Je l’aime, mon Père! Que ne fait 
pas la tendre affection d'une épouse 
pour son mari ? Je finirai bien par 
le transformer du tout au tout, au 
moyen de ma bonté et de mon affec-

“Un plongeon profond est toujours 
dangereux".

Pour les gens qui n’ont pas con­
fiance en l’annonce.Un incident survenu ces jours derniers a démontré 

à ceux qui ont des yeux pour voir, la nécessité de régu­
lariser la circulation des automobiles, aux intersections 
des grandes rues dans notre ville-

Le fait s’est produit près du bureau-de-poste au 
croisement des rues Canada et de l’Eglise- Des autos 
venant des quatre directions sont arrivées à la croisée 
simultannément. Toutes arrêtèrent pour laisser passer 
les autres et, comme conséquence, aucune ne bougea 

Aucun des conducteurs ne semblait savoir qui a- 
vait le droit de passer le premier. En quelques instants 
d’autres automobilistes vinrent se joindre aux static 
naires et il y eut une agglomération retardant la cir­
culation.

Une firme d’automobile a vu ses 
recettes augmenter de 40 p. c., en 
1932 pour avoir accru quelque peu 
son budget d’annonces.

Plusieurs expériences faites par des 
maisons d’affaires au cours de l’an­
née dernière, ont révélé les effets 
surprenante de l’annonce.

A la publicité de réveiller les cou­
rages et de déclancher la circulation 
des capitaux. /

Nouvelle cause de chômage :

La poule d’un ministre protestant 
d’Ontario vient de pondre un oeuf 
de Pâques !Il ne se passe pas une journée qu’il n’y ait pas hé­

sitation chez quelques automobilistes- à la croisée près 
du bureau-de-poste. Les deux rues étant également 
importantes on se demande qui a le droit de passage. 
Le conflit est particulièrement grand le dimanche, a- 
près les messes de neuf heures et dix heures et demie.

Il existe une loi provinciale qui donne ce droit de 
passage à tout automobiliste voyageant sur une gran­
de route (highway). La rue Çaanda, faisant partie de 
la route No.2, étant une section de la route trans-Cana- 
da, offre donc aux automobilistes la préséance sür ceux 
qui viennent des rues latérales. Il appartient à ceux qui 
viennent des rues transversales ou latérales d’attendre 
que la circulation soit libre avant de s’engager sur la 
rue Canada. Cette préséance, les automobilistes Vont 
également sur la rue Queen, en gagnant vers St-Basile.

Afin de rappeler ce principe de circulation aux au - 
tomobilistes locaux, de l’apprendre aux étrangers et de 
prévenir ainsi les accidents, nous avons suggéré à 
maintes reprises l’usage des signaux d’arrêt sur les rues 
latérales, comme nous en voyons dans les grandes villes 
et sur les grandes routes américaines. L’inscription bi­
lingue “ARRETEZ-STOP” placée aux endroits les 
plus dangereux, dans notre ville, n’occasionnerait pas 
une dépense très élevée au conseil de ville, et facilite­
rait la circulation.

Par ailleurs, les étrangers visitant notre ville, 
constateront que nos édyles ont le souci de la bonne rè­
glementation et de la sûreté de ses citoyens-

On dit que l'oeuf avait deux coquil­
les.

L’écaille blanche ordinaire était 
recouverte d’une mince membrane 
couverte de chocolat.

On s’attend à ce qu'elle apprenne. 
à glacer un nom sur ses oeufs 
d’ici Pâques prochain.

Puisse le passage du R. P. Quélo profiter à chacun 
de nous par les bons enseignements qu’il nous a don­
nés, et profiter au collège dont il dirige les destinées par 
/'encouragement que les parents d’Edmundston don­
neront à ce collège.

“ÇA ET LA”
CATHOLIQUES 
AUX ETATS-UNIS

Gaspard BOUCHER. D’après rxXttctal Catholic Direc­
tory”, la population catholique des 
Etats-Unis s'élèvait à 20.236.600 en 
1931, soit un gain de 21,293 sur l’an­
née précédente. Le nombre des prê­
tres a augmenté de 443 pendant la 
même année; le total est aujourd’hui 
de 28,297, dont 8,648 sont membres 
d’ordres religieux. La république a- 
méricaine compte quatre cardinaux 
dlx-eept archevêques, y compris les 
cardinaux, et cent cinq évêques. On a 
fondé 9 nouvelles paroisses, ce qui і 
porte le total à 12,28.

"Ce que ta cuisine est
améliorée!" dit le mari

IL NE s'attarde plus au bureau. Il ne 
I parle plus de la bonne cuisine de sa 
mère. D'où provient ce changement

жШШіІ. і
surprenant?

Elle a lu qu'un livret, intitulé "Le Bon 
Pourvoyeur," enseignait à préparer des 
meb délicieux, au Lait Evaporé St. 
Charles. Maintenant ses gâteaux font 
la joie des yeux et du palais. Ses 
potages et ses sauces і la crème ^ 
défient toute critique. Et elle 
dit de ce produit Borden«6»

ATELIERS D’IMPRESSIONS

Il se trouve à travers le Dominion 
778 Journaux ou périodiques qui ont 
leur propre atelier d'impreeslons. En 
1930. oe chiffre se décomposait com­
me suit par province: Ontario. 293 : 
Saskatchewan, 129: Alberta. 80: Ma­
nitoba, 70; Quebec, 09; Colombie Bri­
tannique et le Yukon. 00; Nouvelle- 
Eoosee, 33; Nouveau-Bnuvwlck, 22 ; 
De du Prince Edouard, 4. Le capital 
Placé dans ces établissements se 
chiffrait A $00000,000 et le nombre 
d'employés était de 17,003.

І -

k>fi
L’EDUCATION SANS RELIGION 
EST UN CORPS SANS AME Г !'■ І

’ ■
n

Les vacances sont à peine commencées qu’il faut 
déjà songer à la prochaine ouverture des classes. Si 
cette pensée n\a pas le don de plaire aux écoliers et 
écolières, parc^qu’elle leur fait entrevoir la fin des 
beaux jours de vacances après lesquels ils ont soupiré 
pendant plusieurs semaines, il importe tout de

parents de s’arrêter pour considérer l’un de leurs 
plus grands devoirs- l’une de leurs plus douces obliga­
tions : l’éducation de leurs enfants.

Le R. P. Quélo, supérieur du collège du Sacré 
Coeur, de Bathurst, a fait l’exposé des devoirs des pa­
rents en matière d’éducation d’une façon éloquente et 
juste, dans un sermon qu’il prononçait dimanche - der­
nier à Edmundston.

Il convient de s’entendre répéter les grandes vé­
rités de la Sainte Eglise qui s’intéresse maternellement 
à la formation intellectuelle et morale de ses enfants. 
Les circonstances dans lesquelles nous vivons nous 
portent malheureusement à oublier que nos enfants 
ont, comme nous, une âme qu’ils doivent sauver et que 
les parents ont l’obligation grave d’y pourvoir de tou-

M IEt afin que 
vous ayez le 

plaisir de faire cette 
' preuve, demandez un 

exemplaire du "Bon Pour­
voyeur," 80 pages, illustré en 

. couleurs. Il vous veudre un trésor 
d'art culinaire.

F
' / ^aux

■ X-DIRES DES EXPERTS

\L’année dernière lee Canadiens ont 
roneotnmé par tête de population 148 
livres de viande, contre 145 en 1930. 
On a mangé moins de boeuf mais 
plue de porc, de mouton et d’agneau. 
La consommation de volâmes par 
personne en 1931 a été de 11 livres 
enrtron. Oee chiffres, extraite d’un 
rapport du ministère fédéral de l’a­
griculture confirment les dires des 
experts qui affirment que 1 Individu 
normal en bonne santé mange une 
quantité de viande équivalente à son 
poids chaque année. Mâle, on a rai­
son de croire que, par le temps qui 
court, nombreux sont les gens qui 
consomment moine que leur moyen­
ne annuelle.

U
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ê-JST. CHARLES 
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іW EVAPORE NON SUCRE

The Bonien Co. Uelted 
Trvro, hLS.

STeOW

Мсті leur»; Veuillez s'expédier m rssplilri de "Ses Peer- 
voyeur," eretk.
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La livrç 
Per lb. .

BACON
Tranché à la 

machine. 
Machine Sliced

Livre — lb

g PicNic HAMS 
1 JAMBON PicNic, =

Première réception de 
NEW 
PACK

(First Arrivai)
PeasPois
btosDE CHOIX 

Royal Rose 
CHOICE 
Qualité 

STANDARD 
Quality

3 No. 2 
Tins

btes7
Tins
No. 2

Extra Special 
VALUES

VALEURS 
Extra Spéciales

THE Noir 
Black TEA

marque jaune 
Yellow Label
pkg. pqt 1 lbSALADA

SARDINES 2 & 27cCrossed Fish 
Poisson croisé

■■■■■■■•■■■■■■■■Hminnmnniminmnanni

Australian
PEACHES

Bte — No. 2 — Tin 
Tranchées ou moitiés 

Sliced or HalvesPECHES 18c

RINSO
08cPaquet moyen 

Medium package
Gros paquet 
Large package 21c

" WHERE QUALITY COUNTS
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LES SCANDALES 
DES PLAGES rLe*

mr//ETALON
D’OR» delà 
\JCQcline.......

m
Coin <r (Par AT. l’abbé George* Panneton)

Les Anciens Romaine, dans leurs 
magnifiques thermes, pratiquaient le 
"bain mixte”. Pourtant Не flairent 
par ee rendre oomple de son Influen­
ce désastreuse sur l’hygiène physi­
que et morale du peuple. C’est pour­
quoi les empereurs Adrien et Marc- 
Aurèle prescrivirent de séparer les 
baigneurs suivant les sexes.

Sénèque avait déjà formulé cette 
maxime: "La représentation du nu 
sur la scène publique amène fatale­
ment le décadence d’un peuple.”

De nos Jours, “La Russie Bolche- 
viste", pourtant peu scrupuleuse, 
proscrit les bains mixtes publics. (Cf. 
"Ce que J’ai vu à Moscou”, par Bé­
raud).

“Aux Etats-Unis” même — pays de 
la licence des moeurs, à défaut de la 
licence des liqueurs — il se dessine 
une réaction contre ce dévergonda­
ge; en effet, en certaines villes d’eaux 
le gendarme surveille la tenue des 
baigneurs, et met à l’amende ceux 
qui osnt parader en public dans un 
costume indécent.

“Bn Prance”, des circulaires du 
ministre de l’Intérieur, en 1928 et 
1929, ont rappeflé aux maires des corn 
mimes leur devoir da’ssurer la bon­
ne tenue des plages. Le Conseil d’E­
tat a appuyé le maire de Biarritz, 
villégiature fashionable, qui avait 
interdit "de se déshabiller ou de se 
rhabiller sur les plages ou dans les 
falaises qui sont toutes fréquentées”, 
et qui défendait en outre ‘Ha circu­
lation en costume de bain, en dehors 
des zônes réservées aux baigneurs’. 
(“Documents de Vie InteOlectuelle”, 
Juin 1930, p. 625).

“En Italie”, le journal officiel du 
Vatican, l’“Oseervatore Romano”, le 
5 juin 1930, dénonçait fortement les 
costumes de bain actuellement usités 
sur les plages populaires, et deman­
dait aux gouvernements d’intervenir 
pour y faire observer la morale. En 
même temps, la Société d’Action Ca­
tholique italienne édictait des règle­
ments: (a) les costumes de bain doi­
vent couvrir le corps; les costumes 
féminins doivent être plus modestes 
que ceux des hommes; (b) les cabi­
nes des deux sexes doivent être sé­
parées; (c) défense de danser en 
costume de bain; (d) la police doit 
se tenir sur les pliages fréquentées 
par les baigneurs, afin de faire ob­
server les lois morales.

"Au Canada”, enfin, le parlement 
fédéral a ajouté un article au Code 
Criminel (Ottawa, 14 juillet 1931) : 
“Sera condamné à trois ans de pri­
son toute personne paradant nue en 
public; est censé être nu quinconque 
est si peu vêtu qu’il porte atteinte à 
la décence ou à l’ordre public".

A la question d’un député, l’hono­
rable Ministre de la Justice «répon­
dit: "Cet article s’appliquera aux cos 
tûmes de bain; mais U appartiendra 
aux magistrats de faire l’application 
de la loi avec discernement”.

U est d’ailleurs élémentaire qu’en 
tous pays, les lois qui défendent de 
se promener nu sur la place publique 
soient observées aussi bien à la 
pagne qu’à la ville .

Il est étrange que les autorittés 
soient obligées de recourir à la coer­
cition légale, pour empêcher les gens 
de descendre aux moeurs des ani-

villsés !

du Ave

Fermier

ІЕВЇКІИЖ

MULETS

\H K e •

LES FRAMBOISES SONT EN RE­
TARD MAIS ELLES SONT BELLES

La récolte de framboises promet 
d’être bien égale à la moyenne cet­
te année, quoique la saison soit de 
dix à quinze Jours en retard sur l’an­
née dernière. Les rapports reçus par 
le Ministère de ГAgriculture à Ot­
tawa indiquent que l’étendue en fram 
boises est d’environ cinq pour cent 
plus grande qu’en 1931 ; les tiges ont 
bien hiverné dans presque tous les 
districts et ne portent presque aucu­
ne trace de dégâts.

Dans les Provinces Maritimes la 
saison est d’environ dix jours en re­
tard; l’étendue est la même que l’an­
née dernière. Dans le Québec l’éten­
due en framboisiers a augmenté et 
comme les tiges sont en excellent 
état on compte sur une augmenta­
tion correspondante de production.

Sur.
Ave

LE COMMERCE 
AVEC LA RUSSIE 

DES SOVIETS

іVoyages superbes 
pour toutes les bourses

On voudrait prendre de* mesures 
pour diminuer le commerce anglais 
avec la Russie.

X Grâce aux réductions sur les billets d’été, nous 
pu combiner des plans de vacances pour

____ bourses. Le choix d’endroits intéressant
très varié. Il y en a sans doute que vous avez de­
puis longtemps désiré visiter. Vous serez surpris 
de voir comme il en coûte peu pour s’y rendre 
maintenant Consultez nos agents. Les billets d’été 
se vendent jusqu’au 30 septembre et le retour peut 
être retardé jusqu’au 31 d’octobre.

iys* VШ 4
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DES CHIFFRESU qualité de la MARATHON 
“BLUB” Ignore la dépréciation... 
die n’eet jamais au-dessous du 
pair! Voua ne pouvez pas trouver 
mieux pour Votre argent. Faites 
votre plein d’essence à la plus 
proche pompe Red Indian et 
soyez-en juge vous-même.

FABRICATION CANADIENNE

Avo1 La Grande-Bretagne est le plus 
important acehteur des produite so­
viétiques suivants: le pétrole, le blé 
et le bois. En 1930 l'URSS a exporté 
en tout 4,603,000 tonnes de pétrole, 
dont 973,000 tonnes en Angleterre ; 
en 1931, 5,280,000 tonnes, dont 1,010,- 
700 tonnes en Angleterre, donc près 
du 1-5 de l’exportation totale du pé-

U en est de même avec le bois. En 
1931, l’URSS exporta 9,881,300 mètres 
cubes de bois. La Grande-Bretagne 
a été le principal consommateur, 
ayant acheté et importéen 1931, 3,- 
740,600 mètres cubes, c’est-à-dire les 
38 pour cent du bols exporté par les 
Soviets.

Enfin l’importation du Blé en 
Grande-Bretagne a beaucoup aug­
menté. Elle a atteint en 1931, 28,9 
minions de cwts, tandis qu’en 1930 
ellen’était que de 18,7 millions de

Si l’Angleterre importait son pé­
trole, son bois et son blé non pas de 
l’URSS, mais des autres pays d’Eu­
rope, en particulier du Canada et 
des autres pays Scandinaves et le 
blé du anada, de l’Australie ou de la 
République Argentine, qui souffrent 
tellement de la concurrence soviéti­
que, — l’Angleterre cesserait ainsi 
de donner d’énormes disponibilités à 
l’URSS pour payer ses dettes à l’é­
tranger ets a propagande conttre 
l’Empire Britannique, et faciliterait 
la liquidation de la crise actuelle.

Soit à la Chambre des Communes, 
soit à la Chambre des Lords, des in­
terventions répétées demandent que 
la Grande-Bretagne prenne des me­
sures pour réduire considérablement 
la balance passive de son commerce 
avec les Soviets et le Gouvernement 
britannique étudie très sérieusement 
ce qu’il y a lieu de faire. Les Domi­
nions devraient insister dans le mê­
me sens à la Conférence d’Ottawa. 
La situation du crédit soviétique, dé­
jà déplorable en sera singulièrement 
aggravée puisque, ainsi que nous l’a­
vons démontré, la balance favorable 
du commerce avec la Grande-Bre- 
tgne est un des derniers moyens qui 
restent à la trésorerie soviétique pour 
faire face à ses engagements.

"LE DROIT"

S
NationalConsulte* ragent dm Canadien 

le pint proche.Щж SIGNES VISIBLES D’AUGMENTA­
TION DANS LA PRODUCTION 

DES BETES A CORNES CANADIEN NATIONAL C

MARATHON
“BLUE”

CiIl y a certaines conclusions
l’on est en droit de faire après avoir 
étudié les chiffres concernant les bes­
tiaux, présentés dans le douzième rap 
port annuel de la Division fédérale 
de l’Industrie Animale, sur l’origine 
et la qualité des bestiaux de com­
merce vendus au Canada en 1931. Il 
y a tout lieu de croire que la pro­
duction augmentera, non seulement 
parce qu’il s’est acheté 10,000 boeufs 
d’engrais de plus cette année que 
lannée précédente et qu ces chiffres 
sont les plus forts qu’aient été no­
tés depuis 1928, mais aussi parce qu'il 
У a eu une diminution très forte dans 
les ventes de vaches et de génisses. 
Quoique le nombre de bêtes à cornes 
de toutes espèces vendues cette an­
née soit de 23,400 supérieur au chif­
fre de l’année précédente, il y eu une 
diminution de 33,655 têtes, soit en­
viron six pour cent dans le nombre 
de vaches et de génisses vendues.

•w
nette Ouellet 89, Florida Daigle 87, 
Annette Marchand 82, Raoul Albert 
61, Eddy Daigle 60.

Grade 2 — Sédé Daigle 86, Fer­
nande Collin 85, Herman Daigle 84, 
Fernand Collin 82. Robert Ouellet 78 
Romuale Nadeau 78 Zoel Lévesque 55

Grade 1 (A) — Cécile Marchand 83 
Thérèse Albert 82, Reed Daigle 75, 
Rino Rossignol 66, Esdras Marchand 
64, Jeannine Dalgle 59, Dorice Dai­
gle 53, Rino Ouellet 53.

Grade 1 (B) Paul Levesque 90, 
Alfréda Lévesque 83. Conrad Collin 
81, Roméo Marchand 75.

S. MARTIN, Inst.

±J Arcî

EXAMEN DE JUIN 
Grade 6Raymonde Nadeau 92. 
Grade 5 — Jack Bouchard 87, Vé- 

da Daigle 86, Rolland Ouellet 85.
Grade 4 — Beby Bouchard 93, 

Louis Lévesque 87, Eddie Ouellet 86, 
Laurette Albert 84, armen Beaulieu 
83, Géraldine Daigle 82, Oneil Collin 
82, Blanche Daigle 81, Hollande Quel 
let 71, Robert Beaulieu 86, Bdbert 
Bélanger 61, Gilberthe Albert 60, 

Grade 3 — Gloria Dalgle 92, An-

f McCOLL-FRONTENAC OIL CO. LIMITED
і

MORTGAGE SALE mundston in the County of Mada- 
waska and Province of New Bruns­
wick, (being part of Lot Number One 
northeast of the River Saint John 
granted to the late Francis Rice). 
bounded and described as fallawe 

“Beginning at the easterly corner 
of Lot No. 146 as shown on the plan 
of survey of J. T. Emmerson (N.B. 
L.S.) dated September, 1920, showing 
the alteration of Deputy Theriault’s 

NOTICE is hereby given that un- su”ey ?f,‘he and ^°"
der and by virtue of a power of sale Mo?,Estate' “*2 relf
contained in a certain mortgage ™jce thereto will appear; thence in 
bearing date the twenty-flmt day of * north twenty-five degrees
January, AD., 1929, made between Mt»-<°ur . ^V1”"8 the
the said Mellam S. Gallagher and =Me of tAve™e
Mary O. Gallagher, as Mortgagors, tor,? d,lstance ot f«t * “>=
and F. Dodd Tweedle of the Town of sl?uthe,r’y comer 1o* (I5“ on ”ld
Edmundston aforesaid as Mortgagee p!an' thence north sixty-tour de- and registered in КЯХ ^ s* mtau*s west 
Registrar of Deeds in and for the I a?uth corner lot Ш on
County of Madawaska in Book R-4. ТЧ /"е.Г
page 327, by the number 39830, on the ' w m .
twenty-fifth day of January A, D. 5*4*! ea®>erly cornar f.101,147 
1930 There will be for the miTDose on said plan; thence south sixty-four 
of Mortgage, default degrees six minutes eastone hundred
made to the payment of same, solo f **£.
at public auction in front of the dKtinguished as lot No. 148 on said
mu^stonT tSe ^untHr ш“: . Together with all buildings and 
waska and Province of'New Bruns- S^OTe?ent5 hereon and the privi- 
wick, on Friday the twenty-second S.?* ” t0 the same
day of July, AD., 1932, at the hour £ or ta any manner аИ>«г-
of eleven o'clock to the forenoon, the IVZVf, ,ьі, „і. „ и, я 
lands and premises described in the . Seventh day of June,
Indenture of Mortgage, as follows ■— ’

"ALL that certain lot, piece or 
parcel of land and premises situate 
lying and being in the Town of Ed-

124 and 125 in Block H, Town Plot 
of Edmundston aforesaid, said two 
lots of land having been granted to 
the late Hilaire Pelletier by grant 
Number 18188 bearing date the tenth 
day of December, 1880, and by him 
conveyed to one Richard Hodgson 
and being tx’i lands and premises 
conveyed to said Arthur Stone and 
others by Thaddee Hebert and wife 
by deed bearing date the seventh day 
of July, AD., 1926, registered in the 
Office of the Registrar of Deeds in 
and for the County of Madawaska 
in Book A-4, by the number 26441.

(

To Mellan S. Gallagher and Mary O. 
Gallagher, his wife, both of the 
Town of Edmundston in the Coun­
ty of Madawaska and Province of 
New Brunswick, their heirs, execu­
tors, administrators and assigns, 
and to all others whom it concern :

oooooooooooooo

Corporation de Prêt et Revenu
ooooooooooooooooooooooooooooooooco

Com
LA PRODUCTION DBS CONDEN- 

SERIES DE LAIT A BAISSE 
EN 1931

Le bulletin mensuel de l’Industrie 
Laitière, publié par la bïvision fédé­
rale de l’Industrie laitière et de la 

j Réfrigération, fournit quelques ren­
seignements intéressants sur la sta­
tistique générale des fabriques de 
lait concentré en 1931. Le nombre to­
tal des établissements fonctionnant 
au Canada n'a pas changé; il est de 
26. La valeur de la production en 
1931 s’est montée à $8,754,002, contre 
$13,604,743 en 1930. Le rapport mon­
tre que 779 personnes étaient em­
ployées, qu’elles ont reçu des salaires 
et gages se montant à $982,984 et 
que ces établissements ont payé à 
leur patrons $2,899,645 pour le lait et 
$134,743 pour la crème. Les princi­
paux produits de l’industrie sont les 
suivants: lait condensé, lait écrémé 
condensé, lait de beurre condensé, 
lait évaporé, lait écrémé évaporé, lait 

! entier en poudre, poudre de lait écré­
mé, poudre de crème, sucre de lait, 
poudre de lait de beurre, caséine, ca­
fé condensé, beurre, fromage et beur­
re de petit lait.

1Assurance financière pour la formation d'un capital. 
Edifice Quebec Power—Chambre 307—Québec 

Capital autorisé ..
Capital souscrit et payé ... .

........ $ 100,000.00
65,000.00

Together with all buildings, im­
provements privileges and appurte­
nances to the same belonging or in 
any manner appertaining.

Dated this twenty-sevnth day of 
June, A. D., 1932.

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des iormee 
de Placements variés. Prêts à long terme, avec facilité de rembour­
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent l’an; on prête 4 fois le 
montant du placement; capital fourni deux fois plus tôt que tou­
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Bruière Fortier 
Vice-Président: Fortunat Glngras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier : Alphonse Tardif.

J. Hazen Homcastle 
Assignee, and holde

of Mortgage 1OWitnesses :
F. Dodd Tweedie 

4fs-30Juin.Шj ж
NOTICE 0FSALEі

— et cela en pleins pays cl-
Représentant à Edmundston, N. B.

19 Rue Bernier, Casier 135 X
Heures de Bureau:6 d 8 hres du soir

>300000000000000

Tél. 87-1,IN THE MADAWASKA 
COUNTY COURT,

BETWEEN,
Estey ti Curtis Company Limited

Plaintiff,

QUE FAIRE
DE NOS FILLES ?F. Dodd TWEEDIE

Mortgagee
IWitnesses :

R. G. MARTIN 
4fs-23juin.

Un Journal américain avait pro­
mis un prix à celui de ses abonnés 
qui ferait la meilleure réponse à la 
question suivante : "Que faire de 
nos filles ?”

Voici la réponse qui a obtenu le 
prix :

Que ferons-nous de nos filles ?
‘'D’abord des chrétiennes à l'Ame 

vaillante et forte, puis donnez-leur 
une bonne instruction élémentaire. 
Apprenez-leur à préparer un repas 
convenable, à laver, à repasser, à rac 
commoder les bas, à coudre des bou­
tons, à faire une chemise et à tailler 
tous leurs habits. Qu’elles sachent 
faire leur pain et qu’elles se rappel­
lent qu'une bonne cuisine épargne 
les dépenses de médecine et de phar­
macie.

“Dites-<leur qu’un écu de cinq 
francs se compose de cent sous; que 
pour épargner il faut moins dépen­
ser; qu’on doit s'attendre à la misè­
re lorsqu’on dépense plus que ses re­
venus. Enseignez -leur qu’une robe de 
coton payée vaut mieux qu’un vête­
ment de sole sur lequel on doit de 
l’argent.

“Qu’elles sachent de bonne heure 
acheter et faire le compte de leurs 
dépenses; répétez-leur qu’un honnê­
te ouvrier entabUer et en bras de 
chemise est cent fols plus estimable 
n’eût-ii pas le sou, qu’une douzaine 
de Jeunes gens vaniteux, Imbéciles et 
dégradés. Apprenez-leur à cultiver le 
Jardin, à aimer les fleur?, et en gé­
néral toute oeuvre de Dieu.

"Après cela, faites-leur donner des 
leçons de .piano et de peinture, si 
vous en avez les moyens, mais sa­
chez que ces arts sont tout à fait se­
condaire, et tiennent peu de place 
dans l’existence pour la rendre heu­
reuse.”

Armand Sirois,
AND BETWEEN,

Hobrecker Company, Limited,
Chemin de FerDefendant

Discours d’Adieu aux écoliers de 
Quisibis par leur institutrice 

Mlle C. Moreau TEMISC0UATAPlaintiff, LE COFFRE-FORT QUI PARLE 
Un journal viennois a™°*rendu 

compte d’une invention expérimen­
tée, cette semaine, dans une maison 
de constructions électriques et qui 
offrira, en cas de cambriolage, la sé­
curité relative la plus grande 
les commerçante.

Les appareils expérimentés 
mettent en effet rémission de cris 

Defendant. et à la Police
NOTICE IS HEREBY GIVEN that tznL 

under and by virtue of Writs of Fieri „eIS daL^e^^o1 ^ f f88’6" 
Facias, to me directed and Issued in SralZt orrer * paT' 
the above suits and dated the twelfth! 1 le соЯге'
day of December, A.D., 1931, thej — 
thirtieth day of May, A.D., 1932, and 
the tenth day of March, A.D., 1932. 
respectively, I have, for want of 
goods and chattels, seized the inte­
rest of the above named defendant 
Armand Sirois, in the lands and pre­
mises described as follows :

MORTGAGE SALE HORAIRE No. '/8 
En force le 23 mai 1932

Armand Sirois, Defendant.
C’est aujourd’hui jour de la sépa­

ration mais avant de fermer les por­
tes de l’école mon coeur s’ouvre bien 
grand pour vous prononcer encore 
un dernier mot d’amour et de re­
connaissance.

Plus que quelques moments en­
semble chers enfante et les deux an­
nées passées auprès de vous seront 
déjà dans l’éternité. Je voudrais pro­
longer oes instants mais ce triste 
“Adieu” vien de sonner.

Pendant ces deux ans scolaires vo­
tre bon travail, votre application et 
votre bonté envers moi a fait germer 
dans le coeur de votre humble maî­
tresse des fleurs qui ne se faneront 
jamais. Je vous ai aimé chers Dé­
lits plus qu’une mère peut aimer ses 
enfants, aujourd’hui il faut se quit­
ter. Est-ce bien vrai ?

Est-ce bien vrai enfants chéris que 
je n’entendrai plus vos douces voix 
réciter vos leçons avec tant d’acti­
vité ni plusen tendre vos paroles si 
charmantes qui si souvent m’ont en­
couragée. Je n’écouterai plus votre 
chant dont vous donniez tant d’âme 
à pratiquer.

Merci de toutes ces bontés envers 
moi. Quoique là--bas dans un autre 
endroit où Dieu m’appelle, Je n’aurai 
plus voire présence soyez asurés que 
l’amcur qui règne pour vous mainte­
nant dans mon coeur y régnera tou­
jours. oui, toujours. Chaque foie que 
l’heure de la classe était venue com­
me J’étais fi ère de revenir vivre sous 
le même toit que vous, voue donner 
l’éducation et 1 Instruction que J’ai 
reçu moi-même des bonnes religieu­
ses du couvent de Saint-Basile. Ces 
choses que vous avez apprises seront 
pour vous plus tard votre bonheur 
et comme vous serez contents de 
connaître Dieu et Oa beauté de votre 
pays français.

Avant de vous donner le signal du 
départ laissez-mol vous demander 
chers enfante de vouloir bien me par 
donner tous les manquements dont 
j’ai pu faire. J’ai pu peut-être même 
plusieurs fois faire des imperfections 
mais Je compte sur vos bons coeurs 
en ce Jour de notre séparation pour 
m’accorder ce pardon.

En retour j’oublierai moi aussi les 
petites fautes dont vous avez pu fai­
re et ce qui est le plus consolant 
c’est que vous en faisiez si rarement. 
Ce que j’ai fais pour vous chers en­
fants je suie heureuse de l’avoir fait 
car vous montriez une si bonne at­
tention à mes faibles explications. 
Encore une fols merci d’avoir été si 
bons et si reconnaissante envers moi.

Soyez toujours purs et sages c’est 
le dernier conseil de votre humble 
maîtresse qui vous chérira toujours.

Allez, mes enfante Adieu I

In the Westmoreland 
COUNTY COURT,

BETWEEN,
Canadian National Railways,

II To Edmundston Laundry Dry Clea­
ning Company Limited, an incor­
porated company duly incorpora­
ted, having its head office at the 
Town of Edmundston, in the Coun 
ty of Madawaska and Province of 
New Brunswick, its successors and 
assigns, and to all others whom it

B1Lundi — Mer. — Ven.
PASSAGER 

Dép. Rivière-du-Loup,
Arr. Edmundston,

PASSAGER 
Dép. Edmundston,
Arr. Rivière-du-Loup,

D*
Plaintiff, per- 8.00 a. m 

11.35 a. m. ms
Armand Sirois, fôr.Vour CAR A*

commer-Il MONUMENTS
FUNERAIRES

4.00 P. m.may concern ; .........
NOTICE is hereby given that un­

der and by virtue of a power of sale 
contained In a certain mortgage, 
bearing date the sixteenth day of 
September, A.D., 1929, made between 
the said Edmundston Laundry & Dry 
Cleaning Company, Limited, as mort 
gagor and Arthur Stone as Mortga­
gee, and registered in the office of 
the Registrar of Deeds in and for 
the County or Madawaska, in Book 
P 4, page 772, by the number 29560 “ALL that certain lot, piece or par- 
on the twenty-sixth day of Septem- œl of land situate lying and being 
ber, AD., 1929, and which said more- in tIle Parish of St. Anne, in the 
gage was duly assigned by the said County of Madawaska and Province 
Arthur Stone to Hazen Homcastle.by of New Brunswick, bounded and des- 
assignment bearing date the twenty- cribed as follows 
seventh day of June, A.D., 1932, and L Beginning at a point standing 
registered in the office of the sa.ti on fll€ northeasterly side of the high 
Registrar of Deeds on the twenty- way road leading from Edmundston 
seventh day of June, AD., 1932, there to st- Leonard; thence from said 
will be for the purpose of satisfying P°lnt on said side of highway road 
the money secured by the said In- ^ a northwesterly direction for the 
denture of Mortgage, default having dLstance of ninety-one (91) feet to 
been made in the payment of same, another post; thence from said point 
sold at public auction in front of the In a straight line running In a narth- 

, Court House, in the Town of Ed- easter]y direction for the distance of 
mundston, in the County of Mada- one hundred and fifteen (115) feet 
waska, and Province of New Bruns- 10 anotjher point, thence from said 
wick, on Saturday the thirtieth day ^hit in another straight line 
of July, A. D„ 1932, at the hour of nlne hi a southeasterly direction for 
eleven o’clock in the forenoon, the Ше distance of one hundred (100) 
lands and premises described in the feet to another point, thence from 
said Indenture of Mortgage as fol- 8a*d point by another straight line 
lows : — running in a southwesterly direction

ALL those certain lots, pieces or to the P°hit of beginning, dlstin- 
parcels of land situate lying and Swished as lot number 72, and being 
being in the Town of Edmundston 1)8x1 of a certain price of land con- 
in the Province of New Brunswick, V€yed to U* said Armand Sirois by 
bounded and described as follows PhüiPPe St. Pierre et al, by deed re-

1. Beginning at a post standing at glstered in the office of the Registrar 
the most western angle of Lot No. 55 of Deeds- hi and for theCountv of 
granted to HMaire Pelletier in Block Madawaska, in Book Y-З, page 460, 
H. Town Plot of Edmundston, thence by 016 number 25989. 
running by the magnet north 42 de­
grees west one chain to the south­
eastern side of a street, thence along 
the same north 48 degrees east 80 
feet to another post; thence south 
42 degrees east one chain or 65 feet 
to another poet; thence south 48 de 
grees west 80 feet to the place of be­
ginning containing one eight of 
acre, more or less, and distinguished 
as the southwestern part of Lot No.
54 in Block H. of the Edmundston 
Town Plot granted to one Narcisse 
Marquis.

2. All and singular those certain 
II lots of land and premises known and 
|| distinguished w TOwn Lots Numbers

voi

Un Accident d’auto­
mobile peut vous coûter 
des centaines de piastres.

Soyez Prévoyants !
Assurez votre auto pour :

Responsabilités publi­
ques—Damages aux 

propriétés—Colli­
sion—Feu & Vol.

La nouvelle loi des responsabili­
tés financières pour les automobi­
les du Nouveau-Brunswick, est 
très sévères. — Ne prenez pas la 
chance de perdre votre license.

Il Mardi — Jeudi — Sam.
MIXTE

Dép. Rivière-du-Loup 
Arr. Edmundston,
Dép. Edmundston,
Arr. Rivière-du-Loup,
Dép. Edmundston,
Arr. Connors,

En granit et en marbre. — De­
mandez les prix et voyez 

les différents modèles.
De

8.00 a. m 
2.35 p. m 
9.30 a. m
2.35 p. m
3.35 p. m. 
5.20 p. m.

|j Service d’Ambulance
U Voiture automobile moderne. 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31

B«

Lundi — Mer.
MIXTE 

Dép. Connors 
Arr. Edmundston,
Correspondance à Rivière-du-Loup 

Qué. avec le Canadien National pour 
Québec, Qué., Montréal, Qué. Monc­
ton, N. B. et Halifax, N. S.

Ven.
J.-B. COTE 6.00 a. m. 

7.40 a. m.ENTREPRENEUR 
DE POMPES FUNEBRES 

LICENCIE Г.

Correspondance à Edmundston, N 
B., avec le Canadien Pacific par le 
train de passager.

Pour plus amples informations, 
prospectus, etc., s’adresser à,

T. N. WALSH,
Agent Gén. Fret k Voyageurs

G. T. KENNEDY
Assurance générale

89, rue de l’Eglise — Edmundston.

■
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FeuilleObîcaes plus de valeur 
eu achetant ce tabac 

“Burley”—le meilleur 
produit au Canada!

ІЛюm de la i 
aucun»

:: a nervi
l’oeil t 
et ave 
tlon d 
Ф»ра

and registered In the office of the 
Registrar of Deeds, in and for the 
County of Madawaska, in Book X-3, 
page 761, by the number 26628.

Together with all buildings and 
appurtenances, belonging or In any 
manner appertaining thereto, and 
shall seal the same to satiety the said 
writs of Fieri Facias at Public Auc­
tion in front of the Court House In 
the Town of Edmundston ta the 
County of Madawaska and Province 
of New Brunswick, at one-thirty 
o’clock (1 JO pm.) In the afternoon, 
on Wednesday the third dля ot Au­
gust, AD., 1932.

Dated tills twenty-eighth day of 
June, A. D„ 1982.

m
mmm 10?2. On the front by the lower side 

ot the highway road leading from 
Edmundston to St. Leonard measu­
ring on said highway road, seventy- 
two (72) feet, on the upper side by 
land owned and occupied by Fred 
Martin, on the lower side by land 
owned and occupied by Fred The- 

an riault, and at the rear by land owned 
and occupied by Fred Theriault mea­
suring in depth seventy-eight (78) 
feet containing one half acre, more 
or less, being part of lot number 72 
and being the land and premises 
conveyed to the said Armand Sirois 
by Damase Sirois and wife, by deed 
dated February 6to, A. D., 1836,

SmS Ш

ALFRED B. PELLETIER -XXLE PAQUET Grower
STATUAIRE

MarufaeUnier et Marchand de 
Monument, et dWtaphei 

Plane égyptienne — Oranttee 
— Marbre».—

/

MACDONALD'S Ш c
voir pi 
vide, і

Di*

me eu
ST-BASILE,

Co. Madawaska, N.-B. 
lm aopt H.

<9gd) John B. BeBefleur 
High Sheriff 
County of Madawaska

4fe-30Juin.
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Prix réduits tour 
voyages de 30 fours 
і U CAte du Pa­
cifique et le Parc 
National Jasper 
( Rocheuses Cana­
diennes); aussi, 
grande réduction 
sur billets de fin 
de semaine entre 
tosstei^esjjures dm

VERRET OFFICE

Ste-Anne de Mad.

SPECIAL
Prix Réduits pour 

JUILLET et AOUT
NETTOYAGE ET PRESSAGE 

Habite d’hommes
Paletots............
Robes, Ensembles de Dames $1.00 
Robes en laine &

Ensembles 3 morceaux . -1,00 
Ensembles pour sport,

2 morceaux 
Contribuez à alléger le Budget 

de famille en prenant avantage 
de oes prix d’économie.

Vêtements recueillis et délivrés 
par toute la ville.

Le travail reçu par malle ou 
Express sera retourné payable sur 
livraison.
Complet pressés

$1.00
$1.00

.75

50c

R. H. RICHARDS
27, rue de l’Eglise — Edmundston.
Service Rapide. Tél. 32-2

I

HONEY DEW

4Ж:r J
X

I NSI 'UAN< B

-.і

ШШ



ilі
Шй
»

»
*•

■

Ж 1IABAWASKA PAGE CINQEDMUNDSTON, N.-B., 14 JUILLET, 1932.

I Carte» d’Affalres || A tt

Avocat k Avocat k цдщру —fT

JUILLETхшощ.
®t Гоп monte ten terne de co-TENNISJ

FOSTER —Eet-ce Ici choc Menteur HUx
Un Tel ?

ІШШ.ІЄІ,—Oui, Monsieur! Pour quoit* que
c'est ?

—Ce sont lee gene de la Crèche qui
arrivent.

k Avocat k
I I M.-D. CORMIER I

M*„ OA, MA.
Notaire Public I

o.f. : a-m : ti l Fleurs Naturelles B 
I I Edmundston. N.-B. I Ipour toutes occasions!

" CAMBER
k .---- ;---------------------------------k THE FLORIST
Л Ayocat U Woodstock, N. В. I
I J.-E. MICHAUD І ,тГ"Но'м

M. L. P. H Ircutes commandes seront ex-M
В 1 pédiies avec promptitude. I

Edifice LONG I

I Edmundston, N.-B. I ■
Я SERVICE D'HYGIENE
v de L'ASSOCIATION

! MEDICALE CANADIENNE I

k'**" k Son du bébé durant’
l’été

MIT.

VF.DoddTweedie —Mon Dieu! Félix, Tiofpetit fa-

Von suez remarqué: notre petit
•Curtin est dé» dans le» très 

de юя père, qui l'emporte vers In 
maison. MOI» Martin veut descendre 
à terre. H ya quelqu'un qu’S n'a pas 
salué; Carlo le bon gros dogue vers 
lequel il se précipite comme vers son 
meilleur ami.

reorme
MlNA.RO

-VOUSJ’ai été un homme, ce La fausee mod—UÉ —t 1|V| Précieux-Sang de N.-S. 
2|S| Visit, de la В. V. M.qui signifie 

Goethe.
un lutteur AVEC DUla vanité. — La Bruyère.

>| Vile gp. Pont. 
.1 8. Ulric.

Bdiftoe LONG, 
rue Canada

8|Drude ewreloe. Sou-
4|L|
5|M| 8. Antoine Marée Zaee.
*i?| Se'cyriUc et Méthode. 

e|V| ate BaieebetiL 
•|в| Lee Martyre de Oeecren. 

MPI Ville ap. Feat. 
u|l| a. pie i.
11M 8. Jean OueJbert,
1S|M| 8. Anadet.
14|J | S. Bona venture,
1S|V| S. Henri; S. Butrope.
1S|S| N.-D. du Mont-Carmel. 
17|D| IXe ap. Pent.
1S|L| S. Camille de Lattis, 
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dolorte, une coupure, bleeeure 
brûlure. Extirpera le poieon que 
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„ rvBasüistS
Ltd., Yarmouth, N.-B.

Agent $ vendeur»:
Barolé Г.ЛЬМе t* Co.. Ltd., Toronto

LA MESSAGEREEdmundston, N.-B.
duit

Bt la nouvelle maman, l'heureuse
36F maman le regarde attendri :La fleur, exquise messagère.

En son petit coeur rose ou bleu 
Qu’embaume une senteur légère. 
Enferme Vinjlni d’un voeu.

Avocat —Mère, il me rappelle mon petit 
défunt. Viens voir maman, Martin.

Et elle l’embraeee, des larmes plein 
les yeux.

—On n’est pas riches, vous saves, 
mais je vous assure qu'il n'aura pas 
de misère avec noue autres; on va 
assez l’aimer. Cher petit malheureux

Albert J. DIONNE
B. A.

Notaire Public i-ça■Frissonnante dans sa corolle,
La fleur, ce vivant billet doux,
Exale en parfum, la parole
Dite, en tremblant, du fond de noue

Palais de Justice
Edmundston, N.-B. va !

—Alors, vous êtes contents ?
—Oui, je pense qu’m» est contente!
—Mais son petit oeil ?
—Son petit oefl? c’est pas ça que 

je regarde, c’eet son sourire !
—Alors, bonjour donc, et bonne

—Bonjour et merci ! Vous direz 
une prière pour que tout aille Men

—Entendu: Vous mérite* bien ça. 
Bonjour, Martin !

—La petite main d'un petit hom­
me dans les bras de sa mère, s’agite 
devant le plus beau des sourires et, 
nous entendons pour une dernière 
fois :

—Bondou! Bondou!
La voiturée, silencieuse, emporte 

et savoure longuement ce tableau 
d'un enfant joyeux faisant aux gens 
de la Crèche, dans l’envoi d’un baiser 
le geste de l'affection et de la re­
connaissance

Comme la voiture était vide en re­
descendant la route des Quarante, 
au soir de ce beau placement.

Vraiment, Martin, tu étals oe qu’il 
y a de mieux dans oes àges-là !

Dieu te bénisse, brave petit bon­
homme I

Or, dans le silence où chacun rou­
le, sur l’origine et le sort des enfants 
de la Crèche, des réflexions tragi­
ques, je pense souvent à toi, le père 
de l’enfant abandonné, à toi qui me 
Ils peut-être en oe moment et qui, 
désintéressé jusqu’ici, ne sais même 
pas nom du file dont tu nous as char­
gés, à toi qui n’eus pas le courage 
d’assumer tes responsabilités pater­
nelles et qui, égoïste Jusqu’au bout, 
persévérant même dans ton désordre 
nous prépares d'autres victimes, bien 
loin que de te réhabiliter, Je pense 
à toi, père anonyme de l’enfant illé­
gitime, et une phrase monte à mes 
lèvres comme conclusion de ce cha­
ritable périple :

—61, au moins, il nous disait mer-

grand'route. Martin ne veut rien per­
dre du cinéma qui 'se déroule A la 
portière. H y a tant de nouveau ! 
Martin, du reste, a l’oeil précis; on 
dirait même que d’avoir si longtemps 
borné sa vision aux horizons des sal­
les et des corridors de l'hospice, il a 
des yeux tout neufs, tout Jeunes, et 
tout puissants. Les moindres détails 
le frappent. Debout sur une boite, il 
voit les poules avant le chauffeur. 
Les chats de rencontre le jettent 
dans des transports d’amitié. H les 
appelle :

—Minou! Minou! viens! Lait ! 
Même les vaches, ou les moutons, 

au loin, dans les champs, passent 
pour de moyens chats et reçoivent les 
mêmes invitations.

Mais la monotonie d’une longue 
course, le mugissement uniforme du 
moteur, le bercement de ressorts o- 
béissants portent Martin au sommeil 

—Dodo !
L’enfantt fait son somme.
A peine ce tribut est-U payé à la 

nature, qu’il se remet à sa tâche de 
touriste. П mange sur le pouce com­
me tout le monde, et plus abondam­
ment même que tout le monde. Mar­
tin a un robuste appétit. Il n’exige 
rien, mais il ne refuse rien.

—Ah! que c’est beau! nous écrions 
apparente, Martin, tout affaire, ob- nous souvent.
serve, cherche à comprendre, et, dans —T’est beau, hein? répète Martin,
son Jargon, л-eut tout de suite savoir qui n’est pas rendu à la prononria- 
oe que contiennent les valises et les tion des sifflantes, 
boites qui lui font face. Et plus ça va, plus oe’st beau

— O — Caoouna, Le Bic, Sainte-Flavie, Les
On démarre. H y a le chauffeur, la Méchins, L’Anse Pleureuse, Le Ma- 

garde, deux religieuses et trois en- deleine, Gaspé ! 
fante de la Crèche. Ceux-ci s’en vont Martin va, chez les Urselines, se 
à leur foyer adoptif. De ont été choi- constituer diocésain de Monseigneur 
sis sur les indications mêmes de leurs Ross et demander sa bénédiction. N1 
futurs parents ; l’Excellence ni la grandeur ne le ren-

—Un bon gros garçon entre deux dent timide. Il tend les bras à son 
ans et demi et trois ans, capable de nouvel évêque et, par signes, par at- 
me remplacer plus tard sur le bien titudes. se déclare prêt à faire partie 
paternel: brun, en santé, intelligent ; de là curie épiscopale. Maie nous 

—Un garçon de huit à dix mois, l’emmenons vers ses vraies destinées 
Sur le banc, Martin est frappé d’im 

’environ deux voisinage : 
avec des yeux —L’eau! l’eau !

Pendant la traversée, de lui-même, 
il envoie la main aux hommes qui 
passent à proximité, en barque à mo­
teur. Et les pêcheurs qui l’ont vu lui 
répondent avec amitié.

Tout à l’heure, c’était l’Evêque, 
maintenant c’est la population qui 
accueille le nouveau venu.

Martin sera sûrement chez lui, 
dans ce sympathique pays.

Il arrête à Percé. Pendant que ses 
deux compagnons donnent sur le siè­
ge de la voiture, stimulé par le sa­
lin, Martin gambade, si Гоп peut di­
re. aux côtés des religieuses qui vont 
admirer, du pied de la vieille croix 
de bois, l’étrave du granitique navi­
re. Les goélands, les fous de Bassan 
l’intéressent par leurs vols et pirouet­
tes dans la brie et le ciel bleu.

— Rien ne le rebute, rien ne le fati­
gue. Il chante. On s’aperçoit même 
qu’il a de l’oreille. On lui fait répéter 
Do mi sol do. Do sol mi do. Mais la 
’ettre s lui ôtant du plaisir à chanter 
on se rabat sur la vocalise. Alors, il 
reproduit le modèle avec entrain et 
oatience, au grand amusement de 
tous les voyageurs.

— o —
Mais tout a une fin. même un beau 

voyage, sur de splendides route, dans 
un féerique décor de printemps, par­
mi la nature si tourmentée de la pé­
ninsule gaspésienne.

—Chez Monsieur Félix Un Tel, s’il 
vous plaît.

—Prenez la première route à droite 
Monsieur, montez jusqu’aux Quaran­
te; c’est l’avant-dernière maieoÿ du
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Avocat Par toit, sous la potdt chaud d’une âme, 
Meurtrie, elle u pencha et meurt . .
Il faut être poète ou femme 
Pour ne pat accabler la fleur.

іA.-P.-Noel
McLAUGHLIN

26|M| Ste Anne.
27|M| & Paataléoc.
28|J| as. Na*., et Vlct.
29|V| ate Marthe.
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Durant le mois de septembre, le 

taux de mortalité pour les bébés s’é­
lève d’une manière alarmante. La fin 
de l’été voit tomber malades un 
grand nombre de bébés, et en voit 
mourir plusieurs parmi eux à cause 
de troubles digestifs qui surviennent 
aux mois de juillet et d’août et qui 
les rendent incapables d’y résister.

En général, l’été est la saison de 
l’année pendant laquelle nous jouis­
sons d’une meilleure santé, parce 
que nous passons presque tout notre 
loisir au dehors et au soleil, ce qui 
nous aide à reprendre nos forces é- 
pallées. Le mois de septembre n’est 
pas un mois dangereux pour les a- 
oulics; au contraire, c’est un des 
plus beaux mois de l’année dans no­
tre climat, et le taux demortalité 
pour les adultes, pour ce mois, est 
peu élevé. Il nous semble que puis­
que tant de bébés meurent rendus 
au mois de septembre, nous devons 
voir à oe qu’ils reçoivent de meil­
leurs soins pendant d’été afin de 
leur aider à résister aux dangers qui 
les menacent.

Le vêtement — Une couche, une 
chemise mince et une robe de mous­
seline sont des vêtements amplement 
suffisants, et dans les grandes cha­
leurs, vous pouvez tout enlever à 
l’exception de la couche.

Avocat — Notaire
Seule, une phrase délioate 
Brûle en elle comme un encens ; 
Mais son âme fragile Mate 
Sous le fardeau des mots pesants.

Correspondance française Le RHUMATISME t *
Campbellton, N.-B. Vous m |~ 

croiriez 
jamais 

qu’il l’ait 
dtjàau.

"J’aiaouffertde 
rhumatisme, de 
troubles rénaux et 
de catarrhe. Mes 
nerfs étaient ma­
lades et j’étais 
constipé. Fruit-i 
tives mit fin à 
mon état d’épui­
sement et me doo- 
na santé parlai- I
te.” m.ï.LTl
chute Mills, P.Q.
La supériorité de Fruit-a-tivee sur lec 
autres remèdes réside dans le fait qu’il 
stimule k fonctionnement naturel de 
CINQ organes vitaux. Cest un re­
mède complet et naturel, découverte 
d’un brillant médecin. Chez tous le| 
pharmaciens, 25c. et 50c.

Pour épargner sa grâce fine, 
Conflons-lui le rêve aimé 
Dont Vémoi subtil se devine. 
En un soupir, sans l’exprimer.

■

Architectes
X

BEAULE & M0R1SSETTE m
ARCHITECTES

SPECIALITES ; Edifices publics et reügieoz,
constructions à Vépreuvg du feu.

Albert LOZEAU
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—Bondou! bondou! Ta! ta!
Et Martin, tendis que ses centré - 

_______ * I res Indifférente au voyage de la G as-
Martin est un brave petit bon- Рббіе, rechignent et se montrent par- 

nomme qui habite la Crèche depuis tellement ennuyée d'étre dérangée 
environ deux ans. C'est un de nos dteuos «bonne heure et sans raison 
sujets de choix. B a bonne santé, bon 
naturel et belle humeur.

On l’aime beaucoup.
Un bon matin,

pourquoi, il se voit lover avant les 
autres; en hâte, on lui fait sa toilet­
te et on le fait manger; lui a bien 
sa gaieté de tous les Jours, mais sa 
bonne a les yeux rouges, et elle pleu­
re, et elle l’embnuue, et elle le plaint 
à mi-voix :

—Pauvre Martin, va !
—Hein? fait le petit gara, comme 

s’il voulait se faire expliquer.
On le déménage dans une pièce où 

11 n’a Jamais pénétré encore. П re­
vêt des appareils et des habite inac­
coutumés. Oehtie rend tout fier.

—Où vas-tu, Martin ?
—’Mener, ’mener.
Et bien oui, Martin va se prome­

ner Il part en automobLe avec deux 
jeunes confrères taciturnes qui le re=_ 
joignent au vestiaire. En attendant, 
il court, lcd et là, faisant à chaque 
bonne attendrie, à chaque religieuse 
ses suprêmes gentillesses.

—Allons, dis bonjour, Martin. Pais 
ta! ta !

MARTIN0SCA8 BEAULE ALBERT MORIS8BTTB
A.A.P.Q. & R.IC.A.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

»
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Comptables
P. Lanadowne BeÂjrea

trop

W. Clarence McNIece Fruit-a-tivesLes bains — Vous devez baigner 
le bébé matin et soir pendant l’été, 
et lorsqu’il fait très chaud, vous pou­
vez, de plus, le laver à l’éponge plu­
sieurs fois pendant la journée. Gar­
dez votre bébé propre, frais et à son

BELYEA ET MCNIECE REND ET CONSERVE LA SAI-ЛІ

COMPTABLES LICENCIES 
Dans Le Province De Québec Et Au Canada
Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 

Lee Comtés De Reitigouche Et Gloucester, N. B.
Bureau: St-Jeen, — Moncton, — Campbellton, N, B

CHEZ LE DROGUISTE 
Le petit garçon entrant dan» la 

boutique. — Monsieur, je voudrais 
de la poudre insecticide pour tuer 
les puces.

—Pour combien ?
—Je ne sais pas: je ne les ai pas 

comptées.

ci !
Martin, que tu es aimable, mais 

que ton père a le coeur dur !
Mieux vaut sans doute que tu ne 

• le connaisses jamais

aise.
Les mouches — Les mouches trans 

portent les microbes des maladies, et 
ne doivent pas être tolérées auprès 
du bébé ni de rien de oe qui lui ap­
partient. B faut mettre des mousti­
quaires à toutes les fenêtres et por­
tes, et tuer toutes les mouches.

Le bon air et le soleil — Le bon 
air et le soleil sont nécessaires à la 
santé. Tenez le bébé au dehors au­
tant que le temps le permet. Dans 
les temps de chaleur, donnez au bébé 
son bain de soleil avant onze heures 
du matin ou après trois heures de 
l’après-midi. Quand U fait très 
chaud, faites sortir le bébé de bonne 
heure et gardez-le à l'intérieur, 
dans une chambre bien ventillée, ou 
sur un balcon ou dans une cour à 
l'abri du soleil, durant la partie la 
plus chaude delà journée.

L’eau — Donnez à l’enfant beau­
coup d’eau lorsqu’il fait chaud. Entre 
chaque repas, donnez à l’enfant de 
l’eau fraîche bouillie et non sucrée.

Repas — Consultez l’horloge pour 
les repas du bébé. Quand il fait 
chaud, -les bébés ne requièrent que 
les trois quarts de leur ration ordi­
naire. Ne cherchez pas à faire trop 
manger votre bébé.

La santé du bébé nourri елі sein 
est meilleure que celle de l’enfant 
élevé au biberon. Si le bébé est nour­
ri au biberon vous devez voir à ce 
que le . lait que vous lui donnez soit 
pasteurisé, les bouteilles stérilisés et 
les tétines bien lavées. Après avoir 
stérilisé les bouteilles, emplisez-les 
pendant qu’elles sont chaudes; bou- 
ohez-les, refrokiissez-les aussi rapi­
dement que possible et mettez-les 
dans la glacière.

Diarrhée d’été — 
montre, cessez toute

blond, doux, facile à élever ;
—Un petit ga 

ans, bien en vie, 
bleue, ce que voue avez de mieux 
dans ces âges-là.

Martin est sûrement ce qu’il y a 
de mieux dans oes âges-là. B a bien, 
à l’oeil droit, un soupçon de strabis­
me, maie faites-le sourire ou plutôt 
regardez-le sourire, et voue oublie­
rez tout de suite ce petit défaut dont 
il ne sait même pas rougir.

Le brave petit homme part si vo­
lontiers pour la Baie-des-Chaleurs 
qu’on dirait qu’il y va toutes les ас-

v. GERMAIN, ptre.

Ces Fleurs TuentDr A. M. SORMANY
Mouches et Maringouins dans unRAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES Nuage Parfumé 7
ne» à l'entent autant d'eau bouillie 
qu'il veut boire, et tones venir Im­
médiatement le médecin.
Pour Quation, ou «afat de la santé 

en yénéral, écrire ù l'Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col­
lège, Toronto. Une réponse per­
sonnelle sera envoyée par écrit

Heures de bureau—
8 heures à midi — 1 hre à 1 hree oe l'après-midi 
_7 19 heures du soir ou par rendez-voue.

On remarquait, depuis plusieurs 
années, qu’une fleur des champs, 
croissant au Japon, éloignait les 
insectes ailés. On en expédia une 
provision en Amérique, pour les 
expériences de laboratoire de re­
cherches. Là, l’extrait de cette 
fleur, vaporisé dans une chambre 
close, remplie de mouches et de ma­
ringouins, les détruisit complète-
Cetextralt 
Tox, créé 
cherches
cherches Mellon. Nous avenu tra­
vaillé dix ans et dépensé $100,000, 
Pour le perfectionner. Oe Fly-Tox, 
vaporisé suivant le mode d’emploi,

remplit la chambre d’une buée 
fumée, au coût de 1 à* sous, 
vapeur inoffensive aux gens, 
die rien, liais elle foudroie

'<££C'est à se demander si quelque se­
cret Instinct ne Ш dit pas qu'il va 
trouver des remplaçants pour ceux 
qui hd ont donné la vie et le triste 
sort des abandonnés.

L’auto aie à grande allure sur la

ne ta­

ctic tact. B» n» peuvent s'échappe 
quand 1» nuage remplit la chambre 
Ces Insectes assit redoutable», n» 
propagent Iss germa» de M mala­
dies e* déposent ses germas are les 
aliments ou dans le sang. Os 
sent snanebement la reert de mil­
lier, d'enfant». Pty-Toa Usa 
ployé débarrasse votre

ш
Offres——wvrererewWWumOOnOOnOnOOOOOOOOOOOOO<y

BUREAU DE PLACEMENT:- constitue 1* base de Fly- 
par ГAffectation des Re- 
Rex, à l’Institut des Re-The Red Rose

Etiquette Brune * livre 20c 
Rouge 

Orange Pekoe

Déiirez-vout un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnes-nous votre nom et vos références. 
Àvéfc-vous besoin d'une bonne servante? Noue pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

et
sûrement s$ à peu d» finis.
et pour les vôtres.

FLY-TOX SEULGATEAUX FRAIS ET DELICIEUX
De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 

de Montréal — Différentes Sortes.
Nous vendons les Chaussures et les Habits

PHILIPPE M0NETTE,

Rax
fl H M 25c N’employez que Fly-Tox et toujours 

svec le nouveeu vaporisateur Fly-
économlqut. 

Employsa-le, puisque rien n’est 
trop sfflelsnt pour la protection de 
votre habitation. Achetes-en au-

destnictive le rend

Tox. Chaque lot est éprouvé sur
it des mouches, dans notre labors-38cdîartihée

: nourriture, don-

jouitrhul. B se vend partout. Inof- 
renslf aux gsns^Ne tache pas. Пу-N.-B. totiw. Son efficacité set garantie, 

son odeur agréable et sa puises nuiEdmundston. То* est

tant même la sonnerie de la porte vi­ciiez vous.
Peu après, en effet, Montjoie arri­

vait chez la veuve et se faisait re­
mettre la dépêche adressée à Benja-

Et après un long regard de con­
voitise vers la porteNo. 143B, Gross- 
mann s’en alla.

Rutten prit-il le chemin de la rue 
Saint-Denis.

A midi, il était de retour à son hô-

ou non, pour moi. Je m'en fiche !
Et l’homme prit bientôt la rue Vi­

tré et disparut.
Et cet homme, comme on l’a de­

viné. était Grosamann.
Quant au paquet livré à Mme Fa- 

fard, — et Orossmann, cette "fois, 
mérite quelque crédit. — oui, ce pa­
quet était une superbe boite de cho­
colat* !

—Au premier étage.
—Ce n’est déjà pas trop mal. Est- 

ce sur le devant ou 
—Sur le devant, monsieur, à droite 

interrompit Mme Ftifand.
—De mieux en mieux, s’écria But­

ton en se trottant les mains de sa­
tisfaction. Ett le prix de location.

bra.
Montjoie courut ouvrir.
B se trouva devant un individu à 

forte barbe 
deux, repoussant. Mais cet homme 
était coiffé d’une casquette bleue 
dont la visière était décorée de oes 
deux mots anglais : Express Man.

b A PETITE^ 
CANADIENNE?

tel.
. au visage laid, ht- A deux heures, M repartait pour la 

rue Saint-Denis: maintenant son 
plan d'action était tout tracé.

B s'arrêta devant le logis de Mme 
Fafard et se mit fc lire l’affiche sui­
vante :

Trois Jours s’écoulèrent sans que 
Grosamann pût trouver un moyen 
sûr de s'emparer du modèle. Chaque 
Jour, comme dans l'espoir d’y puiser 
une inspiration, il venait rue Saint- 
Denis, pasaelt et repassait devant le 
logis de Mme Fafard, puis s’en re­
tournait sacrant et jurant, maudis­
sant son imagination infertile.

Le soir du troisième jour, au mo­
ment où tt quittait, plus sombre, plus 
découragé, la rue Saint-Denis, ü s'ar 
réta tout à coup, esquissa un souri­
re de Joie sauvage et murmura :

—Que n’ai-je donc pensé à cela 
plus tôt ! . Oui, le plan est mer­
veilleux, pas un risque, un véritable 
escamotage de magicien. Allons I 
conclut-il en ricanant, ou je me 
trompe fort, ou le modèle est à mol !

Et la face hideuse de l’Allemand 
s’éclaira d’un nouveau sourire plus 
hideux encore.

—Voyons! dit-il en brisant l’enve­
loppe d’une main nerveuse.

Void ce qu’il lut, non 
trême surprise :

“Apportez immédiatement ou en­
voyez par expresse modèle. Très ur­
gent"

Et cela venait de New York et de 
Pierre Lebon.

—Oe qu’il y a de plus curieux, com 
monta Montjoie, après avoir commu­
niqué la dépêche à Mme Fafard, 
c’est que Pierre adresse ce télégram-

une ex-}

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Tous MU réservés, 1*. par Monord Oarand. ИИ-Я. 
rus Sts-IUsabeth, Montréal P. e. oâ ton pe* se 

votaress sus pria de 18 soas ohecza.
«h-le Reste:* sons.

tait un petit paquet bien enveloppé, 
bien scellé de ch» rouge et bien fice­
lé à l'adresse de tone Fafard. 

—Vous arrivez bien, dit Montjoie,

Pension privée,
Chambres garnies à louer.

Bt Button, comme s’il eût en effet 
cherché une pension, mais aussi, 
comme s’il eût hésité dans le choix 
continua son chemin pour s'arrêter 
à deux portes plus loin devant une 
autre affiche et du genre de la pre­
mière.

-Quinae dollars par mois, mon­
sieur. C'est la plus grande et la plus 
belle de mes chambres.

vin

;■*OU LE CAPITAINE RUTTEN AR­
RIVA TROP TARDJ’ai précisément un paquet à expé- Rutten avec surprise; mais c’est rien 

Tenee, je vous offre vingt dollars 
tout de suite.

—Vous êtes trop généreux. ré­
pliqua Mme Fafard tout émervefflée 

, t . de cette bonne aubaine, et très fM-
fondément, tout en promenant sur ^ до. i* ooAecte, été- 
les maisons aroMnantse de» regarde (U,*. <ta ce Cuba- locataire et per 
scrutateurs. Enfin, comme s’il eût 
pris une dérision, U revint 
pas, s’arrêta de nouveau devant le 
No 143JB, relut l’affiche ou feignit de 
la relire, puis alla frapper à la por-

<tier.
On se rappelle comment le capi­

taine Rutten, au sortir de son ivresse 
à l’Hôtel Welland, s'était aperçu de 
la disparition des plans du Chasse-

і l'homme.
A cette minute Mme retard ap­

portait la valise contenant le modé- 
le. A la me de eette taUse, Itremme 
ne put réprimer un léger tressa Ше-

Ëame A Benjamin, et que tous deux
doivent être réunis en ce moment &• 
bas. Je n'y comprend» rien.

étrange, saknlt Mme

Un Instant U parut réfléchir pro­sortir delà.
-Très bien, s'écria 

Orossmann. Tu as gagné 
lare le» «del.

St ■*”* tenir compte de l’alan» 
payée dans l'après-midi, U tendit un 
btikt de du dollar, à (Individu qui 
l'empocha rendement, grogna quel­
que chooe qui remenmte't à un merci, Quelle était donc l'Idée qui venait 
et «éloigna pour aller une eeeonde «i subitement de germer au cerveau 
(ois noyer “son soleil" qui, en toute de Orossmann? On va le voir.
—dbatité, agréa une telle (action a- Vers le milieu de la matinée du 
vatt dû retrouver toute son ardeur.

Orossmann demeura seul.

Tontine en constatant que sa resteFeuilleton No. »

іЕЕЙЕЦг
n#!*«nv avec quelque buvette.
Л revint au bout de 4u*°“ 
l'oeil farinant, le ne* plu» enlumine, 
et avec toute l’apparente eUMw- 
tlon d’avoir noyé "son 00МГ quel­
que part.

—Je suis prêt, dlt-U «bnpMment.
—Eh bien I voilà b port» A- 

bea numéro USB I
HjDonOevals cooâpter sur tôt, dit non». Benjamin, comsne le m'en suis 

OramumT convaincu, cri à cette berne en rmi-
—Je ne 'manquerai paal’oril, ré- *« P»yr ère Yosfc avec Fringer sur 

.ituM пуиим. ses talons ЕшиКе, le modèle est tou
etOrosenaim, M* satisfait d'a- jours en os domlrtl» Mo. MIB. Zt «1 K, œremnann, ^ щ». Sendamln V* ml» ». c’est posr Vy

retrouver à MD retour do MO* York.
rien à m’éreUi-

ftredtx*^ avait été coupée, et comment fou de 
rage, U était accouru chez Mb» Jane 
pour l’informer du malheur. Bt If, on 
ee rappelle encore, qu'il avait 
ridé que Rutten se mettrait 
discernent en route pour Montréal, 
dans le dessein de s'emparer du mo­
dèle Chasse-Torpille de Pierre Le-

Fafard. belles manières.
Mais Rutten, plus souriant, plus 

déjà ;
—N’est-ce pas? Cependant la dé­

pêche est claire, et Je ne vois qu'une 
chose à faire: envoyer le modèle. Car

Mala ausritôt tt tendit le paquet 
le livre de été dé- 

hgraé-
à la veuve, lui fit 
livraison, puis fl inscrivit dan» oe riil faut croire que Benjamin n’est même livre la valise consignée à

pas encore rendu A New Yortt, et 
qu’U a dû s’arrêter en chemin quel­
que part. Pour quelle raison? Je me 
le demande. Mai» Pierre le croit en 
core à Montréal, et lui demande le 
modèle. Quelle est votre Idée, Ma­

te.Pierre Lebon à New York, 
l’avocat un récépissé, prit la valise 
et s’en alla.

“j Dehors, U

à
—Ob! avec plaisir 
Dix minutes plus tard, le capitai­

ne tout à fait enchanté 
la main dalai 

"let de banque de vingt doBare et, 
prétextant d’urgentes affaires, Il ee

Mme Fafard vint ouvrir.bon. Rutten, comme beaucoup d’AIle-
Rutten était donc parti, oc 

ravalent constaté Alpaca et Toi 
re, et à son arrivée à Montréal

mends qui ont un peu hàbtbê tou» les 
pays du monde, parvenait à bara- 
goulnerplu sieurs langues: mai» la 
langue française, entre autre», kd é- 
talt familière.

Ce fut donc en bon français qu’il 
paria.

—Je vol», madame, <tit-fl avec un 
sourire aimable, que de tout» le» mai

de ee*
un bU-lendemaln, un messager du télégra­

phe remettait à Mine Fafard une dé­
pêche ainsi adressée :

William Benjamin, 143B, rue Saint

t*r
vice de» messageries, et tança son

5Г--Mb Intimant, as «fit-tt, ralson- —Darnel Je ne sais pas. Je hôtellerie avoisinant 1* gare 
venture.1er San»

réta cheval et Torture à (e’noolgnure
ti Пет­ра» mal comme vous, quH faut en­

voyer le modèle.
—Oui. dit l'avooaa, 

von» faire autre chose. Vous oses ee 
modèle sous la main ?

a ns rentre A son nouveau de 
die qu'à dix heures de te soirée. 

Seule, se Mte-».
n n’avait encore arrêté aucun plan 

d’action. Avant de tenter l'entaepri- 
ae hasardeuse qu’U méditait, U-vou­
lait reconnaître les lieux etrtnfa­

is brave femme s’étonna fort. Elle 
tourna et retourna le message et k

u
à bas de la vesture, et orne san» POU-

tourna encore sans pouvoir se décl- prédeuss valise s'élança dans te petit satan. Па» portières 
devoirder à briser l'enveloppe et prendre 

connaissance de son contenu.
Enfin, comme pour obéir à certai­

ne Instructions, elle alla su télépho­
ne et demanda à parler à l'avocat

à toute coursa Un peu plusvoir pu ostire te mate
rida, s’éloigna mUteriser, après quoi 11 a quivôtre offre la meilleure apparence dans leMH, m mmrtwvm iwiqw, jr-

te as maquette Mu d» lut. tire d’unechembre à coucher.
—Bien Mies le «hsrdmr. tandis 

qus Je vais appeler par Sfléphone un, 
voiture des

Une chose qui ne sortait pq» de Me serait-П 
son esprit, c’est qu’U fallait agk ta- un mois une bonne et confortable 
ptdement: car la moindre hésitation. I chambre ?

pouvaient en—і —Je n’al plue qu’une 
traîner la perte des chanta*, qu’U disponible SI voua voûtas te vM- 
pourrait avoir

Au* déa k ntibeu de la mattnaa.1 -Est** «n bas pq «n haut ?

Акт», )S »
ter ici «n
Dont, Jtpsqx mkn *»sr

ear J* gens te faim
■write, le du

B passait* neuf heurte du «tir, 
lorsque Oroertnann retrouva son nom 
me eu poste .

-Eh Men? lnteoeeea-Wl Ibupte-

A la
toutun eBe eut m tombe aocuefflent,Montjoie. Hk At pert à ce dernier k plus petit retard de

■atariapporté chez elle.
nûteS dttravwwT jevalsme'rtoïre lOppereti du tétapheoe, ШІ» à line- g* se

l par ose panties:
»W*

de est attris­ ter ?
^n’alpmettl»gff^1llW*«tiw»iunptaadWtao. et qu’S ta retrouve as

«■La.
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і DEPENSES 
Salaires des Instituteurs et Institutrices

$3,200.00 
2,400.00 
1,600.00 
1,500.00 
1,800.00 
1,000.00 
1,000.00 
1,199.00 
125000 
1,400.00 
1,600.00 
1,400.00 

750.00 
800.00 
775.00 
900.00 
775.00 
700.00 
70000 
775.00 
700.00 
842.00 
900.00 
700.00

nique, que ferions-nous des élèves? Les enfants n’ont 
pas tous les aptitudes pour les études académiques. Ren 
dus à un certain âge on est obligé de les placer aux 
travaux manuels, au cours commercial ou les laisser en 
dehors de l’école.

La Commission ne peut fermer le département vo- 
cationnel. Il a été résolu d’abolir le département d’en­
seignement ménager et de fusionner Junior I et Junior 
II. Ce changement élimine deux professeurs.
Les salaires sont modifiés comme suit :

1932-33 
2000 

250 
1000

RAPPORT FINANCIER
COMMISSION SCOLAIRE D’EDMUNDSTON

DISTRICT No. 1
ANNEE FINISSANT LE 30 JUIN, 1932

z

M. D. R. Bishop 
M. Martin Theriault 
M. J. E. Picot 
M- Murillo Laporte 
M. Amédée Blanchard 
M. Wm. Miller 
M. Réné Fournier

і

*
s

M. P. R. Powers 
M. L. E. Poulin 
Mlle J. A. Levesque 
Mlle Marguerite Taylor 
Mlle Cora Miles 
Mlle Aurore Mercure 
Mlle Delina Couturier 
Mlle Ida Martin 
Mlle Eva Levesque 
Mlle May Babineau 
Mlle Madeleine Smith. 
Mlle Gertrude Nowlan 
Mlle Cécile Daigle 
Mlle Emélienne Bourgeois 
Mlle Albina Long 
Mlle Yvonne Daigle 
Mlle Nélida Michaud 
Mlle Simone Nadeau 
Mlle Hermaine Bernier 
Mlle Carmélienne Ouellet 
Mlle Andréa Jaillet 
Mlle Isabelle Levasseur 
Mlle Françoise Arsenault 
Mlle Germaine Comeau 

. Mlle Anne Daigle 
Mlle Annonciade Richard 
Mlle Jeanne Charest 
Mlle Edna Nadeau 
Mlle Odélie Couturier 
Mlle Anatalie Daigle 
Mlle Edna Miller 
Mlle Simone Ouellet 
Mlle Euphémie Soucy 
Mlle Constance Richard 
Mlle Isabel Heenan 
Mlle Isabel Lane 
Mlle Alberta Ahern 
Mlle Mélanie Daigle 
Mlle Laura Rice 
Mlle Régina Richard Sub. 
Mlle Yvette Soucy “ 
Mlle Eula Rice 
Mlle Berthe Albert “ 
Mme George Burns “ 
Mme George Michaud “ 
Soeur Catherine 
Soeur Marie-Charles 
Soeur Louis 
Soeur Fortunat 
Soèur Flavie 
Soeur Hyacinthe 
Soeur Eugénie 
Soeur Marie-du-Carmel 
Soeur Julienne

і 1931-32 Coupe«SB 62400. 1Industriel 
Principal 
Electricité 
Junior I 
Junior II 
Commercial 
Stén-dacty. 
Arts-domest.

1 11Musique 1RAPPORT ANNUEL
Du Bureau des Commissaires des Ecoles de la ville 

d’Edmundston, District Scolaire No. 1, comté de 
Madawaska. - Année 1931-32-

il
S$i 500. 1 2

t 1500. 3140 45 48 50 53 49
1400.

LE NOMBRE DES ELEVES
1927-28 28-29 29-30 30-31 31-32 32-33

(estimé)

1700.
1800.00 
1600.00 
1400.

Le bureau vocationel Provincial a accepté de sus­
pendre le règlement fixant l’allocution du gouverne­
ment au tiers de la dépense et paiera le même montant 
que nous recevions l’année dernière, soit $4,400 moins 
la proportion pour le département des arts domestiques 
aboli pour l’année. Les écoles du soir ont été ouvertes 
comme par le passé, avec 71 élèves enrégistrés, 55 hom­
mes, 16 femmes, et 6 instituteurs, 5 hommes et 1 femme.

COURS ACADEMIQUES
Les commissaires n’ont pas voulu suspendre l’é­

chelle des salaires des instituteurs des cours académi­
ques, adoptée par les contribuables il y a quelques an­
nées. La réduction suivante a été adoptée : Principal 
10% les instituteurs 15%, les institutrices 25%. Cette 
coupe laissera un salaire de $1000.00 par année aux ins­
tituteurs, et un salaire annuel de $645.00 aux institu­
trices les moins payées.

On estime à 1640, pour la prochaine année- le nom­
bre des élèves au cours académique. Il a été décidé de 
faire des classes un peu plus nombreuses que les années 
dernières et de cette manière réduire de trois le nombre 
des institutrices. Le vieux couvent sera probablement 
abandonné en logeant les élèves à l’Académie et à l’éco­
le publique. Le loyer, le chauffage et l’entretien de cette 
école représentera une économie assez substantielle.Ces 
changements donneront une réduction de $12,500. sur 
le budget de cette année.

-
H 1500. 16

Messieurs les Contribuables : —
Il me fait plaisir de vous soumettre, tel que requis 

par la loi, le rapport annuel du Bureau des Commissai­
res pour les écoles publiques de la Ville d’Edmundston, 
pour l’année scolaire se terminant le 30 juin 1932.

BUREAU DES COMMISSAIRES

1200.
aboli

1 6
599 646 438 401
235 164 142 139

476 687 798
460 556 258 267 212

Ecole public 546 
Des Martins 173 
Académie 
Couvent 
Victoria 40 
Ch. of Engl. 43 
Vocationelle 85

1 4

41
117 117 121 119Les membres de la commission scolaire pour cette 

année étaient : Dr P. H. Laporte, président de la com­
mission, dont le terme se termine aujourd’hui même ; 
M. Denis M. Martin élu il y a deux ans: M. T. M. Ri­
chards nommé à la dernière assemblée. Les commis­
saires sont aussi membres du Comité des écoles Vo- 
cationnelles ; ce comité se compose de deux membres 
additionels, choisis par les commissaires : M John Bour 

contre-maitre au Canadien National et M. R. S.

1265 1431 1544 1655 1669 51.20
Voici maintenant la distribution des instituteurs 

et des élèves :
Grade

725.00
725.00
825.00
725.00
819.00
825.00
900.00
725.00
70000
900.00
800.00
762.85
800.00
850.00
950.00
925.00
950.00
975.00

1,080.00
13.20

740.00
184.00

élèves
259

Instituteurs moyenne
32I
33231II

272 .39IIIque,
White électricien de la Compagnie Fraser Comme par 
les années dernières M. Donat L. Daigle,/était secré­
taire de la commission. M. Thaddée Hebert, N. P. est 
l’auditeur nommé par vous-mêmes à l’assemblée de l’an 
dernier. Les écoles étaient sous la direction de M. D.R 
Bishop, B.A. Principal. Le Bureau a tenu au cours de 
l’année trente sept assemblées.

Désireuse de fournir autant d’informations que pos 
sible sur les activités écolières, sur les conditions de la 
propriété, sur les finances du district et le progrès des 
élèves, la Commission, faisait depuis quelques années 
imprimer un rapport complet des affaires scolaires 
Cette année, par raison d’cconomie, nous avons décidé 
d’omettre, l’impression du rapport complet, seul le rap­
port du secrétaire sera publié.

Encore cettq année, nous avons raisort de nous ré­
jouir des résultats d’ensemble de nos écoles qui com­
parent très bien avec les autres écoles de la province. 
Dans presque toutes les branches d’enseignement, nos 
élèves se voient aux -premières places? Notre classe de 
gradués était plus considérable que par les années pas 
sees à savoir: Quatorze au cours académique, dix au 
Cours Commercial, cinq au Cours Industriel et sept au 
Cours électrique. Chaque année nous constatons une 
augmentation graduelle dans le nombre des élèves, les 
résultats sont meilleurs,un plus grand pourcentage d’as 
siduité et des signes évidents dans l’intérêt que mon­
trent et les élèves et les parents à la question scolaire.

37225IV
38193V
37148VI
34100VII
2755VIII.
3535IX
17 ’17‘
17171

155245
Cours Vocationel
Commercial 2
Junior I & II 2
Industriel & élcct. 2

2142
3468

9I ETAT FINANCIER
Lp rapport de l’auditeur vous donnera le détail de 

toutes les transactions. Le tableau suivant vous donne­
ra quelques informations comparatives pour les derniè­
res cinq années :

1196
2000CLASSES DU SOIR

No. de classes 6 Sujets enseignés 6 
Nombre d’élèv. Hommes 55 Femmes 16 Total 71

102.00
30.00
44.10

j 1927-28 28-29 29-30 30-31 31-32
Assessement $55,000 $70,000 $90,000 $85000 $82,500
Contribuables 1260 1317 1614 1689

$1.28 $155 $1.86 $1.66
4.00ASSIDUITE

1,050.00
900.00
700.00
760.00
700.00
825.00
750.00

1,200.00
787.50

Le tableau suivant montre l’assiduité pour les der­
niers cinq ans :

Taux
Evaluation

1927-28 28-29 29-30 30-31 31-32 
202 202 203 199 192

Àss. chaque jour 979.56 1174.28 1258-59 1238.61 1431.46 
Total des jours 
d’écoles

$4,594.260 $4,690.710 $5,207.472 $5,332.884
COMPTE CAPITAL

Le total des obligations du district scolaire, accu­
mulées par l’émission de débentures à différentes dates 
jusqu’à ce jour, s’élève à un total de $244,000.00. Une 
débenture en série de $2,500 a été payée durant l’année. 
Un montant additionel a été mis au fonds de réserve, 
depuis la dernière assemblée, savoir $1711.13. Le 
Fonds de réserve est actuellement de $33-740.34- 

COMPTE COURANT

s
Jours de classes

O?
195.461 220.501 257.982 260.666 270-905 

Comme vous pouvez le constater par ce tableau la 
proportion des jours de classes augmente chaque 

' C’est à notre avantage car c’est la base de l’al­
location de la Municipalité.

ACCOMODATION ET BATISSES
Les classes sont réparties dans quatre édifices : 

L'école principale, l’Académie, l’école du quartier No. 1 
et le Couvent. Par raison d’économie et pour réaliser 
un projet depuis longtemps discuté il a été décidé d’atig 
menter le nombre des élèves dans les différents dépar­
tements, d’utiliser certaines classes laissées vacantes 
par des changements à l’école vocationelle et ainsi di­
minuer le nombre total des classes et abandonner défi­
nitivement d’habiter le vieux couvent. Ce changement 
permettra de faire une économie assez considérable en 
loyer, en entretien et en chauffage. Toutes nos bâtisses 
sont en bonne condition et aucunes dépenses d'amélio­
ration ou de réparation ne seront nécessaires cette an­
née. Nous prévoyons qu’avec ces changements il y aura 
une réduction de trois institutrices dans notre corps en­
seignant. Tel que soumis dans le dernier rapport, la 
commission a acheté un terrain avoisinant l’école des 
Martins. Une somme de $1000 a été payée pour cette 
propriété. De grandes améliorations ont été faites au 
troisième étage de l’académie, donnant cinq classes ad­
ditionnelles. Des réparations définitives ont été faites 
aux terrains de l’école principale- Les cours sont main­
tenant nivellées, la plantation d’arbres est à peu près 
complète. Avec un peu de soin et de surveillance nous 
croyons que toute cette propriété aura le meilleur as­
pect désirable. La patinoire administrée par une com­
mission civique dont M. Denis M. Martin est membre 
représentant le Bureau des Commissaires a été mise en 
opération au cours de l’hiver dernier. Nous croyons que 
c’est une bonne chose pour nos élèves. Les conditions 
du contrat en ce qui regarde les écoliers semblent a- 
voir été observées.

І et.
$53,488.85année.

Salaires Ecole du Soir 
M- Murillo Laporte 
M. L. Sears 
M. J. D. Hierlihy 
M. J.-E. Picot 
M. R. S. White 
M. D. White 
M. Thomas Berry 
M. A. Blanchard 
Mlle Marguerite Taylor 
Mme George Burns

$48.00 
120.00 
33.00 
27.00 •

FINANCES
Nous avons en banque encore une dette de $25,000 

cette dette était il y a deux ans de $29,000 une remise de 
$4,000 a été faite au printemps dernier. Il faudrait es­
sayer de diminuer ce montant au cours de cette année. 
Le district n’a aucune dette en suspends excepté $178,- 
259.66 sur obligations.

Les arrérages collectés sont de $16706.00. La col­
lection des taxes de l’année courante (1931-32) se mon­
te à $75,958.74. Il reste donc encore à recevoir une som­
me de $19,085.29 pour les taxes dues avant le 1er juil­
let 1931 et une somme de $13,956.48 pour l’année que 
nous finissons au 1er juillet 1932. De cette somme, nous 
croyons qu’un montant n’excédant pas $9000. peut être 
collecté. Malgré l’acharnement que l’on y met à vou­
loir faire acquitter les taxes, nous avons un succès qui 
est loin de l’idéal. La collection forcée est une chose dis­
pendieuse pour le district- Nous avons à peu près tout 
essayé et il serait à souhaiter de trouver quelque chose 
de plus efficace.

Les commissaires réalisent pleinement la respon­
sabilité de la charge que vous leur avez confiée. C’est 
leur ardent désir d’accomplir leur devoir de la manière 
la plus fidèle et la plus efficace pour le plus grand bien 
de tous.

La commission scolaire a eu d’assez grandes diffi­
cultés à se maintenir durant cette année. L’administra­
tion de nos écoles coûte depuis quelques années à peu 
près $100,000 par an. Ces dépenses sont défrayées par 
les taxes, et certains revenus spéciaux. La Commission 
avait- dès l’an dernier, éprouvé la difficulté de faire 
payer les taxes. Des dépenses imprévues ou sous-esti­
mées, dans le dernier budget, nous ont à un certain mo­
ment, placés en mauvaise position. La banque, mettant 
des objections à faire de nouvelles avances, la collection 
des taxes étant devenue nulle, le besoin d’argent pour 
rencontrer les salaires, et les autres dépenses, étant im­
périeux, nous avons dû employer des moyens coercitifs 
pour faire rentrer les taxes. Au-delà de trois cents exé­
cutions, ont été émises. Ce procédé a permis à la Com­
mission, de tenir les écoles ouvertes et de rencontrer ses 
obligations. Un emprunt temporaire de six mille pias­
tres a été fait à la Banque, et remboursé dans le cours 
de l’année. Notre dette covrante à la Banque, n’a pas 
été augmentée, et reste encore à vingt-cinq milles pias­
tres ($25,000).

Les réparations à l’Académie, pour diviser et meu­
bler cinq (5) nouvelles classes, au troisième étage ont 
coûtées $5000. La coupe faite par le Gouvernement 
dans l'allocation du cours vocationel nous a obligés à 
une dépense de deux mille-cinq cents piastres ($2,500). 
La collecte forcée à donné à peu près vingt mille pias­
tres ($20,000).

;
5700
84.00
54.00
27.00
84.00

108.00
642.00

$54,130-85
Salaires des Concierges

William Dumont 
Ernest Brasseur 
Angelo Volpé 
Soeurs de la Sagesse

$1,080.00
1,590.00

580.00
120.00 «

3,370.00
Chauffage

Charles Roussel, Bois 
Joyime Clavette “ 
Léopold Devillers “ 
Esdras Pelletier “ 
Albéni Roy 
Magloire Clavette “ 
Iréné Couturier 
Onile Toussaint “ 
Jos. Dubé 
Fafard Collin 
Denis M. Martin “
Emery Lévesque )“
Jos. Francoeur 
T. M. Richards 
W. I. Albert

109.09
17.50
50.00
35.00
19.50
32.50

(Pio H. LAPORTE 
Commissaires : (D. M. MARTIN 

(T. M. RICHARDS
Présenté et lu à l’assemblée annuelle des contri­

buables du District Scolaire Madawaska No. I tenue à 
L’école publique à 10 heures A. M. le 11 juillet 1932.

7.50
27.50
81-50

l ' I 25.00
PERSONNEL ENSEIGNANT

Les écoles ont été sous la direction du Principal 
M. D. R. Bishop, B.A., assisté de quarante cinq insti­
tuteurs au cours académique, de sept au cours vocatio­
nel et d’un professeur de musique. En tout cinquante- 
quatre. Tous étaient pourvus de diplômes requis par la 
loi: Trois écoles de grammaire, onze licences supérieu­
res, sept de première classe et vingt-quatre de deuxiè-

42.15OBLIGATIONS FIXES
Le budget de la Commission a à rencontrer deux 50.00

57.75items : >
1ère. Une charge annuelle fixe et irréductible, requise 

pour payer les loyers, les intérêts, le chauffage, et 
les assurances, l’entretien des bâtisses, les égoûts. 
l’eau, la lumière, le rachat des débentures, lé fonds 
d’amortissement, et tous les autres services inhé­
rents au parfait fonctionnement des écoles. Cette 

somme est de quarante milles piastres ($40,000).
2me. Le salaire annuel du personnel enseignant qui est 

de cinquante-trois mille» piastres ($53,000). Cette 
dernière somme seule peut varier.
La crise financière que nous subissons nous obiisrei Remboursement Dept. techniques 

•à opérer le plus économiquement possible. La Commis-ITuition fees
sion à jugé impérieux de diminuer les dépenses. t Itureau d’Education remboursement

ENSEIGNEMENT VOCATIONEL - pour examens
Le comité de l’école vocationnelle a examiné s'ill L. H. Morneault, garage vendu 

y aurait avantage à discontinuer les départements del Lettres et exécutions 
l’école technique. Les rapports soumis sur les activités I Secretaire Provincial, Remboursement 
de l’école et les résultats obtenus depuis sa fondation I Compulsory Act
ont donné des preuves peremptoires sur la nécessité del Vraie vendue 
maintenir l’école vocationnelle en opération. Cinouan-I vivres vendus 
te-trois élèves qui ont passé au cours industriel ont èn-l intérêt compte d’épargne 
voyé. des rapports personnels démontrant combien ce Intérêt sur debentures 
cours leur avait été bénéficiable. Au-delà d’une soixan- Billets escomptés 
taine d’élèves du cours commercial ont aussi donné des 
témoignages qui ne laissaient aucun doute sur l’utilité f 
de ce département. D’ailleurs en fermant l’éçole tech- £?.V \ -il -

RAPPORT DE L’AUDITEUR 51.65
9.56

Commission Scolaire District No. 1, Edmundston, N.B. 
du 7 juillet 1931 au 1 juillet, 1932 

M D. L. Daigle, Secrétaire. 
RECETTES

616.20
3,175.60 3,791.80CharbonJ- W. Hall1

me-
$75,958.74

16-706.04
Taxes collectées, 1931-1932 
Taxes collectées, arrérages 
Traites du comté, termes terminant

Juin et Dec. 1931

DiversTrois de nos institutrices ont donné leur rési­
gnation: Mademoiselle Anne Daigle, Mme Françoise 
Arsenault et Mlle Alberta Ahern. Par suite d'une ré

159.10Charroyagc de bois et charbon 
Approvisionnement pour écoles et 
différents départements 
Peinture
Réparation aux écoles 
Achat de terre pour nivellement

de terrain
Réparation au système chauffage

de l’Académie
Réparation instruments musicaux 
Pour copier listes d’assessement 
Réparation machine à additionner 
Ouvrage sur pelouse 
Re: Banquet 
Achat de terrain 
Enrégistrement d’un acte 
Bureau de Compensation 
Soins médicaux

■ r» lUMIl»
siUâ. t л *«

mgü9
2,291.87 • 

514.80 
5,329.26

379.00

2,775.24
6,715.22

570.80

duction dans le nombre des classes, nous n’avons pu re 
flouveller le contrat de quatre de nos institutrices. Trois 
jeunes filles de la ville qui viennent de sortir de l’école 
normale ont été engagées, ce sont : Mlles Lucienne 
i rasseur, Irène Richard et Gaetane Martin. Soeur Ma­
thias hautement recommandée, ayant plusieurs années- 
d’expérience dans la province d’Ontario, diplômée d’U- 
prendre charge d’une classe avancée à l’Académie 
niversités américaine et française a été engagée, pour 
Tous les grades, jusqu’au huitième inclusivement se­
ront enseignés à l’Académie cette année.

Voici une comparaison du personnel enseignant 
pour les cinq dernières années :

1927-28 28-29 29-30 30-31 31-32 32-33
(estimé) 

45 43

49.00
40.00
83.85 354.03

40.50
20.00 10.

*1.25 5.
394-15 82.57
63.63 13.50

1,610.00
7,000.00

1000.00
L50

41.30W
$111,987.92 10800Académique 32 36

Vocationel 7 8 7 5 aune A LA ЯМЖ 1
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RAPPORT FINANCIER
COMMISSION SCOLAIRE D’ED'STON Beaucoup de neurrMuie peur le prix1 , • ЇАжіиіЛ

0Ш

-,

SHREDDEDаиі'Д DE LA PAG* «>
цЩІ ЩSalaire du Secrétaire 

Salaire de l’auditeur 
Frais de livraison 
Télégrammes 
Express
Timbres de poste et d’accise 
Impression des diplômes 
Frais d'examens 

Achat de livres 
Bond du Secrétaire 
Assurances 
Frais d’exécutions 
Avis légaux
Remboursement de lettres
Remboursement de taxes
Ouvrage du Magistrat
Loyer coffre de sûreté
Commission sur collection de taxes
Préparation d’un bill pour Législature
Réparation de piano
Lavage des écoles
Transportation de garage
N. B. Telephone
Eau, lumières et égoûts
Délégations
Réparations à l’ameublement 

Loyer du Couvent 
Loyer de l’Académie 
Escompte sur taxes 
Intérêt sur billets en banque 
Intérêt sur débentures 
Débentures payées 
Billets payés en banque

1,500.00
125.006

>Vf- ¥■'* ■*• > -* -■■■: •• • v <•>

. ■ fâU 19.67 HEAT ■яII 13.68m j 8.31
132.50

e • 15.00
49.00

395.58
40.00

255.00
174.60

ECONOMIQUE 

SAIN—RASSASIANT
?Ш*■

m . "g
J\ і

Г 1 IKv
/•:, . '

Ра1ЯРІЯЯРРРЯЯЯ,*ЯЯІІЯ
MUSELLEMENT M Fai» ля Canada mm— dabU canadien12 Gros Biscuits

THE CANADIAN SHREDDED WHEAT COMPANY. LID.
15.00

тШ 51.08
■шшщ 3994

T162.20; t Ф5.00
34.45
26.50
10.00
53.00
27.50

129.10
1,469.18

442.50

LOGBMKNT A LOUER 
Bon logement de six appartements 

muni de toutes Isa

AGENTS DEMANDES 
Plus de chômage si voue voulex être 

actif. Devenee votre bourgeois en 
vendant 160 nécessités domesti­
ques. Profits do 100%. Nos agente réa 
lisent $30.00 par semaine au début 
Ligne canadienne. Chaque famille 
dépense des produits comme les nô­
tres. Aucun risque. Proposition mer- 
veiMetwe. CIE PAMTLEX, 4785 est 
8te-Catherine, Montréal. 
i$4f-6fs-36 mai.

dreeser à J. J. Lebel, rue Darooura.
13.50

1,100.00
11,655.00

Bon de atx ■ jh— fi 111 il
P

4773 et chauffé. 8'adreeeer Ov— Four-
tier. rue OSœada.1,619.48

11,656.50
2,500.00
7,000.00

1Є64-йьа.-30 juin.

TERRE A VENDRE 
Terre, un mille de long sur 2 ar­

pents et 4 perches, toute labourée et 
en semence, située dans la parois­
se de 8t-Basile. A vendre à très bon­
nes conditions. S’adresser au Bureau 
du "Mad&waeka", Edrnund&ton. 
19Ô1-JJIO.-2 Juin.

Corset SpireUa, à vendre ches 
Mme WBbrod Saindon. SpireUa est 
un corset bien connu et de très bon­
ne qualité. Ces cornets sont faits sur 
mesures. Mkne WUbred Saindon, 101, 
rue de 1 Eglise, Bdmundston, N.-B. 
x!966-4fs-30jn.

LE NOUVEAU SEDAN TUDOR DE LUXE FORD/

$112,410.00Les annales de ГжиІотоЬіІіете n’offrent pss d’exemple 
d’un adiat plus avanlagi ux que le Nouveau Quatre- 
Cylindres Ford ou la Nouveau Huit-Cylindree Ford. 
De telles qualités de beauté, de confort, de souplesse — 
des reprises, une rapidité, une puissance aussi 
quaMes—n’ont jamais été offertes au public à des prix 
aura raisonnables. Nulle autre voiture, quel qu’en 
soit le coût, n’est aussi docile, alerte et obéissante.

Ft ce n’est pas là la somme de leurs mérites—en plus 
de leur confort et de leur performance exceptionnels 
k t Nouveaux Quatre et Huit-Cylindres Ford possèdent, 
en effet, «ma autre caractéristique d’une importance 
fondamentale: l'Economie.

SOMMAIRE A LOUER
UN LOGEMENT de cinq appar­

tenante,
de bain, hangar et garage — aus­
si BUREAUX à louer à bas prix. S’a- 
dreener à Philippe МОНЕТНЕ, rue 
de Mgllse, Bdmtmdston, N. B. 
1934-Jnx>.-6 mai.

GARAGE A VENDRE$111,987.92RECETTES
Crédit en Banque compte d’épargne 

7 juillet 1931
Crédit en Banque compte courant

7 juillet 1931, $8,130.45

Garage neuf, construit l’an dernier 
facile à transporter, à vendre à très 
bas prix; s’adresser à Sam FÜHRER 
Edmunds ton, N. B.
1968-J.n.o.-7 Juillet

1,566.71

,3,919.67 4,210.78Moins chèques non payéstion modérée d’huile et d’essenceLeur
vous émerveillera. Un relevé de vos déboursés vous 
démontrera une las modèles et le mode de construction 

Ford ont établi de

TOMATES EN ASPIC’a Table des matières des numéros 
ianvier-fuin 1932 qui forme le 12e vo 
lume de la revue.

C’est pendant les vacances que les 
propagandistes et amis s’attache­
ront à faire connaître et à répandre 
l’Oiseau bleu, dont le succès va crois-

Four ie recevoir pendant 10 mois 
U suffit d’envoyer un bon de poste 
de 50 sous à l'Oiseau bleu. 1182, bou­
levard Saint-Laurent, à Montréal.

Argent en mains du Secrétaire 
7 juillet 1931

Le Jus des tomates en conserves 
‘fait très bien pour les aspics. On a- 
toute de la gélatine et on assaisonne 
avec soin. On fait prendre une cou­
che de gelée dans le fond du moule, 
puis on laisse refroidir. On met une 
couche de viande ou de légumes, un

nouveaux minima dedra voitures
frais d’entretien et de fonctionnement pour les automo­

biles à quatre et huit cylindrée.
Voyes, ches le plus proche dépositaire, les Nouveaux 

Quatre et Huit*Cylindree Ford. Noue voua en offrons 
«me démonstration pratique. Conduisez-lee vous- 
même—dès aujourd’hui—ils voua réservent un plaisir

17.72
$117,783.13

$112410.00DEPENSES 
Moins chèques non payés 

E. J. Hubert 
L. A. Poulin 
Re: Lettre 
Re : Lettre 
Re: Lettre

$162-20
125.00

peu dege iée pule on Ш-e prendre
de nouveau. Un autre couche et I on 
remplit le moule. On met refroidir 
et l’on sert avec du cresson.1.00

1.00O CHEZ LA VOYANTE ON PEUT FABRIQUER DU 
VIN MAIS NON LE CONSERVER 

Kitchener, Ont. — Le juge Clé­
ment en débutant Béni Oherri de 
Galt, qui en appelait d’une condam­
nation par le magistrat Blake pour 
possession de boisson illégale, a dit 
qu’on peut fabriquer du vin à la mai­
son mais qu’on ne peut le conserver.

1—Blond ?
-Oui.
—в’арреИеЧ-il Gustave ?
—Oui, Gustave.
-Demeure-t-il rue du Commerce ? 
—Oui
—Aura-tt-U 24 ans en Juillet 7 
—Oui.

LES PLATS AUX TOMATES QUI 
AIGUISENT L'APPETIT1.00 290.20 A L’EXPOSITION CANINE

Bébé. — Maman, achète-moi le Jo­
li petit chien.

—Impossible, mon enfant: il est 
vendu.

—Eh bien! commande-m’en un pa­
reil, et dis qu’on l’envoie demain.

—Que dés irez-vous savoir ?
—Ce qu’il faut penser de mon flan- 112,119.80 Les tomates sont devenues très po­

pulaires. On les regardait jadis avec 
une certaine défiance, mais aujour­
d’hui on les sert sur toutes les ta­
bles et sous toutes les formes.

cé.
Crédit en Banque compte

d’Epargnes le 1 juillet 1932 3,240.34
Compte courant 1 juillet, 1932 2,422.99

—Eh bien! questionnez-moi ? 
—Je veux voir d’abord si voua le 

connaissez bien. Eet-il Jeune ?
—Oui.

- $117,783.13

wDes Vacances pour VousTEL. SPECIAUX CHEZ - SPECIALS AT Arrérages des taxes non-collectées 
avant 7 juillet 1931 $19,085.29

Taxes de 1931-32 non-collectées 13,956.48

John J. Daigle Total $33,041-77 
Billet dû à la Banque $25,000.00
Obligations émises en 1916______________

“ “ 1922..._________
1923 ...........................
1924 ................. .........

$ 4,000.00 
50,000.00 

125,000.00 
40,000.001 
25,000.00

QUALITY - SERVICE - SATISFACTION
1925POUR 2 SEMAINES - AU COMPTANT SE ULEMENT—FOR 2 WEEK - CASH ONLY

FARINE

SWANSD0WN
$244,000.00

DATTES Montant payé obligations
émises 1916--------------

Accompte payé obligations
émises 1922--------------

Fond d’amortissement 
Obligations Ville d’Edmundston 26000.00 5^2%

<« « « і лл c ci
“ Gov’t Prov. of Alberta l’,500,004>S% 
“ The Roman Catholic

Bishop of St. John 1,50000 5% 
Ar. en Banque, compte d’épargne 3,24034

$ 4,000.00DATES Le Lac Louise, Alberta, Can.
FLOUR

le paquet — per pkg
28,000.00le paquet de 2 lbs 

2 lb package n ONGEZ-VOUS au jour ot'ous abandonnera* votre 1&- 
O be ur pour jouir d’un repos bien mérité — des vacances 

perpétuelles au sein d'un décor agréable, tibéré de tout souci 
et absolument indépendant d’autrui.29/ 19/ (Ceci n'est nas nécessairement bâtir des céiâteaux en Es­
pagne. Ce rêve peut se réaliser pour voua tout came » le 
sera pour tant d'autres qui se mettent à 1» rrtrsite deux- 

mêmes'' grâce aux Polices d'Asaurance-Vle avec Fénelon qui 
prévoient des versements mensuels aux détenteurs à partir 
d'un certain âge. en plus de la protection qu’offre l'assurance 
en cas de décès prématuré.

Nous sommes à votre entière disposition pour de plus am­
ples détails, sans obligation aucune de votre part.

A l'âge de 25 ans. par exemple, il suffit d'épargner- moins 
de $6 par semaine pour pourvoir à une pension hebdoma­
daire viagère de *25 à partir de <K> ans. (Ceci оонцжеші 
*10.000 d'assurance sur la vie.)

barres de SAVON 
IMPERIAL 

SOAP BARS for 25 3 PAQUETS DE
CORN FLAKES 

SUGAR CRISP
3 packages for 23 65,740.34

178,259.66Balance de la dette

$244,000.00 $244,000.00

MIDDLINGFARINE 
WHITE STAR FLOUR 

100 lbs
SHORTS

100 lbs 100 lbs T. D. HEBERT, 
Auditeur

UNE POLICE AVEC 
PENSION irlNTKREBBE

ТЯВ

1.351.502.35 MUTUAL LIFE
Assurance Company Nom

of Canada
Siège Social: Waterloo, On*

Fondée en lie»

Paul A. Pelletier

Représentants —

Edmundston, N.-B. 
8 juillet, 1932.

'ї'і
poor lea paenta et ami*.

Le Jolt Tambov s'ajoute à la sé­
rie fort goûtée de Nos Chansons po­
pulaires de In «Beotian E.-Z. leusl-

Trois boites 
Soupe aux Tomates L’OISEAU BLEUMARINADES Raymond 

sûres ou avec moutarde, 
Raymond’s Sour & Mustard 
PICKLES — 40 oz. 393 Age

AYLMER M. D. CORMIER 

Edmundston, N.-B.
Le rubrique des Jeunes NetrrreUs- 

tos rédigée par Mlle МжлоеВе (Jau­nit siMmTomato Soup 
3 tins for man trace tout un programme deAttest I

s'impose A l'attention 
dm Jeunes par la putrUoation de trois 
travaux
littéraire, ceux d»

O
NOIX EGALEES 
Shelled Walnuts 

per lb
................................... ............RIZ, marque “Poney"; 

Poney Brand Crystal 
RICE, per lb_________

‘ THERIAULT & BOiVIN En/g.
Oflbete O-8c )• CM» dm phi- 

MV M nr to*39 c Pha Athdtp, A. <to I» R. raconte I» Découverte
per Louie Jouet et to

et de Enseignes Electriques de Tous genres 
PEINTURAGE D’AUTOMOBILES au ‘PUCO’ 

— Debossages —

,«e Juin 1*73. L'artiste J.
de 1 Irlande, A l'ocwasion du От est AsAne-quartier

d’avant
• front quarter

Agneau - LambPOULET désossé 
bte % lb 

Boneless Chicken 
У% lb can

grée de et
de la 
gte de

I.Ml- Oe numéro ee pr le

refcbéun U»,Bornais que 
■et Mi­

ff. P. 77

Jambon-Picnic Ham, 13/ ВІШІtom lea . 
check Le

Maro de soo vrai
зву décrit la potato d’Albert Loaeau, І» РгШп

«t K, І* ideate* du Concourt і* «sol et

V ,. t -'O

O

3.85

2.00

0-85

«
0.00

•>

>1.80

9.10

>1.87 •
4.80
9.26

9.00

4.03
0.50
0-Ф
5.92
12.57
3.50
0.00
1,50
1.30«00

mm

m

Ш

CIRE à plancher, lb 
Chan Floor WAX, lb _.

VADROUILLE No. 3 
FLOOR MOP No. 3 —

FARINE A CREPE — 
AUNT JAMINA 
PANCAKE FLOUR,

ш•%-

%
• F

m

CE MADAWASKA PAGE SEPTEDMUNDSTON, N.-B., 14 JUILLET, 1932.

Certo S 28/

PARCOUREZ NOS PETITES ANNONCES 
ELLES VOUS RENDRONT SERVICE

—M’a-t-il donné une belle bague 
avec deux diamants ?

-Oui.
—Mais, Madame, comment savez- 

vous tout cela ?
—Ah! c’est là qu’est ma scien­

ce !

LE NOUVEAU 
8-CYLINDRES FORD
QUATORZE CARROSSERIES

à compter de

x

575

ШШ

LE NOUVEAU 
4-CYL.INDRES FORD
QUATORZE CARROSSERIES

а compter d<

515

Ш
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X
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Biscuits a I’erable, lb 10c
ШOlives Libby’s 

Savon Toilette Lux 3

32

barres
pour

v.Vgm
SUCRE EN POUDRE 

le paquet______________
SHREDDED WHEAT 
le paquet ______________
CIRE A PLANCHER 
la boite_______________

07/
11/

//f~ її

JARRES à FRUITS lX 2 f!l

grandes, douz------ $2.35 Ff?.
moyennes, douz. __ $1.60 Чі
petites, douz___ $1.35 OV /VI
BANDES en caout- Г <$№4 / ^ 
chouc, la douz._____ Юс k«HfQM

ïtSSZ- S/1ШШ
ORANGES П A 
la douzaine_____ U/

Blé d'Inde sur
épis1 la bte______
Savon Dollard 
10 barres _______
PEANUTS
la lb

25/BALAI spécial
5 cordes________ !
Fromage Velvee- 
ta, pqt Уг lb,2 pqts 25/

4/

F. T. LAJOIE -
JOS. MICHAUD

лmm.

1%
EDMUNDSTON, — — N. B.

.5? ILlPI 1?—LE_CWE?IF.7îi«•

Vlfl LE GRAND INÉNESSE-||] 
UN PARESSEUX A QUI J'AI L 
FAIT OBTENIR TROIS 0EUES] 
PLACES-IAAIS QU IL N'A PAS

EH Tl'PIT! -JE SUIS SANS 
TRAVAIL-TU NE CONNAI­
TRAIS RAS UNE BELLE 
PLACE

CERTAINEMENT '. - ----------------------.
...ET UNE PLACE DIS VITE..!' 
TRÈS INTÉRESSANTE!) QUE JV COURE!JPOUR MOI I------

1 À MONTRÉAL? )mEU LE COEUR DE Hllllllll 
CONSERVER -ITÏÏ '. " 4 !|| [ЦІ Kж N І

u. S z âümi\~ fi
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Spéciaux du 15 au 21 Juillet
Ail COMPTANT TELLEMENT

®*ÛV PREVOST

/син! -il v,a.t7I-----
LA PLACE’ D'ARMES. ) 
QU N'EST. PAS MAL..TJ /I III
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COMME TOUT èLE MONDE Sb RESSENT DU < MAIS-MAIS - 
MARASME DES AFFAIRES — P QUELLE ODEUR? 
je vais entrer mtnformerJ W-praL,, n,;i 
DE LA SITUATION - CHEZ LE Çfi //A ' //; X <0,

VT PERE NICOLAS.- —
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8Т-LEONARD

(p.C.S.) — M. et Mme Alfred Ger- 
vâls recevaient la visite du docteur 
et de Mme Allard et de leur jeune 
finie, dimanche dernier. Mme Allard 
"St la soeur de feu Mgr Léonard de 
Rlmouski, et le docteur est le neveu 
de feu Mgr Allard.

—-M. N. B. Violette est parti samedi 
dernier pour aller assister à 
convention à Montréal.

A LOUER
Maison très bien finie avec tou­

tes commodités modernes, située sur 
la rue Sormany, à louer au 1er août 
S’adresser à Mme L. Gagné, rue de 
l’Eglise, Edmundston.
1972-jjn.o.-14Jt.

JEUDI 
VENDREDI 

SAMEDI :
II AU SpecialІ COMPTANT 

І SEULEMENT

Qualité de Choix à Bas Prix

• SUCRE, sac de 100 livres
; ; SAINDOUX, chaudière 20 liv.__
11 chaudière 10 livres _
I ! chaudière 5 livres
I chaudière,3 livres

; FEVES, Handpicked, sac 100 liv._________ $1.85
: BEURRE St-Alexandre, la liv.____
; BEURRE de choix, la liv._________

SAVON Surprise 10 barres pour___
I NAPTHA et P. & G., 10 barres pour
; ROTI de Porc, la livre____________
I ROTI de Boeuf, la livre___________
; LAIT Carnation, la boite_________
I TOMATES, 3 boites pour_________
' CORN FLAKES Quaker, 3 btes___
: MESSPORK, la livre _________

_____ $4.75
______$1.85
_____ $1.00

742,000 TRUITES
Le Club a placé 742,000 

truites dans le comté cet­
te année.

55c
34c

Avez-vous payé votre 
piastre en contribution à | 
ce sport ?
Publié par le Club de Chasse et de 
Pêche du comté de Madawaska, 
dans l’intérêt du comté, pour la 
préservation de nos ressources 
naturelles.

18c
15c
41c
34c

8c à 10c 
8c à 10c

lie

25c
22c ••

10c

PROFITEZ DE CES AUBAINES !

Jérémie BERGER
Viandes & Epiceries

49, rue de l’Eglise EDMUNDSTON.

DISCOURS D’ADIEU Mme Arsène Gauthier.
—Mlles Léa et Zita Demers de St- 

Jacques, sont en visite cette semaine 
chez leurs parents et amies de la 
ville.

—Mlle Rose A. Clavette, employée 
de la compagnie Simpson à Montréal 
est venue passer quelques semaines 
en ville chez sa soeur, Mme Joe. A. 
Cyr.

NOTES LOCALES
Kw- Mlle Alfréda Guy à l’occasion de 

la fermeture des classes au Cou­
vent du Sacré-Cœur de 

Grand-Sault

. ч

SPECIAUX du 15 au 21 juillet —M. et Mme Georges Michaud, 
et leur fillette Gertrude, ainsi que 
Mme R. N. Leblanc de Québec é- 
taient en ville la semaine dernière.

—Le docteur et Mme J. M. Da- 
gneau de Québec étaient en visite 
chez le docteur A. M. Socrmany, ré- , 
comment.

—Mlle Pierrette Dagneau de Qué­
bec visitait ses cousines les demoisel­
les Sormany la semaine dernière.

—M. Léon Raymond, de Kedgwick 
était en ville, dimanche dernier.

—Mme Willie Lynch et ses fils Ar­
thur et John de St-Léonard étaient 
de passage en ville, récemment.

—M. Irénée Lang, employé à la 
gare du B. & A. à Port Kent, était 
en ville en visite chez des parents et

—Nous attirons l’attention de nos 
lecteurs sur l’annonce de M. Léo 
Briand, cordonnier qui sollicite l’en­
couragement de ses concitoyens. Ce 
jeune garçon sourd et muet, mérite 
qu'on l'encourage.

—-Mlle Yvonne Bérubé de Grand- 
Sault visitait récemment son amie 
Mlle Régine Carrier de cette ville.

—MM. Armand et Roger Sorma­
ny, Francis Bourque et Jean Chias- 
son, tous étudiants au collège Sa­
cré-Cœur de Bathurst, ont fait une 
promenade à travers la province, la 
semaine dernière, et ont passé le di­
manche à Shédiac, chez le Dr Al­
phonse Sormany. A leur retour, ils é- 
tatent accompagnés de M. Alphonse 
Sormany, fils, également étudiant 
au collège Sacré-Cœur.

—Le Dr Linehan est revenu la se­
maine dernière d’un voyage d'af­
faires. à Toronto.

—Mme Zino Martin est allée visi­
ter des parents à Grand-Sault.

—Mlle Euphémle Soucy est partie 
pour Notre-Dame du Portage, P. Q„ 
où elle passe quelques semaines en 
villégiature.

—M. et Mme Georges,Michaud et 
leur fillette Gertrude de 
passent la semaine en ville.

—Le R. P. Quelo, supérieur du col­
lège Sacré-Cœur de Bathurst-Ouest 
était de passage à nos bureaux, lun-

Ce n’est pas sans une vive émo­
tion que nous entendons sonner l’heu 
re du départ, et que nous voyons dis­
paraître à nos regards l’année scolai­
re. — Le passage d’une année à 
l’autre nous rappelle la rapidité avec 
laquelle le temps fuit. — Oui que le 
tvmps passe vite! C’était hier il me 
semble que nous commencions notre 
éducation première? et en ce 28ème 
jour de juin 1932 nous voilà rendus 
au dernier stage de nos études ici, 
à la veille de lancer nos frêles bar­
ques sur cet océan qu’on appelle le 
monde. — Cet avenir nous inquiète 
parfois et nous nous demandons ce 
qu’il nous réserve.

Napoléon a dit : "L’avenir, l’avenir 
l’avenir est à moi !” Mais le poète 
de lui répondre :

"Non, l’avenir n’est à personne 
"Sire, l’avenir est à Dieu.
"’A chaque fois que l’heure sonne 
“Tout ici-bas nous dit adieu . 
"L’avenir, l’avenir 
Oui, Dieu seul est maître de nos 

destinés, jetons donc notre confiance 
en Lui, notre ancre au ciel !

AU COMPTANT SEULEMENT
AL’HOTEL-DIEU 

DE ST-BASILECACAO Reno, bte y2 liv.
POUDRE à Pâte R & W.
CONFITURES pûres aux Ananas, 40 onces_50c
DATTES Hammah, bte 2 liv.
CORN STARCH, le pqt_______
GRUAU Lion, avec cadeau____
RIZ Lion, bte 10 liv. avec cadeau
SEL fin, sac 14 liv._____________

g CRACKLES, Quaker, 2 pour__
" MACARpNI, bte 5 liv_________

SPAGHETTI bte 5 liv._______

22c
27c

Les Religieuses Hospitalières de St 
Joseph, de l’Hôtel-Dieu de St-Basi- 
le annoncent au public que leur re­
traite annuelle commencera le 21 
juillet pour se terminer le 30.

Elles désirent que les personnes 
qui ont des visites à faire ne vien- 

pas pendant là retraite.

18c
9c

27c
____67c

-33c
DECES DE SIEUR 

JOSEPH SIROIS
23:
33c1 33c

AUTREFOIS DE VAN BUREN

S mystère. Van Buren, Me (O. N. C. R.) — 
Sieur Joseph Sirois, natif de cette 
ville, est décédé samedi dernier à sa 
résidence de Sherman Station, Me, 
à l;âge de 66 ans. H avait quitté 
Van Buren il y a trente-cinq ans et 
depuis il travaillait comme mill­
wright pour le Sherman Lumber Co*. 
Les funérailles ont eu lieu lundi ma­
tin dans l’égQise catholique de sa 
paroisse.

Le défunt laisse dans un grand 
deuil son épouse, cinq fils, Lévis de 
Columbia Falls, Théas, en service 
dans l’armée américaine à Fort Mc­
Kinley, Edmond et Léonard à Sher­
man. Herby et John, dont l’adresse 
présente ne’st pas connue. П avait 
aussi une fille, Mme Henry Collin, 
de Madawaska, Maine.

а E. F. BELANGER
■ rue Victoria

BHIHIIIIIIIIIMIIII

JOS. VERRET
rue St-FrançoisІ

Grâce aux principes religieux In­
et moraux acquis dans 

tution bénie, notre vie a 
orientation qui fera de 

personnes de devoir, des

tellectueh 
insti
Г

1 Dette

chrétiënnes convaincues prêtes à 
faire face aux éventualités de de­
main. "La reconnaissance, dlt-oti 
est la mémoire du cœur”. Cette ver­
tu trouve son écho fidèle dans nos 
cœurs qui ont contribué à notre 
bonne formation et éducation, 

j a vous d’abord, parents bien-ai- 
més l’expression de notre filiale et 
profonde gratitude. Nous compre­
nons les sacrifices que vous avez dû 
vous imposer pour nous procurer l’a­
vantage d’une éducation chrétienne 
et nous voulons vous dédommager 
en partie en vous promettant qne 
vous aurez toujours à vous félicitter 
non seulement de nos progrès litté­
raires mais encore de ces vertus qui 
font le bonheur des familles chré­
tiennes. Bonnes et chères Religieuses 
ce fut un jour de joie et d’allégres­
se lorsque vous êtes venues prendre 
charge de ce couvent. De fait, la po­
pulation de Grand-Sault, grands et 
petits, étaient en liesse, car tous réa­
lisaient les bienfaits éducationels 

I que vous alliez rendre à cette popu- 
| lation. Vous ne l’avez pas trompée 
■ dans ses espérances, car si l’on peut 
1 en juger par les résultats que vous 

avez obtenus par votre enseignement 
. vous devez être fières de prendre pre 

mière place parmi les maisons d’é- 
i ducation du même genre que notre 

Aima Mater.

Québec,

—M. l’abbé Mathieu Maaerolle est 
actuellement en visite au presbytère, 
et dans sa famille.

—Le R. P. Albert Lévesque, eudls- 
te à Charles bourg, Que., est en vi­
site au presbytère et chez ses pa-

—Mlle Bertha Lévesque, étudiante 
garde-malade à Berlin, N. H., est en 
vacance pour trois semaines dans sa 
famille.
Naissances : —

—<M. et Mme Orner Lévesque font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’une fille née le 10 cou­
rant et baptisée sous les prénoms de 
Annette, Corinne, Alexima. Parrain 
M. Harding Carrier, de New Bedford 
marraine Mlle Bertha Levesque, cou­
sin et cousine du bébé. Porteuse Mme 
Sophie Carrier, tante de l’enfant.

~ it né à M. et Mme Baptiste Go- 
dreau, le 2 juillet, un fils baptisé 
Nocl. Parrain et marraine M. et Mme 
Eloi Michaud.

di.
Il —M. l’abbé Fernand Viel, de Ri- 

vière-du-Loup, professeur au collè­
ge de Ste-Annc de la Pocatière, est 
actuellement en promenade chez son 
frère, M. Léo Viel, de la rue Rice.

—M. Réal Viel, avocat de Riv.-du- 
Loup, était en ville dimanche der­
nier.

—M. Peter Légaré de Québec était 
en ville mardi soirt II est actuelle­
ment à faire reconstru 
garé son chalet détruit par le feu, 
le printemps dernier.

—M. Paul Soucy dont la boutiquv 
de barbier dans l’édifice Casino a 
été détruite par le feu récemment 
a réouvert son salon dans l’édifice 
Topping, rue Hill.

—Mlles Annonciade et Régina Ri­
chard. institutrices actuellement en 
vacances, étaient en promenade en 
ville cette semaine, en compagnie de 
leur père, le Dr Richard, inspecteur 
médical du district.

—Mesdames L. Gagné. Hector Na­
deau, Jos. Dionne, et Mlle Léontine 
Gagné sont parties pour un voyage 
de quelques jours à Ste-Anne de 
Beaupré.

—Le docteur A.M. Sormany a été 
retenu chezlui quelques jours par la 
maladie.

—Le Dr Emile Simard et sa famille 
sont partis la semaine dernière pour 
la Gaspésie où ils passeront quel­
ques semaines.

—Le Dr P. H. Laporte est parti lun 
di pour Moncton où il est allé 
assister au Congrès de l’Association 
•médicale du Nouv.-Brunswick.

—Mlles Marie-Anna Violette, Cons 
tance Michaud ainsi que Mlle Alfré­
da Dubé étaient en ville cette se­
maine.

ire au lac Lé-

FAIRE-PART
—M. et Mme Aurèle Albert de 

Madawaska, Maine font part à leur: 
parents et amis de la naissance d'un 
fils baptisé dimanche, le 3 juillet . 
sous les noms de Joseph. Donald. B -r '?mcs TJC cc touJourf «» P1?1" 
trand. Parrain et marraine M:. et p0,“„ :’ous * wnlr saluer ,10tre 
Mme Alex. Albert d'Edmundston. ™ ,

Merci pour tous les soins que vous 
nous avez prodigués et du côté édu- 
cationel et du côté religieux. A l'ins­
tar d'une bonne mère, vous avez sû 
guider ne.s pas. Soyez assurées que 
nous allons mettre en pratique les 
connaissances que nous avons ac­
quises ici.

A vous, chères compagnes et amies 
qu'ai-je à dire si ce n'est de faire 
mention des moments heureux pas­
ses ensemble. Nous nous traitions 
fraternellement, vos misères et vos 
plaisirs étaient les miens. Nous par-, 
tons mais nous garderons de notre 
Alma Mater les plus affectueux des 
souvenirs, et quoique éloignée nous 
resterons membres d’une même fa-1 
mille. A vous chers élèves, qui pre­
nez nos places, je ne dis pas "adieu" 
mais "au revoir", nos liens d’ami­
tiés sont de ceux qui ne meurent 
pas. Puissiez-vous continuer vos étu­
des ici avec le plus grand succès et 
maintenir noblement l’honneur du 
Couvent du Sacré-Cœur. Mainte­
nant je croirais manquer à mon de­
voir de finissante de passer sous si­
lence le souvenir du regretté fonda­
teur de cette maison l’abbé Thomas 
Albert. Je suis certaine que du haut 
du Ciel il surveille les destinés de 
son 02uvre et qu’en ce moment il 
jubile à la vue des succès remportés 
par cette institution. Que sa mémoi­
re reste toujours vivace dans le cœur 
de toute la population du Grand- 
Sault et dans celui des élèves du 
Couvent.

Auprès de vous, M. le Curé Bernier 
Vénéré pasteur, je me fais l’inter­
prète des parents et des élèves pour

j Dans quelques instants nous al- 
Ions vous quitter mais non pas pour 

j ne plus vous revoir; car soyez cer-

BAKER-BROOK 
—M. le curé Albert Poirier, a fait 

un voyage de quelques jours à Monc-

—Mme Jos. Morency de St-Jacques 
est allée à Québec, jeudi dernier, 
visiter fille Marthe, entrée reli­
gieuse au couvent "Maison Béthanie” 
Mme Morency était accompagnée de 
ses frères et belle-sœur. M. et Mme 
Lécn Bossé, de NashuaJt. H„
Mme Fred Bossé et de Mlle Jeanne 
Morency, sœur de la jeune rell-

Tous sont enchantés de leur voya­
ge. particulièrement Mme Morency 
qui fut à même de constater le bon­
heur éprouvé par sa fille dans ce 
nouvel état de vie.

de

.—M. et Mme F. Poliras, Mme Lé­
vis Fournier, et Roland Raymond, 
tous de St-Quentin, étaient en ville, 
dimanche dernier, visitant M. et GRAND SAULT,N.B
vous offrir notre respectueuse re­

cette attention 
vous portez à

—M. Willie Côté de Limestone а 
passé le dimanche chez ses parents 
de Grand-Sault.

—M. B. MacFarlane d’Edmunds­
ton était à Grand-Sault, cette se­
maine, par affaires.

—Mlles Aurore et Berthe Leclerc 
de Manchester, N. H., sont actuelle­
ment en promenade chez leurs pa-

—Mlles Anna et Yvonne Lavoie de 
tous, Rivière-Verte passe la semaine en 

I promenade chez des amies.

connaissance pour c 
toujours spéciale que 
notre Alma Mater

Oui M. le Curé vous avez sû pour­
suivre avec succès l’œuvre de votre 
prédécesseur. Puissiez-vous conti­
nuer pour de longues années encore 
à prodiguer aux enfants privilégiés 
de notre Couvent, votre sollicitude et 
votre bienveillance toute paternelle.

Encore une fois : “A vous 
, je dis Merci et Au Revoir.”

Oubliez le Scleii
La pellicule V iricliro- 

me vous donnera r ie 
photographie nette, mê­
me à l’ombr: des arbres

Entrez et demandez 
ces nouvelles pellicules 
Verichrome. — Faites- 
en l’essai.

Studio Laporte
SYDNEY LAPORTE, prop.

19, rue Hill, — Edmundston, N.B.
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NOUVELLE
CORDONNERIE

J'ai le plaisir d’annoncer au 
public que je viens d'ouvrir une 
boutique de cordonnerie dans l’é­
difice F.-X. Carrier, sur la rue 
St-François.

Etant sourd-muet et désireux 
de gagner honnêtement ma vie, 
j’ai l’assurance que le public vou­
dra bien me patroniser. J’ai en 
Qlus acquis les services d'un au­
tre. cordonnier expert. Répara­
tions de tous genres. Satisfaction 
garantie et prix raisonnables.

LEO BRIAND, 
cordonnier, 

rue St-François
3fs-14 juillet.

SAINT-JOSEPH

Ayez vos Freins
VERIFIES

Gratuitement
A NOTRE GARAGE

Nous avons installé 
l'appareil le plus récent 
pour vérifier les freins liv 
cîrauliques. et nous vous 
invitons à faire vérifier 
les freins de votre auto 
sans aucun frais.

Si vous désirez faire 
faire quelque travail, 
nous vous ferons un prix 
avant d'exécuter ce tra­
vail.

Creighton & Caldwell
LIMITED

Téléphone 177 Edmundston 
OUVERT 24 HRS PAR JOUR.

Un autobus partira de Grand- 
Sault Mardi le 2 août à 4.30 heu­
res du matin; un autre autobus 
quittera St-François le même Jour 
à 5 heures du matin. Départ des 
deux autobus d’Edmundston à 6 
heures du matin.

Billet P
aller et ïj ■
retour

Prière de retenir vos billets im­
médiatement des conducteurs des 
autobus.—Le retour aura lieu jeu­
di soir le 4.

P.-S. — Il n’y aura pas de service 
d’autobus pendant ces trois jeurs 
entre St-Ffrançois et Grand-Saut
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REPARATIONS 
de tout genre

Assurez-vous une attention 
courtoise et soignée dans tous les 
détails :
Essayez-nous — vous reviendrez !

NOUS donnons à votre auto 
service complet: Eau, Huile, Ga- 
«iline. Allumage (Ignition i, Bat- 
:xrie,Lavage, rechange de pneus e
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Un autre Pèlerinage
SAINTE ANNE DE 

BEAUPRE

LE 2 AOUT

Edifice Demers rue Canada

Edmundston 
MOTORS Ltd.

--•evrolet & Oldsmobile

4

Л'

CORSETS à VENDRE
A titre de représentante. J'offre 

en vente les corsete de santé et 
de toilette “Spencer", faits-eur- 
mesure. Toute dame et demoisel­
le qui désirerait examiner les mo­
dèles et les échantillons, n'aura 
qu'à s'adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, Corsetiere Spencer 
tel.: 90-2.

ST-ANDRE

Aux Cultivateurs
JOS. P. CYR, de St- 

Basile, ancien voyageur 
pour J. Clark & Son d'F.d 
mundston. désire annon­
cer aux cultivateurs de la 
région qu'il continuera 
la vente des 

Machines Agricoles 
et la ligne complète de 

la Cie J. Clark & Son 
dans le Madawaska, et 
toute Réparation pour 
McCormick-Deering.

Le public est invité à s’adresser 
à lui également pour toute autre 
marque de Machines Agricoles, 
telle que Moody. Masey- Harris, 
Frost-Wood National, etc., de tous 
modèles, depuis la première ma­
chine mise sur le marché, jus­
qu’aux dernières à date.
IL CONTINUERA DE VOYAGER 

DE TEMPS A AUTRE 
DANS LE COMTE DE 

MADAWASKA

“Liqueurs Albert 
s’il-vous-plait?”

—CERTAINEMENT, et un breu­
vage délicieux, aux fraises, à l'o­
range, au citron, à l’ananas, au 
gingembre, 
essences qui sont les sodas favoris 
de tous, jeunes et vieux.

et nombre d'autres

Demandez partout les Liqueurs 
Albert; vous les trouverez dans 
tous les restaurants. — Achetez 

[une caisse de ce breuvage déli­
cieux pour la maison.

ALBERT’S 
Bottling Works
Vital H. ALBERT, prop.

Rue de l’Eglise — Edmundston.

/Ж7

Community or Tudor 
PLATE

At New Reduced Prices. — In 
Tray or Chest.

ROGER’S Silver
In Mayfair Pattern, fitted in 

beautiful Tray.
$13.50, Plated 

$15.00, in Stainless.

T. J. Aube
77, Church Street

Edmundston — N. В
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